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La doctrine biblique de l’ADOPTION spirituelle
n’est pas communément étudiée, et elle n’est pas
bien comprise non plus. Toutefois, ce principe

biblique révèle des vérités importantes et même
profondes concernant notre relation avec Dieu.

Je vous encourage à étudier pieusement cet
enseignement biblique sur l’adoption spirituelle. Comme
vous étudiez, demandez sincèrement au Saint-Esprit
d’aider votre pensée à comprendre, et à votre cœur de
recevoir cette vérité. Si vous faites ces choses, la vérité
scripturaire de l’adoption transformera votre relation
personnelle avec le Seigneur vivant et reformera le
service ministériel que vous offrez à lui et à votre église.

Introduction
L’idée de l’adoption telle qu’elle est pratiquée dans

notre monde aujourd’hui en est une qui nous est familière,
pour la plupart. C’est ordinairement quand un adulte au
bon cœur reçoit un enfant non voulu ou un orphelin, et fait
de celui-ci une partie de sa famille. L’adoption de ce genre
est pratiquée dans la plupart des parties du monde, et cela
depuis des milliers d’années.

La Bible a également beaucoup à dire de l’adoption.
Cependant, quand l’Écriture se réfère à l’adoption, ce

terme représente beaucoup plus que le fait de recevoir
chez soi un orphelin.

Qu’est-ce que le Saint-Esprit veut que nous sachions
concernant le concept de l’adoption ? Il a inspiré l’apôtre
Paul à écrire : « Et vous n’avez point reçu un esprit de
servitude, pour être encore dans la crainte; mais vous
avez reçu un Esprit d’adoption, par lequel nous crions:
Abba! Père! » (Ro. 8:15) ; « …nous ayant prédestinés
dans son amour à être ses enfants d’adoption par Jésus-
Christ, selon le bon plaisir de sa volonté… » (Ép. 1:5) ;
« mais, lorsque les temps ont été accomplis, Dieu a
envoyé son Fils, né d’une femme, né sous la loi, afin qu’il
rachetât ceux qui étaient sous la loi, afin que nous
reçussions l’adoption » (Ga. 4:4,5).

Dieu a divinement révélé une précieuse vérité à
travers les écrits bibliques de ses serviteurs, et il veut que
nous les connaissions et embrassions. Notre concept des
temps modernes de l’adoption est certainement
merveilleux et représente une grande bénédiction pour
n’importe quel enfant orphelin. Toutefois, en
comparaison, ce n’est qu’une ombre de la bénédiction très
profonde et du but de l’adoption spirituelle par notre
aimable Père céleste. �
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Pour recevoir une meilleure compréhension de la
référence de Paul à l’adoption dans le Nouveau
Testament, ce sera utile de regarder plus

attentivement l’adoption telle qu’elle est pratiquée dans la
culture de notre temps.

A. Cadre culturel
1. Les cultures juive et du Moyen-Orient

Plusieurs des cultures orientales pratiquaient
l’adoption sous une forme ou une autre. Les anciens
textes historiques révèlent que les Babyloniens, les
Nuzis, les Ougarits et d’autres peuples qui étaient des
contemporains des Israélites ont tous pratiqué
l’adoption.

Le vrai terme hébreu pour « adoption » n’apparaît pas
dans l’Ancien Testament. Cependant, le concept d’un
enfant qui reçoit des privilèges, un nom et des avantages
de la part d’une autre famille est vu dans plusieurs
passages de l’Ancien Testament :

• Abram propose d’adopter le serviteur de sa
famille comme héritier (Ge. 15:1-4)

• Abram et Sarah étaient disposés à adopter
l’enfant de Agar comme l’héritier d’Abram (Ge.
16:1-3)

• L’adoption des deux fils de Joseph comme les
propres fils de Jacob (Ge. 48:5)

• L’adoption de Moïse par la fille de Pharaon (Ex.
2:10)

• Guenubath élevé dans la cour de Pharaon comme
un de ses enfants (1 R. 11:19,20)

• L’adoption d’Esther par Mardochée (Est. 2:7,15)
L’idée d’adoption est également présente dans la

littérature hébraïque (voir Proverbes 17:2; 29:21). Ces
références peuvent se référer à l’adoption d’esclaves dans
un foyer de gens libres. De plus, ce genre d’adoption peut

avoir pourvu la voie pour que l’enfant né d’un père libre
et d’une mère esclave hérite des propriétés (Ge. 21:1-13;
30:1-13).

Adopté par Dieu
Mais l’illustration la plus importante et la plus

profonde de l’adoption est celle de Dieu adoptant Israël
comme son enfant.

On se réfère au peuple d’Israël comme les fils ou les
enfants de Dieu quand ils furent rachetés de leur
esclavage en Égypte (Ex. 4 :22; 14 :2; 32 :5, 18-20).
Même quand Dieu entrait en jugement contre Israël et
prononçait son mécontentement contre lui, il appelait
encore Israël son enfant (És. 1:2, 4; Jé. 3:19; Os. 1:10;
11:1-2).

Le concept d’adoption était présent dans l’Ancien
Testament. Ainsi, il était également présent dans la culture
et la formation religieuse du peuple juif, y compris
pendant toute la durée de la vie de l’apôtre Paul.

2. Les cultures grecque et romaine
Clairement, l’explication de Paul de l’adoption

spirituelle inclut les idées et les illustrations de l’exode
d’Israël de l’Égypte. Mais Paul était également élevé dans
la culture romaine dominante de son temps et influencé
par celle-ci. Et ce sont les Romains qui ont pleinement
développé la pratique culturelle de l’adoption. Cette
pratique servait d’activité civique pratique aussi bien que
d’institution légale.

Ainsi, quand Paul explique notre adoption spirituelle,
il combine la riche imagerie et les concepts des deux
cultures sur :

• l’histoire du peuple juif, et
• l’adoption des lois et pratiques de la culture

romaine dans laquelle Paul était élevé.

1ère Partie

La
pratique

de
l’adoption



ÉDITION FRANÇAISE
VOLUME 20 / NUMÉRO 1

PUBLIÉ PAR WORLD MAP
CHENNIA

Rappelez-vous que l’étude de ces deux cultures
traditionnelles nous aidera à comprendre les concepts
présentés par Paul concernant l’adoption spirituelle.

L’adoption romaine
Dans une famille typiquement romaine, le père était

le chef et le dirigeant absolu. Toutes les personnes ayant
des liens sanguins de parenté avec cette famille étaient
sous son autorité complète. Il en était de même pour ceux
qui avaient été ajoutés à la famille par adoption légale.

Le processus romain d’adoption légale était complété
par une cérémonie de transfert. Cette cérémonie avait lieu
devant une cour de justice romaine, où la personne en
train d’être adoptée était transférée à la famille de celui
qui l’adoptait. Ce transfert devait avoir comme témoin et
attestateur une autre personne digne de confiance.
L’adoption romaine pouvait être faite sans considération
de l’âge de la personne qu’on est en train d’adopter.

Les clés pour comprendre le processus d’adoption
dans la société romaine sont : (a) l’autorité du père qui
adopte ; (b) le changement complet que l’adoption
apportait dans la vie de la personne adoptée.

L’adoption incluait beaucoup de changements pour la
personne adoptée, tels que :

• Toutes les relations ou loyautés préalables étaient
rompues.

• Toutes les anciennes dettes et obligations étaient
annulées ou payées par la nouvelle famille.

• La personne adoptée était rendue héritière des
propriétés du père.

• La personne adoptée faisait l’expérience d’une
relation plus pleine avec le père adoptif et la
nouvelle famille. Cette relation définirait et
formerait les vues de la personne adoptée sur la
vie, sur lui-même et sur le monde qui l’entoure.

Le fils adopté était également sous l’autorité
complète de son nouveau père, ce qui signifiait que le
nouveau père :

• était considéré comme le propriétaire de toutes
les possessions et de la vie de la personne
adoptée ;

• avait le droit de discipliner et de guider le
comportement de la personne adoptée;

• devenait responsable des actes de la personne
adoptée.

L’acte d’adoption signifiait également que les deux
parties avaient pris l’engagement de se soutenir et de
s’entraider l’une l’autre. Le père devait soutenir et
prendre soin de la personne adoptée, et celle-ci devait
soutenir sa nouvelle famille et contribuer à son bien-être.

L’adoption donnait clairement plusieurs droits et
privilèges importants au nouvel héritier. Cependant, elle
exigeait également que l’adopté accepte ses propres
ensembles de responsabilités et de devoirs.

On s’attendait à l’obéissance et la soumission par la
personne adoptée envers sa nouvelle famille. La personne
adoptée ne devait pas également jeter la honte et le
déshonneur sur son nouveau père et sa nouvelle famille;
au contraire, elle devait vivre d’une manière qui
augmentait l’honneur, l’influence et le prestige de son
père et de sa famille. �
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Le mot grec du Nouveau Testament pour
« adoption » est huiothesia. C’est un composé de la
racine des mots pour « fils » et « un placement ».

Cela implique plus que le fait de placer un enfant — c’est
le placement d’un fils. L’importance de ceci sera étudiée
plus tard dans cet enseignement.

A. L’usage de Paul du mot adoption
L’apôtre Paul est le seul écrivain du Nouveau

Testament qui utilise le mot adoption. Paul, inspiré du
Saint-Esprit, utilise cette « description vivante » cinq fois
dans le Nouveau Testament.

Le mot « adoption » est utilisé une fois en référence
à Israël (Ro. 9:4) ; il est utilisé trois fois pour se référer à
la vie du croyant nouveau né (Ro. 8:12-17; Ga. 4:1-5;
Ép. 1:3-6); et finalement, Paul utilise le mot « adoption »
pour se référer à notre espérance pour l’avenir, quand
nous ferons la pleine expérience de notre foi lors de la
seconde venue de Christ (Ro. 8:22,23).

1. Définir l’adoption
Avant de continuer cette étude de l’adoption, il est

important de présenter brièvement une autre vérité
biblique qui aidera notre compréhension. Quand la Bible
emploie le mot « fils » en référence à un serviteur de
Christ, ce terme inclut les gens des deux sexes : homme
et femme. Ainsi, dans cet enseignement, nous utiliserons
le mot biblique « fils » quand nous nous référons à
l’enfant adopté, qui peut vouloir dire un homme ou une
femme.

Cet « état de fils » pour les croyants femmes et
hommes signifie que l’héritage en plein de Dieu est reçu
par chaque personne sauvée par la foi en Jésus-Christ (voir
Galates 3:26-28 et Colossiens 3:11). Il n’y a aucune

différence entre l’héritier du sexe masculin et du sexe
féminin. Chaque personne a un droit égal à son héritage en
Christ, et aux pleins bénéfices et privilèges d’être un fils.

Les limites de l’adoption humaine
Pour bien comprendre le principe biblique de

l’adoption, nous devons définir clairement comment il est
utilisé dans le Nouveau Testament. Paul utilise ce terme
d’une façon radicalement différente de la manière dont
nous pouvons penser de ce terme dans la vie quotidienne.

Presque tous, nous comprenons l’adoption comme le
moyen par lequel un enfant qui n’est pas né dans une
famille peut devenir un membre à part entière de cette
famille. Il y a des chances que cet enfant adopté ait des
caractéristiques très différentes de celles des parents qui
l’ont adopté. L’enfant adopté et les parents qui adoptent
peuvent avoir des différences de hauteur, de constitution
physique, de personnalité, dans les réponses
émotionnelles ou même dans les manières de parler.

Normalement, les parents qui adoptent reconnaissent
une qualité ou caractéristique chez un enfant orphelin qui
les porte à être attirés vers cet enfant. Il se peut que ce soit
les apparences physiques, une personnalité charmante ou
une disposition heureuse. Peut-être que ce sera les besoins
désespérés d’un enfant non voulu, ou la compassion pour
les restrictions physiques ou mentales et le désir d’aider
l’enfant.

Quelle que soit la raison pour l’adoption, l’acte de
l’adoption humaine ne donne pas automatiquement à
l’enfant adopté la nature, la disposition ou les
caractéristiques des parents qui adoptent.

Mais à cet égard, il y a des différences radicales et
merveilleuses entre le processus de l’adoption humaine et
l’adoption spirituelle dans la famille de Dieu !
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Une nouvelle création
La différence primordiale et la plus importante est le

fait que CHAQUE personne adoptée par Dieu (huiothesia
= placé comme un fils) est premièrement née de nouveau
comme un enfant de Dieu (Jean 1:12,13). L’adoption par
Dieu n’est pas le fait de mettre au monde un fils. Au
contraire, c’est le placement d’un enfant qui est déjà
devenu un fils par le salut en Christ.

Quand une personne est née de nouveau par grâce,
par le moyen de la foi en Christ (Ép. 2:8-10), elle est
immédiatement acceptée par Dieu comme un de ses
enfants. La mort sacrificatoire de Jésus et sa résurrection
ont pourvu au moyen pour que chaque personne qui reçoit
le salut par Jésus-Christ soit restaurée à Dieu comme son
enfant. Ensuite, Dieu adopte immédiatement et
souverainement cette personne dans sa famille !
L’adoption spirituelle a lieu au moment où une personne
reçoit Christ comme son Sauveur et est née de nouveau
par l’Esprit.

La Bible révèle que quand nous sommes sauvés, nous
devenons une nouvelle création en Christ (Ga. 6:15). À
notre salut, l’ancienne nature que nous avions autrefois
est changée (1 Co. 6:9-11). Nous sommes « nés de
nouveau », et toutes choses sont devenues nouvelles pour
nous (2 Co. 5:17). Nous commençons à vivre la vie
comme un individu pardonné, lavé par le sang de Christ.
Nous avons la présence de Christ par le Saint-Esprit
vivant en nous maintenant. Nous sommes une nouvelle
personne dans notre homme intérieur. Nous commençons
une nouvelle vie spirituelle pour la première fois.

Comme cette personne nouvelle, nous sommes
ensuite immédiatement placés dans une nouvelle famille :
la famille de Dieu. Nous sommes plus que des orphelins
qui sont déplacés pour être mis dans une nouvelle famille.
Au contraire, nous venons de prendre naissance dans la
famille de Dieu comme des nouveaux fils. Nous sommes
des membres à part entière du Corps de Christ.

Nous ne sommes pas obligés de gagner notre statut de
fils ou de prouver que nous sommes dignes avant d’être
acceptés dans la famille de Dieu. À partir du moment de
notre salut, nous sommes considérés comme des fils de
notre Père céleste !

Des fils à part entière – immédiatement !
Cette adoption spirituelle immédiate signifie

également que nous avons une maturité immédiate de
position en Christ. Alors, TOUTES les responsabilités
et tous les privilèges d’être des fils dans la famille de
Dieu sont immédiatement nôtres.

Il n’y a pas une « phase d’enfance » dans ce que Dieu
attend de nous pour notre vie. Nous devons
immédiatement commencer à vivre une vie de sainteté, de
service et de responsabilité chrétienne, le mieux que nous
puissions pendant que Dieu nous donne la grâce
surnaturelle et nous aide à faire ceci (Ph. 1:6). Nous
devons commencer à vivre comme des membres de la
famille de Dieu, en obéissant à ses commandements et en
le servant comme notre aimable Père.

Naturellement, il est nécessaire que chaque nouveau

chrétien mûrisse et grandisse comme un croyant en Jésus-
Christ. Nous ne deviendrons pas pleinement mûrs ou
parfaits tout d’un coup (Ph. 2:12,13). Mais en dépit de
cela, il est essentiellement important de nous rendre
compte qu’au moment de notre salut, nous sommes
spirituellement placés comme des fils à part entière.
Nous avons immédiatement TOUTES les responsabilités
– et tous les privilèges – d’être des membres de la famille
de Dieu, quel que soit notre niveau de maturité spirituelle
en Christ. C’est ce que signifie le fait de recevoir la
position d’un fils adulte.

De pasteur à pasteur
Pasteur, cette position spirituelle de la part de Dieu est

l’une des raisons pour lesquelles il est essentiellement
important d’enseigner et de former de nouveaux croyants. Ils
doivent comprendre qui Dieu est, ce qu’il a fait pour nous par
Jésus, et ce à quoi il s’attend d’eux. Ils doivent apprendre à
fonctionner comme des fils bien-aimés de Dieu, et à vivre
comme ses ambassadeurs sur cette terre.

Tout comme n’importe quel petit enfant, ceux qui sont des
« bébés en Christ » doivent être nourris, enseignés et formés.
En tant que bergers du troupeau de Dieu, ceci représente
notre principal appel (1 Pi. 5:2).

Ce rôle pastoral est un appel élevé, et porte avec lui une
grande responsabilité. Dieu nous a confié ses « agneaux ».
Nous devons prendre soin d’eux, les nourrir de la Parole de
Dieu, et les guider à connaître comment marcher avec le
Seigneur. Nous ne sommes pas obligés d’être des individus
brillants, talentueux ou d’avoir beaucoup d’instruction. Mais
nous devons être fidèles, tout comme Moïse l’était (Hé. 3:2).

En tant que pasteurs, nous sommes appelés à aimer les
brebis et à les protéger de ceux qui peuvent leur faire du mal
(Ac. 20:27-29). Nous devons servir notre troupeau avec
amour, aider les brebis à grandir et à mûrir comme des fils et
des filles de notre Père qui est dans le ciel.

En tant que leaders d’église, nous devons faire de notre
mieux pour représenter fidèlement le Grand Berger devant
ses brebis. Nous devons nous efforcer d’enseigner
convenablement la Parole de Dieu, guidant ceux que nous
dirigeons à connaître et à comprendre leur Père céleste. Un
jour, nous rendrons compte de la manière dont nous avons
exécuté fidèlement ce haut appel (Hé. 13:17; 1 Pi. 5:2-4). •

Logique humaine trompeuse
Il y a souvent une mauvaise interprétation des

Écritures concernant l’adoption spirituelle. Ceci conduit à
une mauvaise compréhension de notre vrai statut devant
Dieu après le salut.

Dans la société humaine, c’est ordinairement l’adulte
mûr qui reçoit les privilèges d’être un héritier des
propriétés du père. Certaines personnes appliquent à tort
cette même logique humaine à un passage clé de Paul
dans lequel il écrit concernant le principe de l’adoption
(Ga. 4:1-7). Mais avant d’examiner ce passage,
regardons premièrement le premier chapitre de l’épître
aux Galates. Ceci aidera à établir le contexte pour les
déclarations révélatrices de Paul concernant notre
adoption spirituelle.
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Le but de la loi
Paul discute avec force que personne ne peut être

justifié par la loi (Ga. 3:10-14; 21,22; voir également
Ga. 2:16; Ro. 3:9-28). Il est impossible que les humains
obéissent à toute la loi. Alors, la loi ne peut jamais nous
sauver ou nous restaurer à notre place en tant que fils du
Dieu vivant.

Mais la loi, telle qu’elle était donnée par Dieu, avait
quand même un grand but : Ce but était de nous révéler
notre péché et notre besoin d’un Sauveur qui pouvait
accomplir les exigences de la loi et nous racheter
(Ga. 3:19-22).

Paul utilise ensuite les caractéristiques romaines de
l’adoption pour montrer davantage comment Dieu a
utilisé la loi. L’Écriture déclare que « avant que la foi [le
salut] vînt » nous étions « enfermés sous la garde de la
loi » et « la loi a été comme un pédagogue »
(Ga. 3:23,24).

Dans les foyers romains, c’était commun d’avoir un
intendant ou gardien adulte qui était responsable de
discipliner les enfants et de prendre soin d’eux. Ainsi,
Paul présente un contraste entre le fait d’être sous la
garde de la loi par un intendant (la loi) et notre nouvelle
position en tant que fils à cause de notre salut : « Car vous
êtes tous fils de Dieu par la foi en Jésus-Christ » (3:26).

Le mot grec pour « fils » utilisé par Paul dans ce
passage est huios. Remarquez que c’est la même racine de
mot utilisée pour « adoption » (huios/thesia, fils/placer).
L’usage de ce mot par Paul nous révèle qu’à partir du
moment où nous sommes nés de nouveau, nous ne
sommes plus sous la « tutelle » de la loi (Ga. 3:25;
Ro. 7:6). Au contraire, nous sommes placés par l’action
souveraine de Dieu comme des fils à part entière dans la
famille de Dieu. En d’autres termes, au moment du salut,
Dieu nous place dans la position de fils mûrs.

Maintenant, avec ce contexte dans la pensée,
regardons le passage clé de Paul concernant notre
adoption spirituelle.

Notre condition spirituelle avant l’adoption
« Or, aussi longtemps que l’héritier est enfant, je dis

qu’il ne diffère en rien d’un esclave, quoiqu’il soit le
maître de tout; mais il est sous des tuteurs et des
administrateurs jusqu’au temps marqué par le père.
Nous aussi, de la même manière, lorsque nous étions
enfants, nous étions sous l’esclavage des rudiments du
monde; mais, lorsque les temps ont été accomplis, Dieu
a envoyé son Fils, né d’une femme, né sous la loi, afin
qu’il rachetât ceux qui étaient sous la loi, afin que nous
reçussions l’adoption. Et parce que vous êtes fils, Dieu
a envoyé dans nos coeurs l’Esprit de son Fils, lequel
crie: Abba! Père! Ainsi tu n’es plus esclave, mais fils; et
si tu es fils, tu es aussi héritier par la grâce de Dieu »
(Ga. 4:1-7).

Dans ce passage, Paul utilise une « description
vivante » de l’adoption culturelle romaine pour révéler
des vérités spirituelles. L’enfant dans la famille était
un peu plus qu’un esclave en termes de ses libertés
(v. 1). Toutefois, il avait le potentiel d’être placé

comme un fils et de recevoir les bénéfices après avoir
grandi pour atteindre sa pleine maturité ou quand le
père était mort.

Paul fait ensuite une déclaration concernant la
condition spirituelle des « enfants » au verset 3. Il dit
qu’ils sont « sous l’esclavage des rudiments du monde ».
Ceci révèle un point clé pour comprendre l’adoption
spirituelle.

L’adoption :
un don gratuit

Le mot « rudiments » utilisé par Paul a deux
significations dans le Nouveau Testament. Il décrit à la
fois deux principes élémentaires de la loi de l’Ancien
Testament et des pratiques religieuses païennes des
gentils (voir Galates 4:8-11; Colossiens 2:16-23).

Il semblerait que la loi juive et les expressions
religieuses païennes ont très peu en commun. Cependant,
ce qu’elles ont fait toutes deux dans la pratique était
d’essayer de remplacer le vrai salut par la foi en Christ et
la présence et puissance du Saint-Esprit par les rituels, les
traditions et les coutumes des hommes (voir également
Galates 3:1-9). Mais ni les rituels de la loi, ni les pratiques
des religions païennes ne pouvaient jamais amener
quiconque au salut.

Quand Paul parle de ceux qui sont sous l’esclavage
des rudiments du monde, il est clair qu’il se réfère à
ceux qui ne sont pas sauvés (Ga. 4:3). Il ne se référait
pas à quelqu’un qui venait de naître de nouveau ou
simplement qui manquait de maturité dans les choses
de Dieu.

Ainsi, Paul ne disait pas que nous gagnons notre état
de fils lorsque nous devenons mûrs en Christ. La
description vivante de Paul est claire dans sa
signification : Nous ne pouvons pas gagner notre place
comme des fils de Dieu. Au contraire, quand nous
recevons Christ comme notre Sauveur, au salut,
« l’enfant » devient immédiatement le fils. Nous
sommes placés dans une position de maturité dans une
pleine relation avec le Père et comme des héritiers à part
entière.

Ce placement n’est pas quelque chose pour lequel
nous devons travailler pour l’obtenir. Nous ne pouvons
pas gagner la position que Dieu nous donne gratuitement,
celle d’être ses fils. Plutôt, c’est un don gratuit. Ce don
nous autorise à accomplir la volonté de Dieu et à donner
plus de gloire à son nom. Alléluia !

L’horaire parfait de Dieu
Paul continue dans ce passage pour révéler les actions

de Dieu dans le cours de l’histoire humaine. Avant la
venue de Christ, quelqu’un pouvait seulement choisir de
servir soit la fausse religion païenne ou la loi juive. Et
aucune de celles-ci ne pouvait apporter le salut ou
restaurer quelqu’un à Dieu.

Mais au moment convenable, « lorsque les temps ont
été accomplis, Dieu a envoyé son Fils », pour que le Fils
accomplisse la loi (Mt. 5:17,18) et rende possible le salut
par la foi en Lui.
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De pasteur à pasteur
Dans Galates 4:8, Paul écrit : « Autrefois, ne connaissant

pas Dieu, vous serviez des dieux qui ne le sont pas de leur
nature. » Ensuite, Paul écrit au sujet des « faibles et pauvres
rudiments » (Ga. 4:9). Il est clair que Paul, par le Saint-Esprit,
est en train d’associer les esprits démoniaques à la pratique
des philosophies et des rituels religieux humains.

Le royaume démoniaque n’est pas soucieux quand les
gens sont religieux. Après tout, ce sont les démons qui ont
inventé et promu les fausses religions humaines et
l’esclavage à ces déceptions qui détruisent les gens dans le
monde entier.

Cependant, Satan et ses démons sont soucieux quand ils
sont confrontés à la vraie puissance de Dieu. Car ils savent
que leur puissance était brisée à la Croix de Jésus-Christ
(Col. 2:14,15; Hé. 2:14; 1Jean 3:8; 4:4). Ils savent également
qu’ils sont destinés à la condamnation éternelle (Ap. 20:10).

Dieu n’a pas envoyé Jésus pour nous donner une
nouvelle religion, de nouvelles philosophies et de nouveaux
rituels. Au contraire, Jésus est venu nous donner la vie en
abondance (Jean 10:10)—une vie ointe par la puissance du
Saint-Esprit (Ép. 5 :18) pour nous équiper à faire son œuvre
maintenant (Col. 1:27-29) et pour anticiper avec une
espérance certaine notre destinée éternelle qui est à venir
(1 Pi. 1:3-9).

Par Christ, nous avons été libérés des « faibles et
pauvres rudiments » des fausses religions et de la déception,
pour que nous puissions marcher dans la lumière et la vérité
du cher Fils de Dieu (Col. 1:13). Alléluia ! •

Des fils à part entière dès le moment du salut
Paul continue avec sa description dans Galates. Il

révèle que tout comme l’adoption romaine exigeait un
témoin, ainsi les chrétiens aussi ont reçu un témoin : Le
Saint-Esprit ! (Ga. 4:6). Quand nous sommes sauvés, le
Saint-Esprit sert de témoin que nous sommes devenus une
partie de la famille de Dieu.

Le Saint-Esprit nous est donné au salut (Jean 3:5-8;
Tite 3:5). Paul continue pour nous parler davantage de ce
qui arrive au moment du salut :

• nous avons à notre disposition l’intimité
immédiate du Père (Ga. 4:6; Ro. 8:15,16);

• nous sommes rendus héritiers à part entière avec
Christ (Ga. 4:7).

Ces choses qui coïncident avec notre adoption
spirituelle ont lieu immédiatement au moment de notre
salut. Elles sont accomplies seulement par l’œuvre
souveraine de la grâce de Dieu. Notre adoption, comme
notre salut, ne peut être gagnée, ni ne peut être atteinte
par aucun effort humain.

Au salut, nous sommes placés comme des fils à part
entière dans la famille de Dieu par la main aimable de
notre Père Dieu. Certainement, à mesure que nous
grandissons en maturité personnelle et en discipline dans
les choses de Dieu, nous deviendrons plus fructueux et
efficaces dans notre service à Lui. Cependant, notre
service ne nous rendra pas plus aimés par Dieu ou plus ses
fils. Nous sommes des fils à part entière à partir du
moment où nous sommes sauvés.

Notre identité en tant que croyants est premièrement
que nous sommes fils de Dieu et faisons partie de sa
famille ; alors toutes les autres choses font suite. Nous ne
sommes pas des pasteurs qui sont des fils. Nous sommes
des fils bien-aimés qui sont en train de faire l’œuvre de
pasteur !

Bien que ce que vous faites et qui vous devenez dans
cette vie soit important, nous devons nous rappeler : la
chose la plus importante dans cette vie que tous les
chrétiens doivent comprendre est qu’ils sont
premièrement aimés par Dieu et placés comme ses fils—
ensuite viennent toutes les autres choses qu’ils sont et
feront à partir de cette compréhension.

Dans les dernières sections, nous discuterons d’une
manière plus approfondie les privilèges, les
responsabilités et les libertés qui nous sont accordés
comme des fils qui ont été spirituellement adoptés dans la
famille de Dieu.

Régénération et justification
Cette étude nous a permis d’affirmer avec confiance

que notre adoption spirituelle – notre placement comme
des fils dans la famille de Dieu – a lieu au moment où
nous sommes nés de nouveau. Au même moment, nous
recevons également la justification par notre foi en Christ
(Ga. 2:16), et nous faisons l’expérience de la régénération
par le Saint-Esprit (Tite 3:5).

Justification signifie brièvement que quand nous
parvenons au salut par la foi en Christ, Dieu déclare que
nous sommes justes. Ceci est simplement basé sur notre
foi au sacrifice de Christ pour nos péchés à la Croix
(Ro. 4:3). Nous ne pouvons jamais devenir justes par nos
propres œuvres.

Mais la justification est plus que le pardon de nos
péchés et l’enlèvement de notre culpabilité. Quand Dieu
nous justifie, il met dans notre compte spirituel la justice
parfaite de Christ (1 Co. 1:30; 2 Co. 5:21). Toute la dette
pour la peine de nos péchés est payée en plein par le
sacrifice parfait de Christ pour nous. Nous devons
seulement recevoir son œuvre salvatrice.

La régénération est une œuvre souveraine de Dieu,
par le Saint-Esprit, qui a lieu lors de notre salut (Jean 3:5-
8). La régénération, ou nouvelle naissance, est une ré-
création intérieure de notre nature humaine déchue. Nous
étions morts par nos offenses et par nos péchés, mais au
moment du salut, nous sommes régénérés et rendus de
nouvelles créatures qui sont maintenant vivantes en Christ
(Ép. 2:1,5).

La régénération a des liens étroits avec l’adoption, et
les deux sont liés ensemble. Ceux qui sont régénérés sont
souverainement adoptés par Dieu, placés dans une
position de maturité en tant qu’héritiers de Dieu et
cohéritiers avec Christ (Ro. 8:15-17; Ga. 4:6,7).

Destinés à être des fils
Notre adoption était planifiée dans les conciles

éternels de Dieu : « nous ayant prédestinés dans son
amour à être ses enfants d’adoption par Jésus-Christ,
selon le bon plaisir de sa volonté » (Ép. 1:5). Notre
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placement en tant que fils n’est pas une arrière-pensée de
Dieu. Il nous a créés pour être ses enfants, mais nous
avons perdu notre héritage par le péché. Ainsi, dans son
amour et sa miséricorde, Dieu a pourvu un moyen pour
que notre vrai héritage et position soient restaurés : par la
mort sacrificatoire et la résurrection de Jésus-Christ pour
nos péchés (Ga. 4:4,5).

Nous ne pouvons pas nous placer nous-mêmes
comme des fils. Dieu seul peut faire ceci pour nous. Pour
tous ceux qui ont soumis leur cœur à Christ et ont cru en
lui pour le salut, c’est la volonté de Dieu qu’ils soient
adoptés – placés comme des fils – dans sa famille ! On ne
peut pas gagner, travailler ou attendre pour prouver qu’on
est digne d’être accepté comme son fils. �

Dieu merci pour ce qu’il a fait pour nous : envoyer
Jésus-Christ mourir pour nos péchés et nous
sauver ; et il nous a adoptés – en nous plaçant –

comme ses fils acceptés et établis à part entière !
(Ép. 1:6) Mais assurément il doit y avoir un prix pour ce
que notre Père céleste a fait pour nous à travers notre
adoption. Il est clair que nous n’étions pas adoptés parce
que nous en sommes dignes ou le méritions.

A. Le prix du don gratuit
Nous pouvons être reconnaissants que notre adoption

ne dépend pas du fait que nous en sommes dignes ! Car
qui parmi nous est vraiment digne de l’amour de Dieu et
de ses tendres miséricordes ? « …Car tous ont péché et
sont privés de la gloire de Dieu » (Ro. 3:23; voir
également les versets 10-18).

L’humanité entière est totalement perdue dans ses

péchés et tombe sous la juste condamnation de la colère
de Dieu (Ép. 2:3; 5:6; Col. 3:6,7). La race humaine ne
peut rien faire pour se sauver (Ép. 2:8,9; Ro. 3:20;
Ga. 2:16). Alors, qui peut nous sauver ? Et même s’il y a
quelqu’un qui peut nous sauver, est-ce qu’il est disposé à
le faire ?

La juste condamnation de Dieu du péché exige que sa
justice soit satisfaite avant que sa miséricorde soit
accordée. Le jugement de Dieu sur le péché est
absolument fixé. « L’âme qui pèche, c’est celle qui
mourra » (Ez. 18:4,20). La pénalité pour notre choix
volontaire du péché est la mort.

Toutefois, le cœur de Dieu n’a jamais vacillé de son
amour absolu pour l’humanité, qui est créée à son image
(Ge. 1:26,27) et pour sa gloire.

La sainteté parfaite de Dieu et sa justice exigent la
juste condamnation et punition pour nos péchés. Pourtant,
la Bible rend clair que l’amour de Dieu et sa compassion
pour nous sont grands et durent éternellement (Jé. 31:3;
La. 3:22,23; Ro. 8:37-39). Alors, que peut faire Dieu ?

Le plan éternel du Père accompli
À partir de la rébellion d’Adam et d’Ève et de la

chute dans le péché, Dieu, dans sa sagesse toute-puissante
et sa grande miséricorde, savait ce qu’il ferait (voir
Genèse 3). Un des cinq passages du Nouveau Testament
qui parle de notre adoption spirituelle révèle également ce
plan éternel du Père : « mais, lorsque les temps ont été
accomplis, Dieu a envoyé son Fils, né d’une femme, né
sous la loi, afin qu’il rachetât ceux qui étaient sous la loi,
afin que nous reçussions l’adoption » (Ga. 4:4,5).

L’apôtre Jean l’a écrit de cette manière : « Car Dieu
a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin
que quiconque croit en lui ne périsse point, mais qu’il ait
la vie éternelle » (Jean 3:16).

En tant que pasteurs et leaders de l’Église de Dieu,
vous savez que Dieu n’a pas envoyé son Fils sur la terre
simplement pour une visite ou pour nous donner quelques
nouvelles idées concernant la religion. Au contraire, Dieu
a envoyé son Fils dans le but spécifique de mourir (Actes
2:23; 3:18; voir aussi Hébreux 2:9). Christ est mort – il a
donné sa vie – à notre place. Il a volontairement pris sur
lui la juste condamnation de nos péchés – souffrant et
prenant la peine de mort à notre place (2 Co. 5:21).

Quand nous choisissons de croire en lui et d’accepter
qu’il est mort pour nos péchés, la mort de Jésus-Christ
rend possible pour nous de nous tourner vers lui dans la
foi pour le salut. L’œuvre salvatrice de Christ est un don
gratuit de grâce qui ne peut être gagné. Dieu a envoyé
Jésus à cause de son amour pour nous (Ro. 5:6-10;
Ép. 2:1-10) et de son désir de « conduire à la gloire
beaucoup de fils » (Hé. 2:10). Alléluia !

Votre valeur pour Dieu
Notre adoption – le fait de nous placer comme des fils

mûrs avec tous les privilèges – fait partie de cet acte de
grâce que Dieu le Fils (Jésus) a accompli pour nous à la
croix. « … nous ayant prédestinés dans son amour à être
ses enfants d’adoption par Jésus-Christ, selon le bon

3ème Partie

Le prix de
l’adoption
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plaisir de sa volonté » (Ép. 1:5). Dans son acte unique à
la croix, en souffrant et mourant pour nous, Jésus a rendu
possible que « des enfants [héritiers] de colère » (Ép. 2:3)
deviennent des « enfants [héritiers] de la promesse »
(Ro. 8:17; Ga. 4:28).

Avant que Christ versât son sang sacrificatoire pour
nous sur la croix, nous étions des « ennemis » et des
« étrangers » (Ro. 5:10; Ép. 2:12; 4:18; voir aussi
Colossiens. 1:20,21). Pourtant maintenant, par la foi en
Christ, nous sommes devenus des enfants de Dieu
(Ga. 3:26). Notre adoption, comme notre salut, ne peut
être gagnée et ne dépend pas de notre dignité ou d’aucun
effort de notre part. Au contraire, elle dépend seulement
de la faveur non méritée – grâce – que Dieu accorde à
quiconque et à tous ceux qui viennent à lui par la foi en
Christ.

Le prix de notre adoption est littéralement la vie et
le sang de Jésus-Christ, et rien de moins. Pierre déclare :
« sachant que ce n’est pas par des choses périssables
[corruptibles], par de l’argent ou de l’or, que vous avez
été rachetés de la vaine manière de vivre [choses inutiles,
vides, infructueuses] que vous aviez héritée de vos pères,
mais par le sang précieux de Christ, comme d’un agneau
sans défaut et sans tache » (1 Pi. 1:18,19; voir également
1:23).

Notre état de fils, notre adoption, est basé sur le sang
parfait et incorruptible de Christ. Il y a des fois où le
diable vous condamne, vous ment ou essaie de vous
décourager en vous disant que vous ne valez rien ou que
vous n’êtes pas aimé ou que vous êtes indigne. Mais vous
pouvez lui dire que vous avez la preuve absolue que le
diable est un menteur !

Votre valeur en tant qu’une personne – votre valeur
pour Dieu – est révélée par ce que cela a coûté à votre
Père céleste pour faire de vous un fils et pour vous placer
comme un co-héritier avec Christ. Le prix qui a été payé
pour vous n’est rien de moins que l’inestimable et
l’incomparable sang de Dieu le Fils ! C’est votre prix et
votre valeur pour le Roi des rois et le Seigneur des
seigneurs !

Nous n’avons plus besoin de lutter avec des doutes
concernant notre valeur ; le sang de Christ, son pardon et
son amour nous ont rendu dignes. Nous n’avons pas
besoin de craindre pour notre avenir ; en tant que fils
adoptés de Dieu, nous sommes des héritiers de tout ce que
notre Père céleste a promis à ceux qui appartiennent à
Christ. Nous n’avons pas besoin de lutter avec la
culpabilité sur notre passé ; car quand nous nous
repentons et que nous sommes sauvés et adoptés dans la
famille de notre Père, nous sommes séparés de notre passé
souillé et de la peine de nos échecs et de nos péchés.
Gloire à Dieu !

Le diable n’a plus la puissance de nous asservir
(Hé. 2:14-16), car il était vaincu à la croix (Col. 2:15).
Mais nous devons nous lever pour lui résister en déclarant
la vérité que nous sommes les enfants adoptifs et à part
entière de Dieu !

Notre précieuse adoption a également de fortes
implications pour nous en tant que fils de Dieu. Être Ses

fils adoptifs signifie que Dieu s’attend à ce que vivions
d’une manière différente de la vie que nous vivions avant
notre adoption.

B. Les implications du don gratuit
Quand nous recevons Christ, nous sommes transférés

(transmis) dans le Royaume de Dieu (Col. 1:13) et nous
devenons membres de sa maison (Ép. 2:19) à part entière
(Ro. 8:17). À cause de ceci, il y a des implications
constantes concernant la manière dont nous devons vivre
notre vie quotidienne. Comme des enfants adoptifs du
Père :

1. Nous ne devons plus d’allégeance ou de loyauté
envers nos anciens maîtres.
Qui sont ces anciens maîtres ? Galates 4:3 nous dit :

« Nous aussi, de la même manière, lorsque nous étions
enfants, nous étions sous l’esclavage des rudiments du
monde. » Comme nous avons appris, le mot « éléments »
dans ce passage se réfère aux religions vides, aux
philosophies et à l’esclavage au légalisme qui ne peuvent
nous sauver.

Avant d’être sauvés, nous étions dans l’esclavage à
ces anciens maîtres. Mais maintenant, en Christ, nous
sommes libérés :

• de notre péché et du jugement qui en résultent
(Col. 1:11-14; 2:14);

Notre état de fils, notre
adoption, est basé sur le sang

parfait et incorruptible de
Christ. Il y a des fois où le

diable vous condamne, vous
ment ou essaie de vous

décourager en vous disant
que vous ne valez rien ou que
vous n’êtes pas aimé ou que
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pouvez lui dire que vous avez
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diable est un menteur !
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• de l’esclavage à notre chair pécheresse
(Romains 6) ;

• du légalisme religieux, des doctrines de démon et
des efforts personnels pour gagner notre salut
(Col. 2:16-23);

• de la crainte, de l’intimidation et des liens
manipulateurs du diable (Col. 2:15; Hé. 2:14-18).

Nous devons rompre et rejeter nos anciennes
allégeances envers les maîtres impies. L’Écriture nous
donne un portrait clair de la puissance que nous avons en
Christ de laisser derrière les maîtres impies :

« Si quelqu’un est en Christ, il est une nouvelle
créature. Les choses anciennes sont passées; voici, toutes
choses sont devenues nouvelles » (2 Co. 5:17).

Cependant, la liberté du péché et de l’esclavage que
nous obtenons au salut ne doit pas être utilisée de manière
égoïste. Nous avons été libérés, non pour faire tout ce que
nous voulons; au contraire, nous avons gagné la liberté de
faire maintenant ce que nous devons faire! Ainsi, une
autre implication de notre adoption est que :

2. Nous devons allégeance et loyauté à Dieu par-
dessus toute autre chose.
La Bible révèle « qu’il est mort pour tous, afin que

ceux qui vivent ne vivent plus pour eux-mêmes, mais pour
celui qui est mort et ressuscité pour eux » (2 Co. 5:15).

Notre Seigneur doit ordonner nos paroles et nos
actions pas simplement lorsque nous sommes à l’église ou
quand nous exerçons le ministère. Si c’est tout ce que
nous lui permettons, alors nous nous comportons comme
les Pharisiens et les Sadducéens de l’époque de Jésus
(Matthieu 23). Nous avons une forme extérieure de
religion, mais nous ne servons pas pleinement Dieu dans
nos cœurs et avec toute notre vie (Mt. 15:7-9).

Jésus a versé son précieux sang et a donné sa vie pour
qu’il puisse être le Seigneur de toutes les parties de notre
vie – le Seigneur sur nos cœurs aussi bien que de nos
habitudes ! Son désir, et le désir du Père, est qu’ils
remplissent nos vies et occupent la « première position »
de notre cœur.

Nous avons une obligation d’être plus que des fils
prodigues. En d’autres termes, nous ne devrions pas
prendre notre grand héritage spirituel, gagné pour nous
par la mort de Jésus et notre adoption, et ensuite gaspiller
égoïstement toute la vie, la joie, la grâce, le but et
l’espérance qui étaient pourvus. (Vous pouvez lire
davantage concernant le fils prodigue dans Luc 15:11-32.)
Les dons et les appels de Dieu sont pour notre bénédiction
et pour SES objectifs et SON usage, pour Lui donner
gloire et faire avancer Son royaume.

C’est vrai que le fils prodigue était pardonné et
accueilli par son père. Ceci ne fournit pas un beau portrait
de la miséricorde et de l’amour de Dieu. Cependant, une
grande partie de ce que le fils prodigue avait perdu en
objectif, en dons et en potentiel donné par Dieu, ne
pouvait jamais être récupérée. De plus, s’il ne s’était pas
repenti, la vie dépravée du fils prodigue aurait conduit à
une destruction certaine et éternelle.

De pasteur à pasteur
Nous connaissons tous des leaders spirituels qui étaient

appelés et autorisés par Dieu à faire Sa volonté. Il leur a
donné de bons dons et des habiletés. Il les a appelés pour
Son usage, pour Le servir et pour servir les autres pour la
cause de Ses desseins éternels.

Mais ensuite, ils ont commencé à permettre à l’impiété
d’entrer dans leur cœur. Souvent, l’orgueil ou les désirs charnels
y sont entrés furtivement sans jamais avoir été chassés. Peu
après, cela a conduit au péché, tels que : le fait de justifier le vol
d’argent ; commettre des péchés sexuels ; l’abandon de leur
famille ; ou d’autres compromis de la chair. Ils sont parvenus à
aimer leurs positions, titres de respect, «… la gloire des hommes
plus que la gloire [l’approbation] de Dieu » (Jean 12:43) – en
servant ces choses au lieu de servir le Seigneur.

Pendant un certain temps, il pourrait sembler que ces
leaders pouvaient se permettre de faire n’importe quoi et même
de tromper Dieu sans être punis. Mais on ne trompe jamais
Dieu (Ga. 6:7,8). Dieu ne prend pas à la légère le péché et la
rébellion (Hé. 3:12-15; Jud. 8-11). Le comportement pécheur
conduit éventuellement à de sérieuses conséquences, même à
la destruction (Ja. 1:13-15); ceci s’applique à tout le monde, y
compris les leaders d’église.

Le péché fait du tort également au témoignage du
pasteur et de l’église dans la communauté. Les familles
souffrent, et tous ceux qui parviennent à découvrir ces échecs
font l’expérience de beaucoup de souffrances et de douleurs.
Ce n’est pas étonnant que Satan travaille si dur pour tenter et
détruire les leaders de l’église ! (Luc 22:31).

Mais où commence le péché ? Il commence dans le cœur
(Mt. 12:34,35; 15:19; 2 Pi. 2). Quand nos cœurs ne sont pas
pleinement loyaux et soumis à Dieu – le craindre en toute
sainteté et révérence – alors d’autres choses commencent à y
prendre la première place. Cette première place appartient au
Seigneur. Mais si nous nous préparons et donnons nos cœurs
au Seigneur, il ira devant nous et établira nos voies (1S. 7:3;
Pr. 3:5-8).

Ainsi pasteurs, surveillez vos cœurs ! (Pr. 4:23) Soumettez
votre cœur chaque jour dans la prière. Demandez-lui de révéler
toute faiblesse, toute déception ou tous désirs charnels qui
peuvent commencer à prendre racine. Nous ne pouvons pas
toujours connaître notre propre cœur (Jé. 17:9,10). Mais Dieu
regarde nos cœurs (1 S. 16:7) et il peut apporter la conviction
sur nous par la puissance du Saint-Esprit.

Aussi, lisez fidèlement votre Bible chaque jour. Car la
parole vivante de Dieu a la puissance de vous révéler ce qui
est dans votre cœur (Hé. 4:12). Ensuite, obéissez à ce que
vous lisez, en devenant quelqu’un qui met en pratique la
Parole ! (Ja. 1:22). •

3. Tout ce que nous avons et tout ce que nous sommes
appartiennent à Dieu.
En tant que fils adoptifs, notre vie, nos relations, nos

dons, nos habiletés, notre potentiel et nos possessions
terrestres appartiennent tous à Dieu. Tout ce qui nous
concerne, y compris nos désirs et nos espérances
(Ps. 37:4,5), doit être soumis à Dieu et à Sa sage direction.

Certaines gens, dans leur crainte et leur égoïsme,
peuvent rationaliser ou justifier le fait de ne pas consacrer



12 / ACTION

leurs temps, talent ou trésor à Dieu. Mais la réalité est que
tout ce qui n’est pas donné à Dieu et qui est gardé pour nous
est aussi gardé loin de Ses bénédictions sur ces choses.

Par-dessus toute autre chose, nous devrions désirer la
bénédiction de Dieu sur tous les aspects dans notre vie !
Mais cela exige que nous soumettions tout à Dieu. Cela
signifie de lui confier la charge même des aspects non
transformés dans notre vie. Quand nous faisons cela, nous
libérons Dieu pour qu’Il s’occupe de nous, de nos besoins,
nos péchés et nos désirs selon Sa sagesse et Sa puissance
infinies. Comme nous cédons et répondons à Son œuvre
convaincante, la confession et la repentance de nos
péchés, et que nous devenions plus obéissants à Sa Parole,
Il nous formera à l’image de Son Fils, ce qui est Sa
volonté pour nous (Ro. 8:29). Alors Dieu peut nous faire
confiance avec plus de bénédictions et d’assignations !

En tant que fils adoptés, le but et l’effort de toute
notre vie sont de donner gloire et honneur à notre Père
céleste. Nous devons également bénir et honorer Sa
maison (l’Église – Ga. 6:10; Ép. 2:19), dont nous sommes
une partie importante.

4. En tant que fils placés dans une position mûre
d’héritage, nous sommes obligés de poursuivre de
manière constante la maturité spirituelle.
Le fait d’être placé comme des fils – l’adoption

spirituelle – a lieu quand nous sommes nés de nouveau.
Dans le cas de l’adoption humaine, l’enfant adopté
devient ordinairement un héritier à la mort du parent
adoptif. On assume que l’enfant sera grand et mûr, et a été
jugé digne de recevoir son héritage.

Cependant, les voies de Dieu ne sont pas toujours les
voies de l’homme (És. 55:8,9). Nous ne sommes pas
obligés de prouver que nous sommes dignes des
merveilleux dons et bénédictions qui nous sont donnés
comme un héritage spirituel. Au contraire, notre
placement en tant que fils (adoption) et notre héritage sont
reçus gratuitement par la foi, tout comme nous recevons
notre salut. Nous devons croire ce que Dieu a promis dans
Sa parole et recevoir ce qu’il a pourvu gratuitement.

Cependant, il est important d’accentuer que les Écritures
révèlent que nous devons également mûrir spirituellement.
Nous commençons tous comme des bébés en Christ qui ont
besoin de grandir (1 Co. 3:1-3). Bien que notre adoption
nous mette dans une position mûre – qualifiés de recevoir
toutes les provisions de Dieu – nous devons quand même
grandir dans les choses qui concernent notre foi, loin de la
vie charnelle et vers la vraie spiritualité.

Cette croissance spirituelle ne nous gagne pas plus
d’héritage. Nous ne pouvons pas devenir plus dignes que
Christ nous a déjà rendus par son œuvre à la Croix. Mais
nous devons apprendre à fonctionner plus fidèlement et
de manière plus fructueuse dans notre état de fils et
d’héritier de ce que Dieu nous a donné.

La nécessité de la croissance
Lorsque nous sommes fidèles pour obéir à Dieu et

pour être transformés en notre for intérieur, nous devenons
de plus en plus capables de gérer les privilèges que notre

Père veut que nous ayons (voir Matthieu 25:14-29).
Il y a beaucoup de passages bibliques d’exhortation

concernant notre maturité en tant que fils de Dieu. Par
exemple, nous devons grandir :

• dans la foi (2 Co. 10:15);
• dans la connaissance de Dieu (Col. 1:10; 2 Pi.

1:1-4);
• dans la grâce (2 Pi. 3:18);
• dans la sagesse spirituelle (Ép. 1:17-19);
• dans la connaissance de Christ et de son œuvre

(Ph. 3:7-11);
• dans la compréhension de notre appel

(Ph. 3:12-16);
• dans les priorités justes (Col. 3:1-4);
• dans la sanctification (2 Pi. 1:5-8).
Ces exemples représentent juste quelques-unes des

différentes manières dont nous devons grandir
continuellement et être transformés après notre
salut. Prenez le temps de sonder les Écritures pour plus de
manières selon lesquelles vous pouvez grandir
spirituellement comme un fils de Dieu.

Le chemin de la croissance
Il faut déclarer que la croissance spirituelle et la

maturité en Christ ne sont pas automatiques. Par le Saint-
Esprit, Dieu sera toujours fidèle pour nous rencontrer et
aider à nous transformer. Mais ce processus doit avoir
notre pleine coopération, y compris une bonne volonté de
nous repentir, de changer, de nier notre chair, d’obéir à la
Parole de Dieu, et encore plus.

La Bible est claire sur le fait que pour grandir et mûrir
spirituellement, il y a des choses que nous devons faire.
Nous devons :

• nous nourrir de la Parole de Dieu (1 Pi. 2:2;
Hé. 5:11-14);

• être dévoués à l’étude systématique de la Parole
de Dieu (1 Ti. 4:3; 2 Ti. 2:15), spécialement en
tant que leaders d’église ;

• nous efforcer de faire le genre de choix dans la
vie qui nous aidera à mûrir spirituellement
(1 Ti. 4:8-16; 6:11,12,20; Hé. 5:14; 1 Jean 3:1-3);

• être continuellement remplis, bien remplis de
l’Esprit de Dieu (Ép. 5:18).

Notre Père veut que nous grandissions en Lui. Il nous a
donné tout ce dont nous avons besoin pour être des
participants à sa divine nature (2 Pi. 1:2-4). Il s’est engagé
avec toutes les ressources du ciel au processus de notre
croissance et maturité spirituelle. Et Il nous a donné le
privilège de devenir partenaires avec Lui à mesure qu’Il
travaille en nous (Ph. 2:12,13). En tant que Ses fils, Dieu
désire que nous fassions de grandes choses dans Son
royaume. Puisqu’il en est ainsi, nous devons nous efforcer
de devenir des héritiers mûrs et dignes de confiance. (Voir 1
Corinthiens 2:6; 14:20; Philippiens 1:6; 3:15; Hé. 5:12-14).

Comme nous avons appris, il y a des responsabilités
et des privilèges pour le fils ou la fille adopté(e).
Examinons maintenant quelques-uns des merveilleux
privilèges qui nous ont été donnés en tant qu’enfants
adoptifs de Dieu. �
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Notre adoption – le fait d’être placés comme des
fils – nous met dans un nouveau genre de relation.
L’adopté aussi bien que le parent qui adopte, ont

pris l’engagement, par l’acte d’adoption, de supporter,
d’aider et de prendre soin de l’autre. Nous venons
d’étudier les implications et les obligations qui doivent
être remplies par celui qu’on adopte.

Mais il y a également de grands privilèges accordés
à celui qui a été placé comme un fils. Il en est de même
dans l’adoption humaine. Mais ceux qui sont devenus fils
de Dieu ont reçu des privilèges inestimables et éternels.
Étudions-les maintenant.

A. Le plus grand privilège de l’adoption est d’avoir
maintenant Dieu comme votre Père (Ro. 8:15) ;
Ga. 4:5)
Tout ce qui vit doit son existence à Dieu,

particulièrement le genre humain (Actes 17:25,28). Tous
les hommes ont Dieu pour Père, mais seulement dans le
sens qu’Il est le Créateur de tout (Jean 1:3). Nous n’avons
aucune relation avec Dieu en tant que Père avant de naître
de nouveau et d’entrer dans l’adoption comme fils de
Dieu. L’inconverti peut appeler Dieu « Juge », mais non
Père.

Maintenant, pour nous qui sommes vraiment rendus
fils de Dieu par la nouvelle naissance par la foi en Christ,
nous avons reçu le plus grand privilège de tout. Nous
sommes entrés dans la famille de Dieu, et il nous a donné
tout l’amour, tous les privilèges et droits d’un fils.

Notre Père n’a pas honte de nous appeler Ses fils et
filles (2 Co. 6:18; Hé. 2:11). Nous ne sommes pas des
enfants abandonnés que Dieu était obligé de recevoir. La
Bible nous enseigne qu’en Christ « Dieu nous a élus avant
la fondation du monde » (Ép. 1:4). L’humanité entière
était désirée et voulue par Dieu avant même que le monde
existe !

Dieu nous a également « prédestinés dans son
amour à être ses enfants d’adoption par Jésus-Christ,
selon le bon plaisir de sa volonté » (Ép. 1:5). Dieu a
voulu beaucoup de choses ; mais notre adoption est
selon le bon plaisir de Sa volonté. Il a toujours voulu de
nous, en pourvoyant la voie par Christ pour que nous
choisissions de venir à Lui comme Ses enfants. Quel
grand honneur et quelle gloire que d’être les fils voulus
de Dieu !

Peut-être que vous (ou quelqu’un dans votre église)
n’étiez pas voulu comme un enfant par vos parents
terrestres. Ou peut-être que vous ne vous sentiez pas
aimés, vous vous sentiez plus un fardeau et une peste que
quelqu’un qui était chéri ou désiré.

Sachez que Dieu, votre Père céleste, a toujours voulu
de vous ! Il a formulé des plans précieux et magnifiques
pour votre vie, et pour la vie de chaque membre de votre
église et de votre famille (Jé. 29:11-13; Est. 4:14; 1 Co.
2:9). Dieu a réservé des provisions et des ressources pour
vous (Mt. 6:33; Ph. 4:19). Et Il travaille activement en
vous et pour votre bien (Ro. 8:28-30). Louez son saint
nom !

4ème Partie

Les privilèges
de l’adoption
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De pasteur à pasteur
C’est souvent la négligence des parents, le rejet ou

l’abandon qui portent une personne à se sentir non acceptée
ou détestée par les autres et par Dieu. Ainsi, permettez-moi
de vous exhorter, cher pasteur, à ne jamais permettre que les
diverses activités du ministère vous portent à manquer
d’accomplir vos premières responsabilités envers votre
épouse et vos enfants à cet égard.

La Bible est claire que votre mariage et la famille sont
une plus grande priorité que le ministère (Ép. 5:22-33). Votre
relation personnelle avec le Seigneur est toujours la plus
grande priorité de votre vie. Mais si vous êtes marié, votre
femme est alors la seconde priorité. Si vous avez des enfants,
leur soin est votre troisième priorité. Cela signifie d’aimer et de
subvenir aux besoins de votre famille, de prendre soin des
enfants et de leur enseigner les voies du Seigneur (De. 6:7).
Alors, le ministère vient après votre marche personnelle avec
le Seigneur, et après vos responsabilités envers votre femme
et vos enfants.

Si votre mariage ou vos enfants montrent des signes de
négligence, vous devenez disqualifié pour le leadership dans
l’Église (1 Ti. 3:1-5). Et qui pis est, votre négligence peut
causer du tort qui porte votre famille à ne pas vouloir ou à ne
pas être capable de recevoir l’amour de Dieu et Ses plans
pour eux.

C’est un défi d’équilibrer le travail, la famille et le
ministère. Aucun parmi nous ne fait cela parfaitement. Mais
nous devons toujours nous efforcer à suivre les instructions de
Dieu pour nos vies. Ces instructions sont trouvées dans Sa
Parole. Alors, prenez le temps d’étudier les écritures qui
expliquent les priorités de Dieu et Ses standards sur la
manière de diriger votre famille. (Commencez avec Éphésiens
6:1-4; Colossiens 3:20,21; 1 Pi. 3:1-7; et Malachie
2:13,14,16.) •

B. Notre Père nous a donné Son Saint-Esprit
Les nombreux bénéfices de notre don d’« héritage »

du Saint-Esprit de Dieu sont innombrables. Mais
quelques-uns parmi eux incluent :

1. Le Saint-Esprit est « l’Esprit d’adoption »
(Ro. 8:15)
Cela signifie que par la présence du Saint-Esprit en

nous, nous pouvons vraiment et personnellement
connaître notre Père céleste et faire l’expérience d’une
relation personnelle avec lui. À travers l’Esprit, nous
pouvons crier « Abba, Père » (Ro. 8:15; Ga. 4:6).

Le terme « abba » dénote l’intimité, le respect et
l’affection. Il était employé dans les temps bibliques par
les enfants (même les jeunes adultes) pour s’adresser à
leur père d’une manière affectueuse, et parfois par les
étudiants à leurs enseignants. Nous pourrions utiliser un
terme similaire avec nos parents terrestres, tel
que « papa ». Jésus utilisait le terme « abba » quand il
parlait au Père (Marc 14:36).

Mais « abba » était déjà employé par les Juifs quand
ils se référaient à Dieu ; car, bien qu’ils aient eu la loi de
Dieu, ils n’avaient pas le privilège supplémentaire d’une
relation personnelle et intime avec Lui. Ceci devint

disponible seulement par l’œuvre sacrificielle de Christ
sur la croix.

2. Nous avons été délivrés de la crainte servile de
Dieu
« Et vous n’avez point reçu un esprit de servitude,

pour être encore dans la crainte » (Ro. 8:15). Nous
savons qu’il doit y avoir une « crainte » saine et juste « du
Seigneur », une révérence et crainte du Dieu Tout-
puissant. Mais, en tant que chrétiens, nous n’avons plus
besoin de travailler sous « une attente terrible du
jugement et l’ardeur d’un feu qui dévorera les rebelles »
(Hé. 10:27). Le jugement de notre péché a été satisfait ;
notre peine de mort pour le péché (Éz. 18:20) a été payée
par Christ. Nous pouvons proclamer : « Il n’y a donc
maintenant aucune condamnation pour ceux qui sont en
Jésus-Christ » (Ro. 8:1). À cause de cette vérité, nous
pouvons nous approcher « avec assurance du trône de la
grâce, afin d’obtenir miséricorde et de trouver grâce,
pour être secourus dans nos besoins » (Hé. 4:16; voir
aussi 10:19,22). Notre Père qui nous aime nous entendra
quand nous L’appelons, et Il répondra selon Son parfait
amour et Sa parfaite sagesse.

3. Nous avons été « scellés » du Saint-Esprit
« En lui vous aussi, après avoir entendu la parole de

la vérité, l’Évangile de votre salut, en lui vous avez cru et
vous avez été scellés du Saint-Esprit qui avait été promis,
lequel est un gage de notre héritage, pour la rédemption
de ceux que Dieu s’est acquis, à la louange de sa gloire »
(Ép. 1:13,14).

Comme un acte légal, l’adoption romaine devait être
attestée par un témoin fiable. Nous avons déjà appris que
dans l’adoption spirituelle, la présence du Saint-Esprit en
nous est notre témoin.

Le Saint-Esprit est là pour porter témoignage, pour
vérifier, que vraiment nous sommes des enfants légitimes
de Dieu. En tant qu’enfants de Dieu, nous sommes les
héritiers de Son héritage que nous avons en Christ.
« L’Esprit lui-même rend témoignage à notre esprit que
nous sommes enfants de Dieu. Or, si nous sommes
enfants, nous sommes aussi héritiers: héritiers de Dieu, et
cohéritiers de Christ, si toutefois nous souffrons avec lui,
afin d’être glorifiés avec lui » (Ro. 8:16,17; voir aussi
Galates 4:6,7).

Cette idée d’être « scellés » du Saint-Esprit (Ép. 1:13;
4:30; 2 Co. 1:22; 5:5) est d’une grande importance pour
nous. Un « sceau » dans la culture grecque, quand il est
appliqué sur une possession, était utilisé pour indiquer le
droit de propriété et pour donner la protection contre le
vol. Un sceau indiquait également qu’un document ou
message était authentique, et transmettait l’autorité de
celui qui l’a envoyé.

En tant qu’enfants adoptés de Dieu, qui sont scellés
par le Saint-Esprit, nous sommes marqués comme de
vrais enfants de Dieu. Nous Lui appartenons, et Il a confié
notre charge à Ses anges (Ps. 91:11,12). Nous sommes
sous l’autorité de Dieu pour faire sa volonté, et nous
avons également l’autorité de Dieu disponible à nous
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pour nous rendre capables de faire Sa volonté (Luc 19:3;
Jean 14:13; 15:16).

En tant qu’enfants de placement mûr, nous avons reçu
le privilège d’exécuter les « affaires de notre Père » dans
le monde qui nous entoure. Nous devons vivre et servir au
nom de Jésus, par Son autorité et selon la volonté de Dieu
pour négocier les affaires du royaume. Amen !

4. Le Saint-Esprit nous guidera
« Car tous ceux qui sont conduits par l’Esprit de Dieu

sont fils de Dieu » (Ro. 8:14).
Le mot grec traduit par « conduits » est le participe

présent. Cela signifie que nous devons être
continuellement conduits par le Saint-Esprit. Cela doit
devenir un genre de vie pour tous les croyants qui sont en
train de mûrir, mais particulièrement pour les pasteurs et
les leaders du Corps de Christ.

Cette direction continue du Saint-Esprit aura lieu de
deux manières :

1) par une connaissance constante et croissante de la
Bible, doublé d’un effort diligent et conscient pour obéir
la lettre et l’esprit de la Parole de Dieu (1 Ti. 4:12-16;
2 Ti. 2:15 ; 3:16,17 ; Ja. 1:21-25) ;

2) en cultivant une sensibilité aux incitations et
directions du Saint-Esprit, en prenant le temps de prier et
d’écouter une réponse alors que nous vivons notre vie
quotidienne.

Il est important d’inviter activement la présence du
Saint-Esprit dans notre vie chaque jour (Ga. 5:16). Nous
pouvons lui demander de nous guider dans toutes les
situations ou circonstances auxquelles nous faisons face.
Faites de cela une habitude de parler régulièrement au
Saint-Esprit pour Lui demander la direction et pour
prendre le temps d’écouter ce qu’Il révèlera à votre cœur.

De pasteur à pasteur
Pasteur, prière de savoir que le Saint-Esprit ne vous

portera jamais à faire ou à dire quelque chose qui ne fait pas
plaisir au Seigneur ou qui serait contraire à ce qui est déjà
écrit dans la Parole de Dieu.

Le Saint-Esprit, en tant que Dieu et la troisième personne
de la Trinité, confirmera toujours la Parole de Dieu et vous
conduira dans l’obéissance à ce que Dieu a déjà révélé dans
la Bible.

Si vous sentez que le Saint-Esprit est en train de vous
guider à faire quelque chose, il est sage de chercher l’avis des
conseillers qui sont plus mûrs dans la foi chrétienne et qui ont
une connaissance de la Parole (Pr. 11:14; 24:6). Choisissez
ceux qui ont de l’expérience, des croyants mûrs qui ont un
dossier qui a fait ses preuves de fidélité à la Parole de Dieu.
Cherchez ceux qui ont le courage de dire la vérité s’ils ont
besoin de vous corriger.

Vous devez également confirmer que ce que vous sentez
de la part du Saint-Esprit ne contredit pas la lettre ou l’esprit
de la Parole. Par exemple, le Saint-Esprit ne vous conduirait
jamais à prendre quelque chose qui ne vous appartient pas,
car la Bible déclare que nous ne devons pas voler (Ex. 20:15;
Ép. 4:28).

Une parole ici, particulièrement aux hommes : Une

provision de conseil sage que Dieu vous a déjà donnée est
votre femme. Cela ne veut pas dire qu’elle aura toujours
raison – tout comme vous n’aurez pas toujours raison.
Cependant, une femme bonne et pieuse est une compagne
(Ge. 2:18) – et son aide peut parfois venir sous la forme de
bons conseils.

Prenez le temps de prier avec votre femme aussi souvent
possible. Et quand vous le faites, prenez également le temps
de parler de ce que vous pouvez sentir de la part du Saint-
Esprit. Beaucoup de femmes sont très sensibles au Saint-
Esprit. Les maris doivent avoir l’humilité de demander aux
épouses leur opinion, et la sagesse de suivre cette opinion si
elle est confirmée par la Parole de Dieu. Faites tous les efforts
de chercher régulièrement le Seigneur ensemble ! •

C. Notre Père est pleinement engagé à nous
discipliner.
Tous les parents finissent par reconnaître

l’importance de discipliner leurs enfants. Mais la
discipline de Dieu est très différente du type de discipline
qu’un parent terrestre pourrait appliquer à son enfant.

La discipline du Seigneur n’est pas quelque chose à
craindre ou à redouter. Dieu ne nous discipline pas à
cause du dégoût, de la colère ou de l’impatience. Sa
discipline n’implique pas la punition, le jugement ou le
rejet. En fait, c’est tout à fait le contraire de ces choses!

Dieu nous discipline parce que nous sommes des
enfants qu’Il aime. Il nous discipline pour nous délivrer
des liens du péché et de la rébellion. Dieu nous discipline
pour nous libérer afin de recevoir une plus grande partie
de Son onction et de Ses bénédictions.

Prenez un moment pour lire Hébreux 12:3-13. Le
« châtiment » de Dieu n’est pas toujours parce que nous
avons fait quelque chose de mal ou que nous avons besoin
d’être corrigés. Le mot « châtiment » contient en réalité
l’idée de raffermir ou de former qui est nécessaire pour
développer pleinement notre potentiel, afin que nous
puissions remplir tous les plans que Dieu a pour notre vie.
Renforcer notre vie comporte également le bénéfice
supplémentaire de nous protéger des attaques futures ou
des blessures (Hé. 12:12,13; voir aussi 1 Corinthiens
9:24-27).

D. Puisque nous sommes des enfants adoptés, notre
Père désire nous transformer à l’image de Son Fils
unique.
Quand nous sommes adoptés dans la famille de Dieu

au salut, Il nous donne non seulement un nom nouveau,
mais aussi une nouvelle nature. « … Comme sa divine
puissance nous a donné tout ce qui contribue à la vie et à
la piété, au moyen de la connaissance de celui qui nous a
appelés par sa propre gloire et par sa vertu, lesquelles
nous assurent de sa part les plus grandes et les plus
précieuses promesses, afin que par elles vous deveniez
participants de la nature divine, en fuyant la corruption
qui existe dans le monde par la convoitise » (2 Pi. 1:3,4).

En tant que chrétiens, nous portons le nom de Celui
qui nous a adoptés (Actes 11:26; 1 Pi. 4:12-16). Par Sa
provision et l’œuvre de Son Esprit, nous sommes
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transformés de jour en jour dans notre être intérieur à
l’image de Dieu le Fils : Jésus ! (2 Co. 3:18).

Ce processus de transformation est continuel à travers
nos vies. Nous avons reçu l’ordre de livrer nos êtres à ce
processus, et de devenir plus semblables à Celui qui nous
a adoptés : « Je vous exhorte donc, frères, par les
compassions de Dieu, à offrir vos corps comme un
sacrifice vivant, saint, agréable à Dieu, ce qui sera de
votre part un culte raisonnable. Ne vous conformez pas au
siècle présent, mais soyez transformés par le
renouvellement de l’intelligence, afin que vous discerniez
quelle est la volonté de Dieu, ce qui est bon, agréable et
parfait » (Ro. 12:1,2; voir aussi 1 Corinthiens 15:49 et
1 Jean 3:2,3).

L’homme était originellement créé à l’image de Dieu
(Ge. 1:26, 27). Mais nous avons été déformés et gâchés
par plusieurs siècles de péché et de rébellion et ses effets.
Cependant, au salut, nous commençons le glorieux
processus d’être restaurés à l’image et à la ressemblance
de notre Père céleste, transformés dans notre être intérieur
pour que notre caractère devienne plus semblable au sien.

Dieu est engagé à notre maturité et croissance. Son
Esprit nous convaincra continuellement de notre besoin
de nous repentir (nous détourner de) des mauvais
comportements. Il nous enseignera comment faire
confiance, céder et obéir au Seigneur et à Sa Parole. Dieu
se servira même de la pression des circonstances pour
modeler et former nos vies, comme un potier modèlerait
et formerait un pot d’argile (És. 64:8).

Comme un Père céleste aimable, Dieu est en train de
nous restaurer afin que quand finalement nous le voyions
face à face, nous soyons plus semblables à Celui qui nous
a créés (Ps. 17:15).

E. En tant que fils, nous avons reçu le privilège de la
liberté.
« Ainsi tu n’es plus esclave, mais fils; et si tu es fils,

tu es aussi héritier par la grâce de Dieu » (Ga. 4:7) ; « Si
donc le Fils vous affranchit, vous serez réellement libres »
(Jean 8:36).

En tant que croyants en Jésus-Christ, nous avons été
libérés par Christ de la loi du péché et de la mort
(Ro. 8:2). Nous avons été délivrés des choses
fondamentales de ce monde (Co. 2:8,16-23). Nous
n’avons plus besoin de craindre la mort (Hé. 2:14,15, ni le
jugement et la colère (Ro. 5:9).

Toutefois, notre adoption et la liberté qu’elle apporte
ont encore un plus grand but. Le fils adopté n’est pas libre
de faire tout ce qu’il désire (1 Pi. 2:16,17). Au contraire,
nous sommes maintenant libres de faire tout ce que nous
devons faire en obéissance à la volonté de notre Père et à
Sa Parole.

Nous avons été libérés pour offrir un service fidèle à
notre Dieu et à Sa maison (l’Église) et, comme Ses
messagers, au monde entier.

F. En tant que fils adoptés, nous avons reçu la
protection du mal.
La Parole de Dieu promet que Ses enfants seront

protégés de la puissance du mal (voir Luc 10:19; Jean
17:11-15; Romains 8:31-39; 1 Jean 3:8; 4:4). La seule
puissance et autorité que l’enfer a dans la vie du croyant
est ce que le croyant accepte ou permet. Jésus a fait
provision pour nous afin de résister au diable (2 Co. 10:3-
5) et pour être libérés de tout ce qui est mal et qui pourrait
essayer de nous opprimer (Ép. 6:10-18).

Cependant, il est important de remarquer que la Bible
déclare clairement que dans cette vie nous ferons encore
l’expérience des épreuves, des tribulations et de
l’opposition de la part du diable (voir Jacques 1:2-
7,12,13; 1 Pierre 4:12-19; Matthieu 5:10-12; Jean 10:10;
2 Corinthiens 2 :11; 11:13). Nous vivons dans un monde
fragmenté, rempli de péché et chacun de nous affrontera
des défis et des souffrances.

Cependant, notre Père céleste promet d’utiliser ces
mêmes difficultés pour verser de grandes bénédictions sur
nous (Ro. 8:10,28; 2 Co. 4:7-18). Dans les épreuves, nous
aurons soit la grâce de Dieu pour endurer ou Sa puissance
pour être délivrés (Ja. 4:6-8; 1 Pi. 4:12,13; 1 Jn. 3:8; 4:4; Ap.
12:11). Mais quelle que soit l’épreuve, le Seigneur sera avec
nous ; Il ne nous délaissera point, et ne nous abandonnera
point (Mt. 28:20; Hé. 3:5). Il nous donnera ce dont nous
avons besoin pour entreprendre la course de cette vie avec
Sa force et Son endurance, quels que soient les obstacles.

G. Notre adoption nous fournit une dignité et égalité
sainte.
Il y a beaucoup d’endroits dans le monde aujourd’hui

qui considèrent des gens moins acceptables que d’autres.
On apprend aux gens de certaines trempes, tribus ou de
certaines régions géographiques spécifiques, ou qui
parlent une certaine langue, qu’ils ont moins de valeur ou
qu’ils appartiennent à un ordre social plus bas. Il y a des
religions ou des pays qui n’accordent pas aux femmes la
même dignité, les mêmes privilèges et respects que les
hommes reçoivent. Celles-ci et d’autres formes de
préjugés ou d’oppressions sont communes.

Mais pour les disciples nés de nouveau de Jésus-
Christ, leur adoption et statut devant Dieu le Père les
placent à un niveau égal avec tous les autres croyants. Car
en Christ, « il n’y a plus ni Juif ni Grec, il n’y a plus ni
esclave ni libre, il n’y a plus ni homme ni femme; car tous
vous êtes un en Jésus-Christ » (Ga. 3:28, emphase
ajoutée ; voir aussi Colossiens 3:11).

Ceux qui sont en Christ sont maintenant tous d’un
sang royal (le sang de Jésus-Christ) et portent tous le
même nom de famille et ont le même héritage. La Bible
révèle que les croyants sont « une race élue, un sacerdoce
royal, une nation sainte, un peuple acquis » (1 Pierre 2:9).

La dignité et la valeur intrinsèque des chrétiens sont
établies par le prix payé pour nous à la Croix du Calvaire,
et par la simple vérité indéniable que Dieu a mis son
amour sur nous (1 Jean 3:1). Rien ne peut changer cette
vérité éternelle (Ro. 8:38,39). Quels que soient la couleur,
la classe, la race ou le sexe, les croyants sont égaux les
uns aux autres. Ils sont tous rendus dignes de l’amour de
Dieu en Christ, et sont un dans le lien d’unité par l’Esprit
de Dieu (Ga. 3:26-29; Ép. 2:11-18 ; Co. 3:11).
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De pasteur à pasteur
Pasteurs, tout ce que nous disons et faisons devrait

refléter ce principe biblique très important d’égalité. Quelqu’un
a dit : « La terre qui se trouve au pied de la croix de Jésus est
nivelée. » En d’autres termes, tous les croyants, jeunes ou
vieux, hommes ou femmes, d’une caste supérieure ou
inférieure, riches ou pauvres, TOUS ont une valeur et une
position égale devant Dieu. Ils ont TOUS un accès égal à Dieu
dans le salut et en relation. Dieu désire verser Son Esprit sur
tous les croyants et les autoriser pour le service et pour
refléter Sa gloire (Joël 2:28,29). •

La Bible révèle un principe d’unité qui va au-delà de
la simple relation entre un mari et sa femme (1 Pi. 3:7-12).
En tant que leaders, nous devons toujours présenter un
juste traitement de tous ceux pour qui Jésus est mort afin
de les sauver. Nous devons traiter les autres, quel que soit
ce qu’ils sont, avec dignité, honneur et respect, modelant
un comportement semblable à Christ devant ceux que
nous dirigeons.

Si votre culture ou formation, votre orgueil ou votre
crainte vous empêchent d’aimer et de relâcher dans le
ministère tous les croyants au même niveau, prière de
reconsidérer votre rôle en tant qu’ancien ou leader dans
l’Église. Être un leader fructueux et efficace exige que
vous viviez et exemplifiiez le modèle des principes
trouvés dans les Écritures.

H. L’accomplissement complet des privilèges d’être
adopté par Dieu n’est pas encore arrivé.
« Et ce n’est pas elle seulement; mais nous aussi, qui

avons les prémices de l’Esprit, nous aussi nous soupirons
en nous-mêmes, en attendant l’adoption, la rédemption de
notre corps » (Ro. 8:33).

Le fait d’être justifiés par la foi en Christ nous libère
du péché et de la condamnation (Ro. 3:21-25,27,28). Par
notre adoption, nous devenons des enfants qui sont placés
comme des cohéritiers avec Christ (Ro. 8:17; 1 Co. 3:21-
23; Ga. 4:6,7; Hé. 6:17; Ap. 21:7).

Notre héritage en tant qu’enfants de Dieu a déjà
commencé. Du fait que nous sommes des enfants adoptés,
la Bible nous appelle enfants, fils et héritiers. En tant
qu’enfants, nous avons déjà reçu le don d’une relation
intime avec notre Père céleste. En tant que fils, notre
placement ou position devant Lui est assuré et rempli de
promesses pour cette vie et pour la vie à venir. En tant
qu’héritiers, notre héritage est à la fois pour maintenant
et pour le futur.

Notre héritage futur sera complètement accompli
quand nous passons de cette vie et voyons notre Sauveur
« face à face » (1 Co. 13:12). La clé pour comprendre ce
futur héritage est la promesse contenue dans Éphésiens
1:13,14. Prenez quelques minutes pour lire ce passage
maintenant (voir également 2 Corinthiens 1:22 ; 5:5;
Éphésiens 4:30).

Le don scellé du Saint-Esprit qui nous est donné est
déclaré comme une « garantie ». Le mot garantie peut
être traduit comme paiement initial, dépôt ou premier
paiement. En d’autres termes, Dieu nous a donné Son

Esprit comme un paiement initial, nous garantissant
l’avènement de ce jour où Dieu nous recevra pleinement
dans l’éternité.

Notre Père céleste a payé le prix final pour nous en
envoyant Dieu le Fils prendre nos péchés sur Lui-même et
mourir à notre place sur la Croix. Notre Père a alors donné
Dieu l’Esprit comme une promesse ou une garantie, que
notre plein héritage et la rédemption totale de nos vies
sont assurés et seront accomplis.

La Bible révèle que même nos corps mortels, faibles
et corruptibles seront ressuscités un jour (1 Th. 4:15,16).
Nos corps mortels seront alors transformés et deviendront
immortels et incorruptibles (1 Co. 15:35-58).

Louez L’Éternel ! En tant que fils de Dieu, nous
serons totalement transformés : corps, âme et esprit. Un
jour, nous vivrons dans l’éternité, complètement guéris et
dans la présence illuminée et pure de notre Seigneur et
dans Son amour !

En attendant, nous pouvons connaître Dieu et faire
l’expérience de Son amour. Nous avons le « paiement
initial » de Son Esprit au-dedans de nous. À mesure que
nous grandissons et mûrissons en Christ, nous pouvons
connaître le Seigneur plus profondément, et faire
l’expérience d’une plus grande mesure de Son amour et
de Sa puissance en et à travers notre vie.

Ce processus de croissance peut et devrait continuer
tous les jours de notre vie jusqu’à ce que finalement nous
Le voyions face à face et Le connaissions pleinement,
comme nous sommes connus (1 Co. 13:12). Quelle joie et
quel privilège que d’être un fils adopté et placé du Dieu
vivant ! Quelle grande joie et promesse d’héritage nous
avons maintenant et jusque dans l’éternité !

« Il nous a rendus acceptables »
Nos privilèges en tant que fils adoptés et héritiers du

Dieu vivant sont vraiment glorieux. Nous aurons une
éternité pour chanter Ses merveilleuses louanges pour
avoir pris des pécheurs détestables – par Sa grâce et Son
amour – et de faire de nous Ses fils. Dieu a fait tout cela
« selon le bon plaisir de sa volonté, à la louange de la
gloire de sa grâce qu’il nous a accordée en son bien-
aimé » (Ép. 1:5,6). �

Louez L’Éternel ! En tant que
fils de Dieu, nous serons

totalement transformés : corps,
âme et esprit. Un jour, nous

vivrons dans l’éternité,
complètement guéris et dans la

présence illuminée et pure de notre
Seigneur et dans Son amour !
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L’adoration due à notre Dieu pour toute l’éternité est
certainement un résultat digne de notre adoption.
Mais il y a également un but dans notre adoption en

tant que fils que nous pouvons démontrer et témoigner
pendant que nous vivons ici sur la terre.

A. Destinés à une relation
Les Écritures révèlent que l’humanité était

originellement créée à l’image de Dieu (Ge. 1:26,27).
Ceci inclut le fait que l’humanité était créée avec la
capacité d’avoir la volonté et le choix personnels. Nous
sommes capables de penser, de sentir, de raisonner et de
prendre des décisions intelligentes. Nous avons des
émotions également. Ce sont tous des attributs qui sont
nécessaires pour avoir des relations normales et saines.

Finalement, l’humanité était créée pour la gloire de
Dieu (Ap. 4:11). Mais comment l’homme devait-il donner
cette gloire à Dieu ? Est-ce que cela devait être accompli
par la complexité de notre conception ou par notre
intelligence ou créativité ? Ce sont-là de merveilleuses
caractéristiques que Dieu nous a données. Mais seules,
elles ne révèlent pas le vrai but de Dieu pour créer
l’humanité à Son image.

Ou peut-être que l’homme devait donner gloire à
Dieu par son service. Mais Dieu avait-il besoin de plus de
serviteurs ? S’il en est ainsi, alors pourquoi Dieu n’avait-
il pas créé plus d’anges ? Ils sont plus forts, plus rapides
et libres de nos multiples restrictions humaines et
charnelles. Certainement, l’homme a la capacité de servir.

Mais une fois de plus, ce n’est pas la raison pour laquelle
nous sommes créés à l’image de Dieu.

Le péché détruit les relations
Plusieurs passages de la Bible que nous avons déjà

étudiés nous donnent un aperçu de la raison pour laquelle
Dieu a créé l’homme à Son image. Nous lisons que Dieu
nous a choisis et prédestinés pour l’adoption « avant la
fondation du monde » (Ép. 1:4). En d’autres termes, dans
l’éternité passée, Dieu a choisi de nous créer à Son image
pour que nous soyons Ses fils.

Dieu a choisi de nous créer de la manière dont Il l’a fait
pour que nous puissions avoir une relation aimable avec
Lui en tant que notre Père céleste ! Nous étions
originellement conçus pour marcher et parler avec Dieu
face à face, comme Adam l’a fait dans le Jardin d’Éden
(Ge. 2). Vous et moi étions créés pour une relation – une
relation personnelle, aimable et intime avec notre Créateur.

Tristement, Adam et Ève ont choisi de violer cette
relation par la désobéissance et la rébellion contre les
commandements de Dieu. Ainsi, le péché est entré dans
notre monde et a commencé son œuvre cruelle sur la
création de Dieu et dans son sein. Le péché détruit
toujours les relations – dans le mariage, dans les amitiés,
dans les familles – mais particulièrement entre nous et un
Dieu parfait et saint.

Notre destinée clairement conçue
Le péché et ses conséquences ont menacé de ruiner

5ème Partie

Le but de notre adoption

LE
PÉCHÉ
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les plans de Dieu pour Sa création. Mais rapidement, Dieu
a mis en place son plan rédempteur (Ge. 3:15). Bien que
cela prendrait des siècles pour se développer
complètement, il était parfait dans sa conception et son
horaire.

Au moment précis de l’histoire – après que la Loi
avait été utilisée comme un tuteur pour révéler à
l’humanité son besoin désespéré de Dieu (Ga. 3:23-25) –
Il (Dieu) a envoyé son Fils pour prendre sur Lui la peine
de mort pour tous les péchés de l’humanité (Jean 3:16).
Cet Agneau parfait et sans tache devint le sacrifice pour
tous (És. 53; 2 Co. 5:15; 1 Pi. 1:18-21). Puis, Jésus-Christ
est ressuscité des morts pour régner pour toujours comme
notre Seigneur et Sauveur vivant !

Tous ceux qui croient en Jésus, le Sauveur vivant, et
Le reçoivent, sont pardonnés de leurs péchés, parce que
les péchés du pécheur repentant sont éloignés de lui tout
comme l’Orient est éloigné de l’Occident (Ps. 103:12). La
séparation causée par le péché entre le pécheur et son
Créateur Dieu n’existe plus.

Ainsi, le pécheur est devenu un fils adopté et est
restauré à ce que Dieu a voulu originellement – avoir une
relation personnelle avec Lui comme le Père céleste.
C’est la destinée clairement conçue par Dieu pour chaque
personne – et c’est pourquoi nous devons apporter ce
message de l’Évangile au monde entier !

De pasteur à pasteur
Pasteurs, notre vie et nos ministères occupés peuvent

souvent conduire à la négligence de notre relation personnelle
avec Dieu. Notre « premier amour » (Ap. 2:4) devient l’œuvre
du ministère, ou peut-être quelque chose d’autre. Tout notre
temps et tous nos efforts sont consacrés à des choses autres
que notre relation avec le Seigneur.

Aucun parmi nous n’a l’intention de négliger Dieu. Mais
lentement, à mesure que notre ministère grandisse et que
notre vie devienne remplie, nous trouvons que nous passons
moins de temps avec le Seigneur. Notre vie de prière devient
fixée sur la demande des choses que nous voulons, des
bénédictions pour nous ou l’onction pour prospérer, au lieu de
rester aux pieds de notre Sauveur pour être avec Lui. Nous
étudions la Parole de Dieu seulement pour obtenir un bon
sermon, au lieu de simplement communier avec Lui et de
nous nourrir spirituellement.

Beaucoup de pasteurs tombent dans ce piège. Ce n’est
pas étonnant qu’ils commencent à « s’épuiser », demandant :
« Pourquoi je me sens si desséché spirituellement ? Où est le
sens de mon appel et de ma vision ? Pourquoi Jésus paraît-il
être si loin ? Où est Dieu dans ma vie ? Pourquoi le ministère
paraît-il être une performance extérieure, et non quelque
chose qui est vital et vivant qui sort de mon cœur ?

Est-ce que certaines de ces questions vous paraissent
familières ? Chacun de nous doit faire attention de protéger et
de renforcer activement sa relation avec Dieu, et de grandir
dans cette relation. Sans une communion quotidienne fraîche
avec Lui et sans la manne fraîche de Sa Parole, nous
devenons rapidement faibles spirituellement. Quand nous
sommes faibles, nous devenons des cibles plus faciles pour
les attaques démoniaques. Nous avons alors moins de force

pour résister et vaincre notre chair (Rom 13:14; Gal 5:16;
Ép. 4:27; 6:10-18). Inévitablement, les compromis et les
échecs feront bientôt suite.

Mais, ce qui est plus tragique est la perte de la relation
intime avec Dieu pour laquelle nous étions créés. Il vous
désire ardemment (Ja. 4:5) et vous avez désespérément
besoin de Lui. Il n’y a aucune autre relation ou activité dans
cette vie qui est plus importante que de marcher et parler
chaque jour avec notre Père céleste ! Il en est ainsi pour vous,
ainsi que pour ceux que vous dirigez. •

Notre porte d’accès
L’homme était créé pour une relation avec notre

Créateur, Dieu notre Père. Quand le péché a détruit cette
possibilité, Dieu envoya Son Fils pour prendre la peine de
mort pour nos péchés. Le sacrifice de Jésus pour nous a
ouvert la porte à Dieu que le péché avait fermée.

L’adoration dans le Temple à l’époque de Jésus
incluait un lieu réservé, le lieu très saint. Seul le souverain
sacrificateur pouvait y entrer pour parler à Dieu au nom
du peuple (Hé. 9:6-9). Il était recouvert d’un grand rideau
épais appelé le voile. La Bible révèle que quand Jésus est
mort, le voile du Temple qui recouvrait le lieu très saint
était surnaturellement déchiré en deux (Marc 15:38). La
séparation de ce voile épais et tissé de haut en bas signifie
pour nous que par la mort de Christ, une porte d’accès
avait été ouverte par Dieu entre Lui et l’humanité entière
une fois de plus !

Réconciliation
« Car si, lorsque nous étions ennemis, nous avons été

réconciliés avec Dieu par la mort de son Fils, à plus forte
raison, étant réconciliés, serons-nous sauvés par sa vie »
(Ro. 5:10). Le mot « réconcilier » signifie changer,
rétablir ou restaurer une relation. Une fois de plus, nous
voyons que l’œuvre sacrificielle de Christ a établi la
possibilité de notre réconciliation à Dieu.

Cette réconciliation est disponible à tous ceux qui
croient en Christ pour le salut (Ép. 2:8-13; Ro. 10:13).
Une relation intime avec Dieu est possible pour tout
croyant en Christ. Mais cette réconciliation remplit
également un second rôle important.

B. Destinés à être des ambassadeurs
En tant qu’enfants adoptifs de Dieu, nous avons été

souverainement placés par Dieu le Père dans la position
mûre de fils. Nous sommes « héritiers de Dieu, et
cohéritiers de Christ » (Ro. 8:17).

Cette position extraordinaire de privilège comporte
également d’énormes responsabilités. Une des principales
responsabilités de chaque croyant, pendant qu’il est sur la
terre, est de révéler l’Évangile – le salut éternel et la
relation restaurée à Dieu qui sont disponibles seulement
par la foi en Christ.

Chaque croyant a l’ordre et le privilège de dire aux
autres ce que Dieu, par Christ, a fait pour eux. L’âge, le
sexe, l’appel ou la maturité spirituelle ne font aucune
différence – c’est la responsabilité de chaque chrétien de
parler aux autres de Jésus !
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L’apôtre Paul a expliqué cela de la manière suivante
à l’église de Corinthe, et pour nous aujourd’hui : « Et tout
cela vient de Dieu, qui nous a réconciliés avec lui par
Christ, et qui nous a donné le ministère de la
réconciliation. Car Dieu était en Christ, réconciliant le
monde avec lui-même, en n’imputant point aux hommes
leurs offenses, et il a mis en nous la parole de la
réconciliation. Nous faisons donc les fonctions
d’ambassadeurs pour Christ, comme si Dieu exhortait
par nous; nous vous en supplions au nom de Christ: Soyez
réconciliés avec Dieu! » (2 Co. 5:18-20).

Chacun de nous doit être un ambassadeur pour Christ.
Notre adoption exige beaucoup plus de nous que
simplement de nous asseoir et nous réjouir de notre propre
salut et position en tant que fils. Nous avons une mission
de la part de notre Père céleste. Cette mission est
d’implorer les autres d’être réconciliés à Dieu, et de leur
dire comment faire cela – seulement par le salut par Jésus-
Christ.

Cette mission est l’ordre final de Jésus à tous Ses
disciples : « Jésus, s’étant approché, leur parla ainsi:
Tout pouvoir m’a été donné dans le ciel et sur la terre.
Allez, faites de toutes les nations des disciples, les
baptisant au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit, et
enseignez-leur à observer tout ce que je vous ai prescrit.
Et voici, je suis avec vous tous les jours, jusqu’à la fin du
monde » (Mt. 28:18-20; voir également Marc 16:15).

L’apôtre Paul a consacré sa vie à ce grand dessein
(1 Co. 9:19-21; Col. 1:24-29), comme l’ont fait
d’innombrables autres croyants à travers les âges. Et de
nos jours, nous devons en faire autant !

La volonté de notre Père
Notre plus grand privilège et notre plus grande joie en

tant qu’enfants adoptés de Dieu, c’est de révéler aux
autres l’amour de Dieu qui est disponible à travers Jésus-
Christ. Notre message inclut ce qui suit : « Le Seigneur ne
tarde pas dans l’accomplissement de la promesse, comme
quelques-uns le croient; mais il use de patience envers
vous, ne voulant pas qu’aucun périsse, mais voulant que
tous arrivent à la repentance » (2 Pi. 3:9); « car
quiconque invoquera le nom du Seigneur sera sauvé »
(Ro. 10:13); et, « Car Dieu a tant aimé le monde qu’il a
donné son Fils unique, afin que quiconque croit en lui ne
périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle » (Jean 3:16).

Dieu dit à son premier fils créé, Adam, « d’être
fructueux et de multiplier » et de gérer tout ce qu’Il (Dieu)
lui avait donné pour en prendre soin (Ge. 1:26-28;
2:8,15). La volonté de Dieu pour nous est très similaire,
maintenant elle a une dimension plus large : « Si vous
portez beaucoup de fruit, c’est ainsi que mon Père sera
glorifié, et que vous serez mes disciples… Ce n’est pas
vous qui m’avez choisi; mais moi, je vous ai choisis, et je
vous ai établis, afin que vous alliez, et que vous portiez du
fruit, et que votre fruit demeure, afin que ce que vous
demanderez au Père en mon nom, il vous le donne »
(Jean 15:8,16).

Le « fruit » que nous devons porter, et qui est de
nature éternelle, est le fruit des gens – ceux qui sont
parvenus au salut par Christ. Nous devons multiplier les
enfants qui sont restaurés à Dieu par le salut. Nous ne
pouvons sauver personne par notre propre puissance.
Mais nous avons reçu le message du salut, et Dieu nous
donne la puissance de l’Esprit pour le proclamer avec
courage ! Il confirmera l’Évangile avec des signes et des
miracles qui suivront (Mc. 16:17,18; 1Th. 1:5).

Nous sommes les enfants adoptifs qui sont également
appelés à être des prédicateurs de l’Évangile
(Ro. 10:14,15). C’est la volonté de notre Père que chaque
personne née de nouveau proclame fidèlement la Bonne
Nouvelle du salut par Christ à tous ceux qui veulent
l’écouter.

Nous devons étudier la Parole de Dieu, et nous
préparer à répondre aux questions que les non croyants
peuvent avoir (2 Ti. 4:1-5; 1 Pi. 3:14-17). Nous devons
également aimer et servir les nécessiteux au nom de
Christ, montrer très pratiquement comment Dieu aime les
gens. Ces choses mentionnées ci-dessus représentent
toutes des manières d’annoncer l’Évangile, la Bonne
Nouvelle de l’amour de Dieu et du salut en Christ.

En tant qu’enfants adoptifs de Dieu, nous avons reçu
le privilège et la responsabilité d’accomplir la volonté de
notre Père céleste. Ceci ne paie pas pour nous le prix de
notre adoption ni ne prouve que nous soyons dignes de la
recevoir. Cela ne porte pas non plus Dieu à nous aimer
plus qu’il nous aime déjà (Luc 17:10; Ro. 5:1-10);
1 Jean 3:1-3).

Nous ne servons pas notre Père dans le but de gagner
le privilège ou la position de fils ; ceci est déjà nôtre en
Christ. Mais nous servons parce que nous sommes
acceptés comme Ses enfants. Nous ne sommes pas des
fils parce que nous servons ; nous servons parce que
nous sommes des fils ! �

Chacun de nous doit être un
ambassadeur pour Christ. Notre
adoption exige beaucoup plus de

nous que simplement de nous
asseoir et nous réjouir de notre

propre salut et position en tant que
fils. Nous avons une mission de la

part de notre Père céleste. Cette
mission est d’implorer les autres

d’être réconciliés à Dieu, et de leur
dire comment faire cela –

seulement par le salut par Jésus-
Christ.
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Dieu Tout-puissant, notre Créateur et Père céleste,
vous a choisi pour être Son Fils à part entière une
fois que vous recevez le salut par Jésus-Christ.

Ainsi, vous êtes également Son héritier de tous les
privilèges, toutes les provisions, promesses et puissances
– MAINTENANT, et dans le Royaume de Dieu qui tarde
encore à se manifester ! Gloire à Dieu ! Prenez un
moment, maintenant, levez votre tête et vos mains vers le
Seigneur. Remerciez-Le à haute voix du fait que vous
soyez Son fils. Déclarez cette vérité au royaume naturel,
et au royaume surnaturel – à tout ce qui empêcherait à
cette vérité de s’accomplir pleinement dans votre vie.

Vous n’êtes pas un enfant non désiré. Si vous avez
reçu le salut de Christ, vous n’êtes pas indigne d’être un
enfant bien-aimé de Dieu. Le sang de Christ vous a purifié
de tout péché et vous a rendu digne de le recevoir. Il a
brisé le mur de séparation entre vous et Dieu, et vous
pouvez avoir une communion intime avec votre Père
céleste. Il n’y a aucun doute dans la pensée et le cœur de
Dieu concernant votre position et votre statut devant Lui
comme un fils. Alors, ne permettez non plus à aucune
question ou aucun doute de pénétrer votre pensée à ce
sujet ! Dieu vous aime d’un amour éternel. Il a mis son
amour et sa faveur en vous depuis que le monde est
monde; et une fois que vous êtes sauvé, il n’y a rien dans
ce monde ou dans le royaume spirituel qui puisse changer
cela !

« Car j’ai l’assurance que ni la mort ni la vie, ni les
anges ni les dominations, ni les choses présentes ni les
choses à venir, (8-39) ni les puissances, ni la hauteur, ni
la profondeur, ni aucune autre créature ne pourra nous
séparer de l’amour de Dieu manifesté en Jésus-Christ
notre Seigneur » (Ro. 8:38,39).

Allez-y avec courage !
Cela dépend de chacun de nous de commencer à vivre

comme des fils totalement aimés et autorisés, ce que nous
sommes vraiment ! Chaque croyant en Christ a été placé
dans la position de fils mûr et héritier par la volonté
inébranlable et inchangeable de Dieu (Jean 1:12,13).

Ainsi, que chacun de nous commence à vivre chaque
jour avec confiance, sachant que notre position avec Dieu
est sûre. Étudiez la Parole de Dieu et apprenez tout ce que
Dieu vous a donné pour héritage dans cette vie, et dans la
vie à venir. Priez quotidiennement et communiez avec
votre Père céleste, apprenant à le connaître de plus en plus
et en permettant à Son Esprit de vous rendre plus
semblable à Jésus dans votre caractère et votre
comportement. Permettez à votre foi de grandir pour
croire en Dieu pour la provision et la puissance dont vous
avez besoin pour faire ce que votre Père est en train de
faire (Jean 5:19) et de dire ce que votre Père est en train
de dire (Jean 7:17,18) – pour que vous puissiez diriger
l’Église de Dieu selon la volonté du Père.

Rejetez toute crainte, tout doute et toute incertitude
concernant ce que vous êtes en Christ, et concernant Son
appel sur votre vie. Embrassez pleinement la direction du
Saint-Esprit et Sa volonté pour vous, lorsque vous mettez
la main à la charrue pour ne jamais regarder en arrière.
Vous avez été destiné par Dieu – et vous avez reçu tout ce
dont vous avez besoin – pour être « plus que vainqueurs
par celui qui nous a aimés » (Ro. 8:37).

Vous êtes un fils adopté de Dieu. Vous avez tous les
privilèges et toutes les responsabilités qui viennent avec
cette position bénie. Alors, réjouissez-vous et allez avec
courage, la foi et l’espérance – car Dieu votre Père est
pour vous et avec vous ! Amen ! �

Conclusion

Allez-y !

RELATION
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Introduction
Le principe biblique de CITOYENNETÉ est d’une

grande importance pour tous les croyants. L’apôtre Paul,
inspiré par le Saint-Esprit, a écrit : « Mais notre cité à
nous est dans les cieux, d’où nous attendons aussi comme
Sauveur le Seigneur Jésus-Christ » (Philippiens 3:20). Ce
verset biblique révèle que tous les croyants en Jésus-
Christ ne sont plus des « citoyens » de ce monde, mais
qu’au contraire, ils appartiennent à un royaume éternel
beaucoup plus grand.

Au moment où nous sommes nés de nouveau par la
foi en Christ, nous sommes spirituellement adoptés
comme des enfants de Dieu (Ro. 8:15,16). Notre
citoyenneté est « transmise » ou transférée au royaume de
Dieu, qui n’est pas de ce monde (Co. 1:12,13).

Tout comme l’adoption spirituelle dans la famille de
Dieu a de grandes implications pour tous les croyants, il
en est de même de la citoyenneté céleste. Devenir un
citoyen du royaume de Dieu devrait affecter tous les
aspects de notre vie — y compris notre compréhension de
qui nous sommes, et de la manière dont nous pensons et
agissons.

Cela devrait affecter la manière dont nous voyons le
monde qui nous entoure et la manière dont nous vivons
notre vie quotidienne.

La manière dont nous voyons le monde qui nous
entoure contribuera grandement aux choix quotidiens que
nous faisons. C’est ce qui est connu comme une vision du
monde. Tous les peuples de partout ont une vision
mondiale d’un genre ou d’un autre, qui est formée par une
grande variété de facteurs.

En tant que chrétiens, une compréhension correcte de
notre citoyenneté dans le royaume de Dieu devrait être
l’influence primordiale qui forme notre vision du monde.
En tant que leader, il est important que vous viviez d’une
telle manière que tous puissent voir que vous êtes un
citoyen dans le royaume de Dieu. Il est également
important que vous donniez l’exemple et enseigniez cette
manière de vivre à ceux qui sont sous vos soins. �

Développer une vision biblique du monde

Adapté à partir des enseignements du Dr Vic Torres fils

CITOYENNETÉ CÉLESTE

Tout comme l’adoption spirituelle dans la
famille de Dieu a de grandes implications
pour tous les croyants, il en est de même

de la citoyenneté céleste. Devenir un
citoyen du royaume de Dieu devrait

affecter tous les aspects de notre vie — y
compris notre compréhension de qui nous

sommes, et de la manière dont nous
pensons et agissons. Cela devrait affecter

la manière dont nous voyons le monde qui
nous entoure et la manière dont nous

vivons notre vie quotidienne.
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Votre compréhension de la citoyenneté céleste
affectera votre perspective générale : la manière dont vous
voyez les choses en relation à la vie, les relations et le
ministère. La manière dont vous « voyez » la vie
déterminera alors vos actions. Vos actions détermineront
vos résultats. Vos résultats détermineront l’efficacité de
votre vie et de votre ministère. Vous voyez, tout
commence avec votre perspective. Alors, il est important
d’avoir la perspective correcte.

Avoir la perspective du royaume de Dieu et marcher
dans l’obéissance à Lui sont les deux clés principales de
la réussite dans la vie et le ministère.

Pour mieux comprendre la citoyenneté céleste et la
manière dont elle forme notre vision du monde, regardons
la vie de Saul/Paul (arrêtez-vous maintenant et lisez Actes
Chapitres 8,9,22,26; Galates chapitres 1,2). La Bible
révèle comment un changement total de sa vision du
monde avait provoqué un changement total dans la vie et
les actions de Paul.

Changement dramatique
de la vision du monde de Saul/Paul

Saul avait grandi dans un foyer juif très dévot. Il était
bien instruit par son père et sa famille dans les coutumes
et les traditions juives. Saul fréquenta des écoles juives et
était entièrement absorbé dans sa culture juive.

Quand Saul devint assez grand, il se joignit à une
secte juive à Jérusalem, connue comme les Pharisiens. Il
excella dans tout ce qu’il apprit, et avait un grand zèle

pour les formes et les traditions des Juifs. En fait, les
leaders juifs voyaient tant de promesses en Saul, comme
un leader, qu’ils lui donnèrent Gamaliel pour mentor, un
des grands rabbins juifs de l’époque.

Saul avait été totalement endoctriné par son milieu
juif, au point où il était aveugle à toute autre façon de
penser.

Le chemin de la destruction
Les prophètes juifs avaient prédit qu’un jour un

Messie viendrait pour délivrer le peuple juif de son
oppression. À l’époque de Saul, il y avait ceux qui
disaient qu’un homme, Jésus-Christ, était ce même
Messie ou Sauveur. Ce Jésus enseignait au sujet du
royaume de Dieu basé sur l’amour, le pardon et
l’acceptation de tous les peuples – non seulement les
Juifs, mais aussi les Gentils (non Juifs). Beaucoup de
Juifs commençaient à recevoir Jésus et ses
enseignements. Ils abandonnaient les traditions de la
synagogue et étaient baptisés dans le christianisme.

Quand Saul entendit parler de Jésus et de ceux qui
menaçaient ce qu’il croyait et estimait, il devint enragé et
chercha à les poursuivre et à les détruire. Saul les
persécuta, et éventuellement, il partit volontairement vers
la ville de Damas dans le but d’arrêter les chrétiens et de
les mettre en prison.

Libéré de soi-même
Le voyage de Saul sur le chemin de Damas fut le

moment décisif de sa vie. Pendant qu’il voyageait, Saul et
ses compagnons rencontrèrent une grande lumière venue
du ciel. Elle était si éclatante et si puissante qu’ils
tombèrent par terre. Une voix que seul Paul pouvait
entendre sortit de la lumière, disant: « Saul, Saul,
pourquoi me persécutes-tu ? » Saul répondit: « Qui es-tu
Seigneur ? La voix se fit entendre à nouveau: « Je suis
Jésus de Nazareth que tu persécutes. »

À ce moment même, Saul reçut une révélation
personnelle et sut sans aucun doute que ce qui était en
train de se passer était réel. Tout à coup, tout ce qu’il avait
connu et avait cru toute sa vie était mis en doute. La
personne que Saul était venu persécuter serait Celui qui le
sauverait de lui-même (de sa personne). Saul avait reçu
une révélation personnelle de Jésus-Christ, et comme
résultat, il consacra sa vie à suivre ce Sauveur, le Fils de
Dieu.

Une vision aveuglante du monde
Comme Saul, tous ceux qui croient en Jésus-Christ

comme Seigneur et Sauveur ont eu une sorte de
« révélation personnelle ». Ils ont eu la lumière de la
vérité de Jésus-Christ révélée à eux (2 Co. 4:3-6), bien
que peut-être pas d’une manière aussi dramatique que
l’expérience unique de Saul !

Au salut, nos « œillères spirituelles » sont enlevées, et
nous pouvons mieux voir la vérité de Jésus-Christ tel qu’Il
est révélé dans les Écritures (Ép. 1:17-23). Nous aussi,
nous commençons à voir que, avant notre conversion,
nous faisions ce que nous pensions être juste. Mais une

Chapitre 1
La perspective de Dieu
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fois que la vérité nous est révélée, nous nous rendons
compte qu’une grande partie de ce que nous pensions être
juste était en réalité fausse !

Il peut y avoir une grande différence entre l’actuelle
vérité, et ce que autrefois nous percevions comme vérité,
spécialement quand la base pour ce que nous croyions être
la vérité était le monde et ses philosophies aveugles.
Notre vision du monde était formée d’une certaine
manière avant Christ ; mais elle doit être reformée après
avoir reçu le salut par Christ.

Le milieu dans lequel Saul avait grandi – ses amis,
ses formateurs, sa culture, sa religion et même sa famille
– ont contribué à une manière de penser ou une vision du
monde qui l’empêchait de voir la pure vérité. Il fallait une
révélation personnelle par Dieu pour commencer à ouvrir
les yeux de sa compréhension.

Après la conversion initiale de Saul (son nom était
changé à Paul), c’était plusieurs années avant de
finalement commencer son ministère. Il y a des chances
que pendant ces années, Paul avait pris le temps
d’examiner ses croyances. Pour être un disciple
obéissant de Christ, Paul devait rejeter les fausses
croyances et pratiques dans sa vie. Il devait également
apprendre et embrasser entièrement les vérités
nouvellement trouvées et enseignées par Jésus-Christ, et
vivre selon celles-ci.

S’aligner avec la vérité
Ma prière est que comme vous continuez à étudier cet

enseignement, vous reconnaîtrez la vérité de la Parole de
Dieu. Ensuite, prenez le temps d’examiner votre vie à la

lumière de la vérité. Si vous avez des croyances ou des
pratiques qui ne sont pas d’accord avec ce qui est
enseigné dans la Bible, vous devez rejeter ces choses et
les remplacer avec la vérité trouvée dans la Parole de
Dieu.

Presque tous, avant de venir à Christ, nous avons
développé des idées, des croyances, des philosophies ou
des pratiques fausses. Elles peuvent avoir eu leurs racines
dans des associations émotionnelles, familiales,
culturelles, traditionnelles ou religieuses. Mais
maintenant, en tant que chrétiens, vos croyances ou
pratiques doivent s’aligner avec la vérité de Jésus-Christ
et la totalité de la Parole de Dieu.

En tant que disciple de Christ, cela devrait toujours
être une priorité de devenir plus semblable à Lui
(Mt. 10:24,25; 1 Pi. 2:21; 1 Jn. 2:6). Alors, toute
croyance ou pratique dans votre vie qui n’est pas sainte,
qui ne se conforme pas à la Parole de Dieu, ou qui vous
porte à être moins semblable à Christ, devrait être rejetée
(Ép. 4:1; 1 Jn. 3:2,3).

Dieu vous a appelé à son service dans le ministère
parce qu’il désire que vous soyez un leader dans son
Église, l’Épouse de Christ (Jn. 15:16; 2 Ti. 1:8-12). Il veut
également que vous soyez transformé chaque jour de plus
en plus en son image (Ro. 8:29; 2 Co. 3:18) et formée
pour ses desseins. Comme pour Paul, Dieu a tout ce dont
vous avez besoin pour vous aider à être efficace. Dieu voit
vos désirs d’être fidèle à lui et au ministère auquel vous
êtes appelé. « Je rends grâces à celui qui m’a fortifié, à
Jésus-Christ notre Seigneur, de ce qu’il m’a jugé fidèle,
en m’établissant dans le ministère » (1 Ti. 1:12). �

LA LOI
ET LE

CONTRAT
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Lisons une fois de plus la déclaration faite par Paul
sous l’inspiration du Saint-Esprit : « Mais notre cité à
nous est dans les cieux, d’où nous attendons aussi comme
Sauveur le Seigneur Jésus-Christ » (Ph. 3:20).

Quelle profonde déclaration par l’apôtre Paul ! Il était
en train de déclarer que la terre et tout ce qu’elle renferme
n’étaient pas sa demeure ; sa citoyenneté était dans le
ciel ! En faisant cette déclaration, Paul était en train de
dire que sa vision du monde et de la vie maintenant venait
d’une perspective ou du royaume céleste.

Quand nous sommes nés de nouveau, notre
citoyenneté change. Tout comme notre naissance
spirituelle vient du ciel, ainsi est notre citoyenneté
nouvellement trouvée. Pour assurer que nous voyons la
vie de manière précise en tant que citoyen céleste – avec
une perspective du royaume – nous devons examiner ce
que nous croyons et pourquoi nous y croyons.

Maintenant regardons de plus près ce concept de
notre citoyenneté dans le ciel.

Citoyenneté
Paul était un citoyen romain, et il comprenait que le

fait d’être un natif ou un citoyen adopté de Rome incluait
des droits, des privilèges et des responsabilités que les
étrangers n’avaient pas (voir Actes 16:37; 21:39; 22:28;
23:27).

Mais Paul écrivit à l’église de Philippes concernant
une citoyenneté spirituelle (Ph. 3:20). Il voulait que les
gens comprennent que tout comme la ville de Philippes
était une colonie de Rome, ainsi l’église de Philippes était
une colonie du ciel.

Quand nous sommes nés de nouveau, en acceptant
Jésus-Christ comme notre Seigneur et Sauveur, notre
citoyenneté est changée de la terre au ciel. Nous ne
sommes plus Asiatiques, Indiens, Africains, Européens,
Espagnols ou Américains. Nous sommes premièrement et
surtout des Chrétiens. Notre allégeance et loyauté sont
premièrement comme des citoyens du ciel. Cette
citoyenneté nouvellement trouvée devrait avoir la priorité
sur toute autre association terrestre.

La Bible révèle qu’au salut :
• Nos yeux étaient ouverts (2 Co. 4:3-6);

• Nous sommes passés des ténèbres à la lumière
(2 Co. 4:6; 1 Pi. 2:9);

• Nous étions délivrés de la puissance de Satan à la
puissance de Dieu (Col. 1:13);

• Nous avons reçu le pardon des péchés (Ép. 1:7);
• Nous avons reçu un héritage parmi ceux qui sont

sanctifiés par la foi en Jésus (Actes 26:18).
Comme faisant partie de cet héritage spirituel, nous

sommes passés de citoyens terrestres à des citoyens
célestes. En tant que membres du royaume éternel de
Dieu, nous devons représenter le Roi du Ciel partout où
nous allons : « Nous faisons donc les fonctions
d’ambassadeurs pour Christ, comme si Dieu exhortait
par nous » (2 Co. 5:20).

Oui, nous sommes des citoyens du Ciel – et encore
plus, des ambassadeurs pour notre Roi, Jésus-Christ !
En tant qu’ambassadeurs, nous avons également reçu le
pouvoir et l’autorité qui coulent du Roi des rois et
Seigneur des seigneurs (Mt. 16:19; 28:18; Tite 2:15). Ce
pouvoir et cette autorité nous sont donnés pour exécuter la
volonté de Dieu, non pas la nôtre.

Le problème
Mais, il peut y avoir un problème avec notre

citoyenneté nouvellement trouvée. La Bible déclare : « Si
quelqu’un est en Christ, il est une nouvelle créature. Les
choses anciennes sont passées; voici, toutes choses sont
devenues nouvelles » (2 Co. 5:17).

Nous sommes des créatures nouvelles qui sont
maintenant des citoyens d’un royaume céleste. Mais le
problème, c’est que nous ne connaissons pas encore ou
ne comprenons pas entièrement, les droits, les
privilèges et les responsabilités de notre citoyenneté !

Ainsi, parce que nous ne comprenons pas notre
citoyenneté en ce qui concerne notre nouvelle naissance,
nous continuons à vivre selon les anciennes pratiques,
traditions et cultures du pays dans lequel nous étions
élevés. Ces anciennes pratiques sont souvent en
désobéissance directe aux vérités et aux standards de
notre nouveau Roi, Jésus-Christ, et Sa Parole.

Pourquoi en est-il ainsi ? Et, ce qui est plus important,
comment peut-on changer cela ? �

Chapitre 2

Notre Citoyenneté est dans le ciel
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Tout être humain jamais né développe un certain
genre de vision du monde. Notre vision du monde est
formée par plusieurs choses, y compris : notre éducation,
notre formation ; la société et la culture dans lesquelles
nous vivons ; les livres que nous lisons ; les professeurs
que nous avons ; et notre exposition à la télévision, la
radio ou les journaux. Pour beaucoup de gens, leur vision
du monde est simplement quelque chose qu’ils ont
absorbé par le contact continuel avec les influences qui
les entourent.

La plupart des gens n’ont pas encore identifié leur
vision du monde ou leurs perceptions de la manière dont
la vie devrait fonctionner. Ils ne font que vivre au jour le
jour, sans vivre consciencieusement ou
intentionnellement leur vision particulière du monde.
Leur vision du monde peut être biblique ou séculière, ou
quelque part entre les deux.

Tristement, une grande partie de notre vision du
monde est formée par les gens et les circonstances qui
nous entourent et qui sont souvent brisés et obscurcis par
le péché. Ainsi, notre vision du monde devient également
déformée et brisée. Le fait d’avoir ce genre de vision du
monde peut nous porter à devenir déçus concernant
plusieurs choses.

Quand notre pensée et nos croyances ont été formées
par « le monde » — par de vaines philosophies, de fausses
religions et l’impiété – nous finissons par avoir une vision
du monde qui est mondaine ou séculière (Ph. 3:17-19).

Pourquoi avons-nous besoin d’une transformation ?
Au moment où nous sommes sauvés par la foi en

Christ, tous nos péchés sont pardonnés (Co. 1:14). La
peine pour nos péchés était payée par le sang de Christ

(Ro. 3:24,25). Quand nous sommes pardonnés, Dieu ne se
souvient plus de nos péchés (Hé. 10:16,17). Notre passé
est vu par Dieu comme étant complètement pur et saint
(1 Co. 6:9-11).

Mais quelques-uns des effets de notre vie pécheresse
avant de venir à Christ peuvent encore rester en nous. La
Bible révèle qu’après le salut, nous avons besoin d’une
autre transformation de notre cœur et de notre pensée
(2 Co. 3:18; Hé. 10:14; Ro. 8:29; 12:1,2). Cette
transformation nous aidera à penser et à agir plus comme
des disciples de Christ, et à avoir une vision du monde
plus pieuse.

Notre vision séculière du monde nous empêche
souvent de reconnaître ou de répondre aux standards
pieux de la Bible. Nous n’arrivons pas à vivre comme des
citoyens fructueux du royaume de Dieu, ou à jouir des
bénéfices de notre nouvelle citoyenneté céleste. Nous
pouvons continuer à pratiquer ou à croire des choses qui
contredisent la Bible. Ou nous pouvons choisir de
retourner à un style de vie pécheresse.

Étudions un peu plus au sujet de notre vision du
monde pour découvrir pourquoi ceci arrive souvent.

Vous avez une vision du monde
Tout le monde a une vision du monde. Votre vision du

monde consiste en la manière dont vous voyez et percevez
beaucoup de choses, y compris les relations, la famille, le
travail, le gouvernement et la religion. Votre vision du
monde influence toutes vos décisions et actions.

Puisque notre vision du monde est si importante en ce
qui concerne la manière dont nous vivons, et exécutons
l’œuvre du ministère, jetons un regard plus attentif sur la
signification du terme « vision du monde » :

Chapitre 3

Notre
vision
du
monde SAINTEBIBLE

MA VISION
DU MONDE
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Une vision du monde est une perspective générale à
partir de laquelle quelqu’un voit et interprète le monde.

Une vision du monde est une collection des
croyances concernant la vie et l’univers tenue par un
individu ou un groupe.

Malheureusement, beaucoup de gens vivent une vie
qui n’est pas cohérente avec une vision biblique
simplement parce qu’ils ont été déçus par les nombreux
facteurs qui peuvent former une vision du monde.

La déception
La nature de la déception est sinistre. Souvent, celui

ou celle qui est déçu(e) ne se rend pas compte qu’il/elle
est déçu(e) (2 Ti. 3:13). Nous avons tous le potentiel pour
la méchanceté et la déception dans nos cœurs (Jé. 17:9).
Ainsi, nous avons besoin d’une source de vérité pour
vérifier notre cœur.

Dans sa sagesse, Dieu s’est révélé à nous ainsi que sa
vérité. À travers les siècles, le Saint-Esprit a inspiré les
serviteurs de Dieu à écrire cette vérité. Ces écrits ont été
préservés et transmis à travers les générations, et sont
connus aujourd’hui comme la Sainte Bible. Ces saintes
Écritures agissent comme une boussole pour nous guider
vers la vérité et comme une lumière qui illumine la vérité
(Ps. 119:105).

Nous devons toujours examiner ce que nous
croyons et pourquoi nous y croyons à la lumière de la
Bible, la Parole de Dieu, qui nous révèle la vérité. C’est
à travers ce processus d’examen, avec la Parole de Dieu
comme standard, que nous discernerons la vérité de la
déception et de l’erreur.

Si nous n’examinons jamais nos valeurs et nos
croyances, alors nous ne pouvons pas être sûrs que ce que
nous croyons est basé sur la vérité. Si nous ne sommes pas
dans la vérité, alors nous devons être dans la déception ou
le mensonge.

C’est la raison primordiale pour laquelle beaucoup de
gens finissent par tomber dans l’erreur : Au lieu de vivre
selon la sagesse et la vérité de la Parole de Dieu, ils vivent
selon les standards fondamentaux du monde. Ils sont
guidés par une vision impie du monde, et leur
comportement reflète ces croyances.

Non seulement ils s’égarent, mais par la suite, ils
induisent d’autres en erreur également : « Il leur dit aussi
cette parabole: Un aveugle peut-il conduire un aveugle?
Ne tomberont-ils pas tous deux dans une fosse? »
(Lu. 6:39).

C’est pour cela que la Bible nous dit de faire attention
à notre vision du monde en ce qui concerne la vérité et la
vie : « Prenez garde que personne ne fasse de vous sa
proie par la philosophie et par une vaine tromperie,
s’appuyant sur la tradition des hommes, sur les rudiments
du monde, et non sur Christ » (Col. 2:8).

Prenez le temps d’étudier les versets suivants pour
gagner une plus grande compréhension de la perspective
de Dieu sur le « monde » contrairement à la vérité de son
royaume : Jean 18:36; Romains 12:1,2; 1 Corinthiens
3:18,19; 6:2; 7:31; Galates 4:3; Colossiens 2:20; Jacques
4:4; 2 Pierre 1:4; 1 Jean 2:15-17; 4:4,5.

L’importance de se connaître
Si la fondation de notre vie est construite sur la

philosophie mondaine, les traditions des hommes et les
principes impies du monde, nous ne serons pas capables
de construire une maison qui se tiendra debout (Mt. 7:24-
27). Toutefois, même en sachant cela, une vision impie du
monde est souvent quelque chose avec lequel nous
sommes tellement confortables que nous avons de la
misère à le changer.

Notre vision du monde est formée dès la naissance, à
travers les expériences de notre vie et elle devient une
partie de nous-mêmes. Cela rend difficile pour nous de
voir à partir d’une perspective biblique ou céleste. Ainsi,
nous voyons pourquoi la Bible accentue l’importance de
se connaître soi-même et de se juger soi-même avec
précision : « Si nous nous jugions nous-mêmes, nous ne
serions pas jugés » (1 Co. 11:31; voir également Jérémie
17:9,10; 1 Corinthiens 2:10-16).

Se connaître soi-même implique le fait de
comprendre pourquoi vous avez les positions, les
opinions, les croyances et les perceptions que vous avez
formées dans la vie. Gagner la compréhension au sujet de
la raison pour laquelle vous voyez la vie la manière dont
vous la voyez vous aidera à changer toutes mauvaises
perceptions qui peuvent affecter votre discernement
spirituel.

Ceci est particulièrement important parce qu’il a
rapport au leadership ministériel, puisque vous avez été
mis en charge de la direction et du soin de l’Épouse de
Christ. Vous avez reçu l’influence et la responsabilité pour
quelque chose que Dieu aime très profondément : Son
Église, Son peuple. Vous devez être capable de voir la
vérité clairement et de vivre selon elle afin de guider les
autres dans la vérité. �
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Comme nous avons appris, une vision du monde est
la perspective générale à partir de laquelle quelqu’un voit
et interprète le monde. C’est à partir de cette perspective
que quelqu’un prend des décisions concernant la manière
de vivre – et de diriger – dans ce monde.

Une vision du monde inclut également les croyances
de l’individu au sujet de la vie et de l’univers. Ces
croyances ont un impact sur leur compréhension de tout,
y compris la Bible. Ainsi, tout ce qui, selon la vision du
monde de quelqu’un, interfère avec la capacité de voir la
vérité ou l’obscurcit, doit être confronté.

Comme un exemple, l’apôtre Paul reconnut dans sa
propre vie comment son amour de la Loi était un obstacle
qui bloquait sa vision du monde afin de voir clairement le
message de la grâce que Jésus apporta (lire 2 Corinthiens
3:11-18).

Sept « voiles » qui obscurcissent la vérité
Notre vision du monde est généralement formée par

sept influences majeures. Pour ce qui concerne cet
enseignement, je vais comparer chaque influence à un
voile. Si nous ne sommes pas conscients de cette
influence du « voile » à travers lequel souvent nous
voyons, il se peut que nous ne nous rendions pas compte
de la raison pour laquelle nous ne voyons pas clairement
la vérité.

1. Le « Voile » de notre nature pécheresse
L’influence de notre nature pécheresse est subtile,

mais toutefois très forte. Tous les êtres humains pèchent.
« Car tous ont péché et sont privés de la gloire de Dieu »
(Romains 3:23). Le péché est souvent défini comme
manquer la marque, un échec de vivre selon les exigences
de Dieu.

Mais les raisons pour lesquelles nous manquons de
vivre selon les justes commandements de Dieu – le péché
– ont des racines plus profondes. Nous choisissons de
pécher parce que tous les êtres humains sont nés avec une
nature pécheresse, une nature corrompue héritée d’Adam.
Le résultat d’un seul péché (celui d’Adam) était la
condamnation de tous les hommes : « Ainsi donc, comme

par une seule offense la condamnation a atteint tous les
hommes, de même par un seul acte de justice la
justification qui donne la vie s’étend à tous les hommes »
(Ro. 5:18).

La lutte contre la tentation
Nous sommes entièrement pardonnés de nos péchés

quand nous recevons Jésus-Christ comme notre Seigneur
et Sauveur. Le pouvoir que le péché avait autrefois dans
notre vie est également brisé au salut (Ro. 6:5-11). Nous
recevons une nouvelle nature qui est autorisée par le
Saint-Esprit de Dieu à résister au péché et au diable
(Ro. 6:12-14; 8:1-8).

Cependant, les effets du péché, ou la douleur des
choix pécheurs, parfois demeurent dans nos vies. Ceci
peut influencer nos choix en tant que chrétiens. De plus,
même après le salut, nous continuons à faire l’expérience
de la tentation. Il y a des fois où les anciens désirs de notre
chair veulent nous ramener dans le péché (Romains
chapitre 7; Ro. 13:14; Ga. 5:16-26; Ja. 4:1-9).

À cause de ces facteurs, c’est comme si nous avons
deux natures au-dedans de nous qui sont en guerre l’une
contre l’autre. Paul expliqua qu’en dépit de ses meilleures
intentions, il était encore parfois influencé par son
ancienne nature pécheresse : « Ce qui est bon, je le sais,
n’habite pas en moi, c’est-à-dire dans ma chair: j’ai la
volonté, mais non le pouvoir de faire le bien. Car je ne
fais pas le bien que je veux, et je fais le mal que je ne veux
pas » (Ro. 7:18,19).

Le « voile » de notre ancienne nature pécheresse et
ses désirs impies, quand il n’est pas confronté et vaincu,
peut sévèrement empêcher notre capacité de voir la vérité
et d’obéir aux commandements du Seigneur.

Même si nous devons tous livrer bataille contre notre
nature charnelle et nos désirs pécheurs, il y a une bonne
nouvelle : Nous pouvons avoir la victoire sur la nature
pécheresse à travers la puissance de Christ par le Saint-
Esprit !

2. Le « Voile » de la famille
Quelques-unes des plus fortes influences qui forment
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notre façon de penser viennent de notre éducation
familiale. L’interaction (ou le manque d’interaction) que
nous avons avec nos parents, nos frères et sœurs et les
autres membres de la famille sont les sources de nos
premières influences. Ces influences sont fortes parce
qu’elles forment la première fondation de la manière dont
nous traitons les informations et les expériences.

La Bible révèle la puissance de la formation de nos
premières influences familiales : « Instruis l’enfant selon
la voie qu’il doit suivre; et quand il sera vieux, il ne s’en
détournera pas » (Proverbes 22:6).

La « formation » que les familles donnent peut être
active ou passive, intentionnelle ou accidentelle. Les
enfants peuvent apprendre autant (ou davantage) par ce
qui est modelé à la maison que ce qu’on leur dit. Par
exemple, si les parents prient régulièrement avec leurs
enfants, ils enseignent aux enfants que la prière est une
priorité, même s’ils ne leur disent pas cela. Ou bien, si les
parents ont une grande peur de ce qui pourrait arriver, il
se peut qu’ils soient en train « d’enseigner » aux enfants
d’être craintifs et angoissés dans la vie.

Plusieurs fois, parce que les enfants sont jeunes, ils
comprennent mal ce qu’ils voient ou entendent, et ils
arrivent à de fausses conclusions. Ces fausses conclusions
influencent ensuite la manière dont ils vivent ou voient la
vie. Le « voile » d’une éducation infantile brisée ou impie
peut avoir des racines profondes et souvent, c’est difficile
de le reconnaître. Cela peut même porter quelqu’un à mal
percevoir Dieu et Ses voies.

Par exemple, si un père terrestre a été cruel ou non
aimable, il peut être très difficile que plus tard l’enfant
croie que Dieu le Père est bon et aimable. Notre exemple
terrestre forme souvent nos perceptions, ou « notre vision
du monde ». Oh, nous avons vraiment besoin de l’œuvre
du Saint-Esprit et de la Parole de Dieu pour nous délivrer
et nous guérir !

De pasteur à pasteur
J’ai un bon ami qui était élevé par un père abusif. Le père

n’était pas digne de confiance, et souvent il abandonnait la
famille, en la laissant avec beaucoup de besoins non
satisfaits. Quand mon ami reçut finalement le salut par Christ,
il était reconnaissant d’apprendre au sujet du pardon des
péchés et de la possibilité de restaurer sa relation avec son
Père céleste.

Mais, aussitôt que mon ami faisait face à une sérieuse
épreuve, il avait peur de faire confiance à Dieu. Il pensait que,
comme son père terrestre, Dieu l’avait abandonné et ne
l’aimait pas vraiment. Mon ami choisissait de ne pas croire ce
que la Bible révélait au sujet de Dieu, mais au contraire, il
voyait au travers du « voile » de son enfance. Il croyait que
Dieu ne se souciait pas de ses besoins et décidait qu’on ne
pouvait pas lui faire confiance.

En conséquence, sa « vision du monde » l’influençait à
s’éloigner d’une relation de soumission et de confiance avec
Dieu. Il retourna à ses voies mondaines. C’était plusieurs
années par la suite qu’il finit par se rendre compte de la
manière dont un « voile » de l’enfance lui avait volé la relation
dont il aurait pu jouir avec Dieu, et des bénédictions de croire
en la Parole de Dieu et d’y obéir. •

3. Le « Voile » de l’éducation
Les enfants sont naïfs et facilement influencés. En

tant qu’étudiants, ils acceptent souvent tout ce qu’on leur
enseigne comme la vérité.

Comme résultat, les institutions éducationnelles ont
une forte influence sur la manière dont les individus
pensent ou perçoivent les choses, particulièrement la
manière dont ils voient la vie et la vérité. « Que personne
ne vous séduise par de vains discours; car c’est à cause
de ces choses que la colère de Dieu vient sur les fils de la
rébellion » (Ép. 5:6).

La plupart d’entre nous ont appris des choses à
l’école qui ne sont pas en ligne avec la vérité de la Parole
de Dieu. Ces choses ont formé notre vision du monde, et
peuvent déformer notre capacité de voir la vérité et de
vivre selon celle-ci.

Par exemple, on enseigne à beaucoup d’enfants à
l’école que le monde n’était pas créé, mais qu’il a
simplement « évolué ». Cependant, la Bible déclare
clairement que Dieu a créé les cieux et la terre (Genèse
chapitres 1 & 2; Jean 1:3). Malheureusement, la vision du
monde d’accepter qu’il n’existe pas de Créateur peut
empêcher quelqu’un de croire en Dieu ou d’accepter qu’il
les a créés dans un but.

4. Le « Voile » des pairs
Nos amis et associés sont une autre source

d’influence sur la manière dont nous pensons au sujet de
notre vie et la voyons. Le plaisir de l’amitié nous porte
souvent à négliger les attitudes mondaines, la
conversation et le comportement de nos « amis ». Nous
commençons en tolérant, puis en acceptant, et finalement
en tombant d’accord avec eux. Comme résultat, nous
pouvons devenir exactement comme eux (Pr. 12:36;
1 Co. 5:11; 15:33).

Nous devons apprendre comment choisir nos amis et
de ne pas leur permettre de nous choisir. Les amis et
associés ont un grand pouvoir et une grande influence sur
notre vie. Ils ont le potentiel d’influencer notre vision sur
la vie.

La Bible est très claire sur le fait de s’associer à des
gens qui se moquent de Dieu et ne Le prennent pas au
sérieux : « Je vous exhorte, frères, à prendre garde à ceux
qui causent des divisions et des scandales, au préjudice
de l’enseignement que vous avez reçu. Éloignez-vous
d’eux » (Ro. 16:17; voir Proverbes 12:26; 1 Corinthiens
15:33; 1 Timothée 6:3-5).

5. Le « Voile » de la culture
Le milieu culturel dans lequel nous grandissons nous

influence de manières très subtiles. Il y a des cultures qui
croient au pardon et il y en a d’autres qui croient en la
vengeance ; des cultures qui croient au mariage à un seul
époux (ou une seule épouse, la monogamie) et d’autres
qui croient en plusieurs époux ou épouses (la polygamie).
Il y a des cultures qui séparent les gens et déterminent leur
valeur selon la tribu, la caste, le sexe ou la couleur de la
peau, et d’autres qui croient en l’égalité de tous les
peuples.
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La liste des différences entre les cultures est longue.
Toutefois, en tant que chrétiens, nous ne sommes plus
sujets aux normes de la culture mondaine. La Bible est
maintenant le standard pour notre comportement. Les
Écritures enseignent que notre citoyenneté est maintenant
dans le ciel et notre culture est une culture céleste de
justice, de paix et de joie dans le Saint-Esprit : « Mais
notre cité à nous est dans les cieux, d’où nous attendons
aussi comme Sauveur le Seigneur Jésus-Christ »
(Phil 3:20) ; « Car le royaume de Dieu, ce n’est pas le
manger et le boire, mais la justice, la paix et la joie, par
le Saint-Esprit » (Ro. 14:17).

Si les pratiques de la culture dans laquelle nous
vivons ne sont pas d’accord avec la Parole de Dieu, nous
devons être prêts à abandonner ces pratiques culturelles.
Tout ce que nous sommes et tout ce que nous faisons en
tant que chrétiens doit être d’accord avec tout le conseil
de la Parole de Dieu. Cette façon de penser prend la
priorité sur les croyances et les pratiques de notre culture.

Par exemple, dans certaines cultures le fait de mentir
ou de tricher est considéré comme une bonne chose pour
gagner quelque chose pour soi-même. Mais la Bible est
très claire qu’un chrétien ne doit pas mentir ni profiter des
autres (Ép. 4:25; Co. 3:9). Ainsi, dans ce cas, la vision
culturelle du monde doit changer, et le comportement doit
changer pour se conformer au standard de la Parole de
Dieu.

6. Le « Voile » de la tradition
Les traditions sont les activités et les comportements

qui sont partagés avec les autres gens de notre cercle de
relation ou communauté. Elles représentent une manière
de faire couramment les choses au sein des familles, des
écoles, des amitiés, des cultures et des églises. Ce n’est
pas rare de trouver que les traditions sont parfois basées
sur une fausse religion ou d’autres formes de déception,
de mondanité ou d’invention humaine. Même si ce sont

des pratiques communes pour nous, elles peuvent être en
contraste aux doctrines et enseignements bibliques, et
elles doivent être abordées dans nos vies.

Quelques exemples de ces types de traditions non
bibliques incluent : prier aux morts ou prier aux saints
religieux ; participer à des rituels superstitieux ou impies ;
observer des célébrations païennes.

Jésus a clairement abordé ceux qui ont choisi leurs
traditions au lieu d’obéir aux claires vérités de la Parole
de Dieu : « Vous abandonnez le commandement de Dieu,
et vous observez la tradition des hommes. Il leur dit
encore: Vous anéantissez fort bien le commandement de
Dieu, pour garder votre tradition » (Marc 7:8,9; voir
également Colossiens 2:16-23).

7. Le « Voile » de l’expérience
Presque tous les gens font l’expérience des saisons

d’opportunité et de bonne fortune, aussi bien que de la
tragédie déchirante et de la douleur. C’est à ces moments-
là que nous pouvons tirer des conclusions concernant
Dieu et la vie, et il se peut que celles-ci ne soient pas
basées sur la vérité.

Chacun de nous est formé par ces expériences et on
ne peut pas prédire ce que sera notre conclusion. Deux
individus peuvent faire l’expérience de recevoir de
grandes richesses ; la richesse détruit l’un tandis que la
même richesse produit un esprit généreux chez l’autre.
Deux individus peuvent faire l’expérience d’une terrible
tragédie ; chez l’un cela conduit au désespoir, et chez
l’autre individu, elle produit une détermination de vaincre
et de ne pas relâcher.

Il est important de comprendre que ces genres
d’expériences de vie influencent grandement notre vision
du monde. Nos propres mauvaises compréhensions
concernant le rôle de Dieu au milieu de nos situations
pénibles peuvent avoir influencé de façon négative notre
vue de Dieu. La vision du monde que nous avons
embrassée à de tels moments peut être évaluée
fraîchement à la lumière de la vérité de la Parole de Dieu.

De pasteur à pasteur
Si nous, ou les gens de nos églises, avons embrassé des

pensées ou des pratiques qui sont contraires à la révélation
de Dieu dans la Bible ou à ses desseins dans cette vie, nous
devons pieusement examiner ces idées. Il se peut que nous
ayons besoin de l’attouchement de la guérison du Seigneur
concernant :

• la guérison d’une perte traumatique ou d’une autre
expérience;

• la délivrance de la crainte;
• une assurance nouvellement trouvée que Dieu est

digne de confiance;
• un réajustement de nos pensées concernant la

provision de Dieu pour nos besoins; ou,
d’autres effets possibles des défis ou des épreuves.
Durant vos moments de prières quotidiennes, demandez

au Seigneur de vous montrer si vous avez un « voile » de vos
expériences passées qui vous empêche de Le voir tel qu’Il est
vraiment. •

Si les pratiques de la culture
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Dieu, nous devons être prêts à
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culture.
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Liberté de l’esclavage de la vision du monde
Ces « voiles » et d’autres influences forment notre

perspective. Ils contribuent à notre « vision du monde »,
qui affecte les choix que nous faisons dans la vie.

Si nous avons adopté une vision du monde basée sur
les systèmes du monde ou des principes impies, comment
pouvons-nous représenter avec précision le royaume de
Dieu ? Comment Dieu peut-il bénir ce qu’il
n’approuve pas ? Dieu merci qu’il nous a donné Sa
Parole et Son Saint-Esprit pour illuminer la vérité pour
nous, et nous affranchir réellement !

Suis-je aveugle ou est-ce que je peux voir ?
Ainsi, nous devons nous demander: Est-ce que ce que

je crois concernant la vie est basé sur la vérité telle qu’elle
est révélée par Dieu à travers Sa Parole, ou sur une vision
fausse du monde? Suis-je aveuglé à la vérité par ma vision
du monde, ou est-ce que je vois clairement? Est-ce que la
vision du monde que j’ai est basée sur la Bible?

La Bible nous révèle que la puissance de l’Évangile
est capable d’ouvrir nos yeux, et de nous faire passer des
ténèbres de la puissance de Satan à la lumière de Dieu et
son glorieux héritage (Actes 26:17,18). Mais nous devons
également être continuellement transformés (2 Co. 3:18),
et permettre que nous soyons transformés et purifiés de
tout ce que nous pratiquons ou croyons, et qui est
déformé, impie ou n’est pas basé sur la vérité de Dieu.

De pasteur à pasteur
En tant que pasteurs et leaders, nous serons jugés plus

sévèrement devant Dieu pour nos paroles, actions et
décisions. « Mes frères, qu’il n’y ait pas parmi vous un grand
nombre de personnes qui se mettent à enseigner, car vous
savez que nous serons jugés plus sévèrement » (Ja. 3:1).
Nous devons continuellement lutter pour représenter
fidèlement Jésus-Christ comme Seigneur et Sauveur, et tout
le conseil de la Parole de Dieu, devant ceux que nous
dirigeons. Nous devons enseigner la vérité ; nous devons
vivre la vérité.

Nous accomplissons cela en ouvrant nos cœurs à
l’examen de la Parole de Dieu et la conviction du Saint-Esprit
chaque jour. Nous devons céder à l’œuvre transformatrice et
continue de Dieu, qui est essentielle pour chaque croyant
(Ro. 12:1,2). Nous devons répondre à la vérité, y croire et agir
sur celle-ci (Ja. 1:22). •

L’ignorance n’est pas une excuse
Il n’y a pas d’excuse acceptable pour enseigner

l’erreur (Ja. 3:1). Ainsi, nous devons être très certains que
ce que nous prêchons et enseignons est la vérité.

Jésus dit : « Si vous demeurez dans ma parole, vous
êtes vraiment mes disciples; vous connaîtrez la vérité, et
la vérité vous affranchira » (Jean 8:31,32).

Si la vérité nous affranchira, alors inversement, un
mensonge nous mettra dans l’esclavage. L’esclavage n’est
pas de Dieu, car Jésus est venu pour que les chaînes de
l’esclavage soient brisées et pour que nous soyons
affranchis (Luc 4:18,19).

L’ignorance de la vérité ne sera pas acceptée comme

une excuse pour ne pas représenter la vérité au peuple de
Dieu et au monde (1 Co. 10:1; 12:1). Qu’un mensonge
soit intentionnel ou non intentionnel, le résultat est le
même. C’est parce que tout mensonge, même quand on
parle dans l’ignorance, a encore le même effet : la mort
(Jean 8:42-47; 10:10).

La Parole de Dieu (la Bible) et le Saint-Esprit
(l’Esprit de Vérité) étaient donnés pour que nous sachions
la vérité et que la vérité nous affranchisse. Ils sont
capables de nous transformer continuellement, nous
libérant des points de vue mondiaux impies qui veulent
empêcher notre claire compréhension de la vérité.

Nous devons étudier la Parole de Dieu
quotidiennement et répondre à la conviction du Saint-
Esprit pour connaître la vérité et vivre selon celle-ci. Cette
liberté et cette connaissance de la vérité nous permettront
alors de prêcher, d’enseigner et d’exercer le ministère
avec confiance et courage. �

Il y a des fois où les expériences de notre vie nous ont
conduit à tirer des conclusions erronées qui sont
contraires à la Parole de Dieu. Le résultat peut être le fait
de compter sur notre compréhension humaine au lieu de
mettre toute notre confiance en Dieu et en Sa Parole
(Pr. 3:5,6). Ceci peut conduire à de mauvais choix, qui ont
des conséquences durables pour nous et pour les gens que
nous dirigeons.

La Bible donne un exemple clair de ceci
(Ge. 15:1-15:21). Dieu dit à Abraham et à Sara qu’ils
auraient un fils né naturellement (15:4-6). Sara devint
impatiente, et ne crut pas fermement en ce que Dieu avait
promis. Au contraire, elle mit sa confiance en ses propres
idées humaines et offrit sa servante à Abraham (une
pratique commune de cette époque).

Certainement, sa servante donna naissance à un fils
pour Abraham, mais c’était un fils né de la désobéissance
et de l’incrédulité à la Parole de Dieu (16:1-4), et cela
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causa beaucoup de souffrance (16:12). Ce fils, Ismaël, et
ses descendants sont les ancêtres des peuples arabes. Des
siècles de carnage et de lutte entre les descendants
d’Ismaël et le peuple d’Israël ont été le résultat.

En tant que pasteurs et leaders, nous devons décider
que l’expérience ne doit jamais remplacer la Parole de
Dieu comme notre fondement de la vérité. Nos
circonstances ne peuvent jamais être la source de nos
décisions. La Bible est notre seule source pour ce qui
est vrai ! La Bible est la révélation et la sagesse de Dieu
révélées à l’humanité. Quelle que soit la situation à
laquelle nous faisons face, la Bible a la réponse de la
vérité pour vous. (Vous pouvez lire davantage au sujet de
l’importance de la Parole de Dieu plus tard dans cet
article.)

Dieu est avec nous
Certaines expériences dans la vie peuvent être

confuses. Souvent, nous avons de la difficulté à discerner
la source d’une épreuve. Sommes-nous en train d’être
tentés ou éprouvés (Ja. 1:2-18) ? Est-ce que l’épreuve
vient de Dieu, de Satan ou, est-ce que c’est une épreuve
de ma propre chair ? Nous pouvons nous demander
pourquoi nous traversons des moments difficiles.

Certaines des leçons difficiles sont nées des
incertitudes de la vie. Parfois de mauvaises choses
arrivent à des gens de bien, et il ne paraît pas que la justice
ait prévalu. Tandis qu’une juste fin à une circonstance
peut ne pas être atteinte dans cette vie, en tant que
chrétiens, nous avons encore l’assurance que Dieu est
pour nous (Ro. 8:31) et que la justice prévaudra à la fin
(Ga. 6:7).

Les circonstances difficiles, les désastres naturels ou
les tragédies peuvent nous porter à penser que Dieu est
l’auteur de ces événements. Mais nous devons nous
rappeler que nous vivons dans un monde brisé par le
péché, et qui est encore sous l’influence de Satan (1 Jean
5:19). Le rejet de Dieu et de ses voies par l’humanité,
ajouté aux choix pécheurs de l’homme, ont résulté en un
monde de souffrance et de douleur, un monde où « la
pluie tombe sur les justes ainsi que sur les injustes »
(Mt. 5:45).

Il est impossible de savoir ou de comprendre tout ce
que nous aimerions savoir concernant cette vie, ou au

sujet de Dieu et Ses voies. Mais nous pouvons nous
reposer dans le fait que tout ce qu’il nous faut savoir pour
la vie et la piété a été rendu disponible à nous par Jésus-
Christ. « Comme sa divine puissance nous a donné tout ce
qui contribue à la vie et à la piété, au moyen de la
connaissance de celui qui nous a appelés par sa propre
gloire et par sa vertu » (2 Pi. 1:3).

Nous ne pouvons pas savoir tout ce que Dieu sait. Il
est beaucoup plus grand et plus sage que nous ne
pourrions jamais être. Les pensées et les voies de Dieu
dépassent de beaucoup nos pensées et nos voies : « Car
mes pensées ne sont pas vos pensées, et vos voies ne sont
pas mes voies, dit l’Éternel. Autant les cieux sont élevés
au-dessus de la terre, autant mes voies sont élevées au-
dessus de vos voies, et mes pensées au-dessus de vos
pensées » (Ésaïe 55:8,9).

Alors, quand des choses arrivent, que nous ne
pouvons pas comprendre, nous avons une opportunité de
grandir en tant que disciples de Christ. Nous pouvons
choisir en ces moments-là de marcher par la foi et de
mettre notre confiance en Dieu. « …car nous marchons
par la foi et non par la vue » (2 Co. 5:7 ; voir aussi
Hébreux 11). Nous devons nous rappeler qu’aucune
épreuve ou difficulté, aucune douleur ou aucun défi –
absolument rien ne peut nous séparer de Dieu ou de son
amour (Ro. 8:37-39). Nous pouvons faire appel à Lui dans
notre moment d’épreuve, et savoir qu’Il nous entendra et
répondra à Sa manière et en Son temps.

La puissance de l’influence
Les expériences sont souvent accompagnées de forts

sentiments ou de fortes émotions. Mais, comme vous le
savez, les émotions et les sentiments peuvent souvent être
trompeurs. Ils sont imprévisibles, et peuvent changer d’un
jour à l’autre. Nous ne pouvons pas faire confiance à nos
sentiments pour nous guider vers la vérité.

Deux personnes peuvent avoir la même expérience et
pourtant arriver à des conclusions différentes basées sur
leurs sentiments ou leurs réponses. Chaque personne
répond d’une manière unique, même dans les mêmes
circonstances. Comme résultat, chaque personne
développe sa propre et unique vision du monde. Cette
vision du monde peut être basée sur la vérité, ou peut-être
pas. Mais, elle est certainement formée en partie par les
expériences de l’individu.

Nos expériences de vie peuvent être influencées par
beaucoup de sources, y compris :

L’influence de Dieu
À travers la Bible, de la Genèse à l’Apocalypse, il est

clair que Dieu a un but et un plan pour les gens : « Car je
connais les projets que j’ai formés sur vous, dit l’Éternel,
projets de paix et non de malheur, afin de vous donner un
avenir et de l’espérance » (Jé. 29:11). Tandis que Dieu ne
viole jamais notre liberté de faire des choix, il peut
certainement être impliqué dans les circonstances de notre
vie : « L’Éternel affermit les pas de l’homme, et il prend
plaisir à sa voie » (Ps. 37:23).

Même si Dieu n’est pas la cause d’une circonstance,

Nous devons nous rappeler qu’aucune
épreuve ou difficulté, aucune douleur ou

aucun défi – absolument rien ne peut
nous séparer de Dieu ou de son amour

(Ro. 8:37-39). Nous pouvons faire appel
à lui dans notre moment d’épreuve, et

savoir qu’il nous entendra et répondra à
sa manière et en son temps.
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il peut quand même l’utiliser pour notre bien. À mesure
que nous mûrissons comme des enfants de Dieu, nous
pouvons reconnaître plus rapidement quand il est à
l’œuvre dans nos circonstances. Alors, nous pouvons de
tout cœur répondre à l’œuvre de l’Esprit, et lui permettre
d’utiliser la circonstance pour nous transformer davantage
en l’image de Christ (Ro. 8:28,29).

L’influence de Satan
Satan, l’ennemi de notre âme, vient pour voler, tuer et

détruire. Mais Dieu merci, que Jésus soit venu pour
donner la vie, et la vie en abondance ! (Jean 10:10)

Le diable ne veut pas que vous fassiez l’expérience de
la vie et de la liberté que Christ donne. Satan a plusieurs
manières d’essayer d’induire les gens en erreur. Mais un
des plus grands outils du diable est la déception.

Le diable utilise la déception et ment pour essayer de
créer le doute dans votre pensée concernant la bonté et la
fidélité de Dieu. Satan essaiera d’utiliser les expériences
ou les tentations pour affaiblir votre foi en Dieu, ou pour
vous porter à désobéir aux promesses de Dieu et vous
éloigner de votre relation avec Lui.

Révisons quelques versets qui révèlent quelques-unes
des méthodes de Satan pour nous induire en erreur :

« Car il s’élèvera de faux Christs et de faux
prophètes; ils feront des prodiges et des miracles pour
séduire les élus, s’il était possible » (Marc 13:22).

«… afin de ne pas laisser à Satan l’avantage sur
nous, car nous n’ignorons pas ses desseins » (2 Co. 2:11).

« Toutefois, de même que le serpent séduisit Ève par sa
ruse, je crains que vos pensées ne se corrompent et ne se
détournent de la simplicité à l’égard de Christ » (2 Co. 11:3).

« Et cela n’est pas étonnant, puisque Satan lui-même
se déguise en ange de lumière » (2 Co. 11:14).

« Soyez sobres, veillez. Votre adversaire, le diable,
rôde comme un lion rugissant, cherchant qui il dévorera »
(1 Pi. 5:8).

Mais vous n’êtes pas une victime sans défense de
Satan. Vous êtes un enfant de Dieu, qui a été bien équipé
pour résister aux œuvres du diable ! « Revêtez-vous de
toutes les armes de Dieu, afin de pouvoir tenir ferme
contre les ruses du diable » (Ép. 6:11).

Nous avons une défense sûre contre Satan. Nous
devons mettre notre confiance en la Parole de Dieu et, ce
qui est plus important, nous devons mettre notre
confiance en l’Auteur de cette Parole, Jésus-Christ.
Chaque fois que nous obéissons à Dieu, nous sommes
raffermis dans notre esprit. Ceci nous aide à résister au
diable, qui alors doit fuir loin de nous (Ja. 4:7).

L’influence des gens
Les Écritures enseignent que même si nous sommes

dans le monde, nous ne devons pas être du monde
(1 Co. 2:12; 1 Jn. 2:15-17). Cela signifie que nous devons
maintenir notre unique perspective chrétienne en pensées
et actions. Nous devons vivre comme des citoyens d’un
royaume plus élevé, le Royaume des cieux. Les lois du
royaume de Dieu doivent être ce qui dirige et guide notre
comportement.

Nous ne devons pas être conduits ou influencés par la
société autour de nous. Nous devons mûrir et grandir pour
devenir plus forts dans notre foi en Christ, afin que nous
n’ayons plus crainte de ce que les gens peuvent penser de
nous (Ps. 56:3,4; 118:6-8; Pr. 29:25). Viendra le jour où
beaucoup de gens seront induits en erreur, même ceux
qui, à un certain moment, professaient la foi en Christ (1
Ti. 4:1). Il est important que nous ne soyons pas
influencés et induits en erreur par eux.

En tant que croyants, nous devons être différents de
ceux qui sont dans le monde. Nous devons être une
influence positive pour la justice dans le monde qui nous
entoure. C’est ce que signifie être une « lumière » et du
« sel » (Mt. 5:13-16). La « lumière » repousse les
ténèbres ; le « sel » est une influence qui préserve contre
la décomposition (pourriture).

Nous sommes appelés à être des témoins vivants qui
marchent et témoignent de la puissance transformatrice de
Dieu pour changer une vie humaine. L’une des plus
puissantes manières d’accomplir ceci et ce qui sépare les
chrétiens, c’est notre amour sans condition pour les
autres, qui vient à nous de la part de Dieu. Nous devons
également être un peuple saint (1 Pi. 1:13-19), ceux qui
sont mis à part pour servir le Dieu vivant (1 Pi. 2:9-12).

Nous reconnaissons qu’il y a de méchantes gens dans
le monde, des gens qui sont influencés par des puissances
démoniaques et des dominations. Mais nous devons
également reconnaître que la plupart des gens sont
simplement des « brebis perdues », dispersées et
désespérés sans Christ, le Berger. Ils sont trompés et
aveugles. Leur vision du monde n’embrasse pas les
vérités présentées dans la Parole de Dieu.

Notre influence sur les autres
Le défi pour le croyant est d’être dans le monde –

vivant comme un témoin pour Christ, atteignant et aimant
les perdus – sans être toutefois influencé négativement
par les philosophies et les pratiques du monde (Ja. 1:27).

Une approche erronée parmi certains chrétiens est de
s’associer seulement avec d’autres chrétiens. Tandis que
ceci peut sembler être une bonne pratique, elle est
contraire au plan du salut de Dieu pour l’humanité entière.
Si tous les chrétiens se séparent du monde, comment les
perdus trouveront-ils Christ à travers nos actes d’amour
(Ja. 2:14-16) ou comment pourront-ils jamais entendre
parler de la puissance de l’Évangile ? (Ro. 1:16;
10:14,15).

Il est clair, à partir de la Grande Commission, que
nous devons ALLER, et faire des disciples pour Christ. Ce
n’est pas la responsabilité des pasteurs et des leaders
seulement, mais de chaque croyant dans le Corps de
Christ (Mt. 28:18-20; Marc 16:14-18; Luc 24:36-49;
Actes 1:6-8).

L’influence des circonstances
La stratégie de Satan dans le monde est très simple;

c’est de créer des expériences de vie qui essaient de nous
séparer de l’amour de Dieu qui est trouvé en Jésus-
Christ.
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Mais les Écritures nous sont données pour nous aider
à savoir comment répondre sagement et correctement
dans des circonstances défiantes. En particulier, dans
l’Ancien Testament, nous avons les livres de
l’Ecclésiaste, les Proverbes et des parties de Job. Ils sont
appelés les livres de sagesse. Ils décrivent en termes très
pratiques la manière d’aborder les circonstances de la vie.
Vous pouvez apprendre comment faire face à toutes sortes
de situations pratiques, y compris :

• Comment traiter avec une grande variété de gens,
depuis les nobles et les sages jusqu’aux
paresseux et insensés.

• Comment faire face à une bonne santé et une
grande force, aussi bien que la faiblesse et la
maladie.

• Comment faire face à la richesse, aussi bien que
la pauvreté et tout ce qui se trouve entre les deux.

En tant que chrétiens, nous sommes appelés à être
plus que vainqueurs. Nous devons être pleinement
persuadés, totalement convaincus par la Parole de
Dieu et par la foi, qu’aucune circonstance, absolument
rien, ne peut – ou ne devrait – nous séparer de
l’amour de Dieu ! Romains 8:37-39 déclare
clairement cela :

« Mais dans toutes ces choses nous sommes plus que
vainqueurs par celui qui nous a aimés. Car j’ai
l’assurance que ni la mort ni la vie, ni les anges ni les
dominations, ni les choses présentes ni les choses à venir,
ni les puissances, ni la hauteur, ni la profondeur, ni
aucune autre créature ne pourra nous séparer de l’amour
de Dieu manifesté en Jésus-Christ notre Seigneur. »

Dès notre naissance, nous sommes exposés à toutes
sortes d’expériences. Nous devons grandir dans notre
discernement et nous rendre compte de ce qui est de Dieu
et de ce qui ne l’est pas.

Quand nous affrontez une expérience
particulièrement défiante, c’est le moment de relâcher
notre foi, de mettre notre confiance en Dieu et, après avoir
fait tout cela, de résister! (Ép. 6:13).

« Or sans la foi il est impossible de lui être agréable;
car il faut que celui qui s’approche de Dieu croie que
Dieu existe, et qu’il est le rémunérateur de ceux qui le
cherchent » (Hé. 11:6).

L’influence des fausses doctrines
sur la vision du monde

Quand l’erreur dans notre compréhension personnelle
de Dieu se glisse dans notre vie, cela conduira à la
frustration, à la déception et à l’échec d’atteindre notre
plein potentiel en Jésus-Christ.

Mais quand l’erreur se glisse dans l’Église, l’effet est
répandu et devient beaucoup plus catastrophique. Cela
peut continuer pendant des générations.

Il a été confié aux pasteurs et aux leaders une tâche
sacrée venant de Dieu d’étudier et de connaître la vérité,
et d’enseigner aux gens cette vérité. De quelle autre
manière l’Église sera-t-elle préservée de l’erreur? Dieu
tiendra les pasteurs et les leaders responsables de ce qu’ils
enseignent, de ce qu’ils prêchent et de la manière dont ils

vivent leur vie comme des exemples aux autres
(Jé. 23:1,2; Ez. 34:1-10; 2 Pi. 2:1-22); 1 Jn. 2:18,19; 4:4-6).

À travers les âges, beaucoup de cultes ont été fondés
sur une expérience personnelle et non sur les doctrines
(vérités ou enseignements) de la Bible. Par exemple, la
Bible se réfère aux doctrines des Nicolaïtes (Ap 2:6,15),
à la doctrine de Balaam (2 Pi. 2:15; Jud. 11; Ap. 2:14) et
la doctrine de Jézabel (Ap. 2:20). Même si nous n’avons
pas beaucoup de choses écrites dans la Bible au sujet de
ces doctrines, il est évident, selon le contexte, que
beaucoup de gens étaient induits en erreur par ces
fausses doctrines.

Ce que nous savons concernant ces fausses doctrines
en général, c’est qu’elles sont :

• contraires à la vérité et aux doctrines de la Bible
(És. 8:20).

• ordinairement basées sur les expériences, les
rêves ou les interprétations d’une personne
(Jé. 23:25-27).

• attirantes et attrayantes à la compréhension
humaine (2 Ti. 4:3,4).

• développées par la compréhension humaine et
non par la révélation de Dieu (2 Ti. 3:7).

Dieu peut se servir des rêves ou des visions pour
communiquer avec nous par occasion (Mt. 2:13,19;
Ac. 2:17,18). Mais si ces rêves, visions ou autres
expériences sont contraires à la Parole de Dieu, nous
devons choisir d’être fidèles à la Bible. Être fidèle à la
Bible signifie être d’accord avec ce que dit la Bible, et
prendre des décisions et faire des choix dans la vie basés
sur ce que la Bible enseigne.

Rappelez-vous, le diable est capable de se déguiser en
« ange de lumière » (2 Co. 11:14) et plusieurs peuvent
avoir travaillé à leur propre destruction en suivant ce qui
est attrayant à leurs pensées ou à leur chair. « Entrez par
la porte étroite. Car large est la porte, spacieux est le
chemin qui mènent à la perdition, et il y en a beaucoup
qui entrent par là » (Mt. 7:13).

La suprématie de l’Écriture
En tant que disciples sincères de Christ, que pouvons-

nous faire pour empêcher que nous soyons induits en
erreur par notre vision naturelle du monde ? Dieu nous a
donné tout ce dont nous avons besoin pour vivre une vie
pieuse en Jésus-Christ (2 Pi. 1:3,4). Il nous a donné le
Saint-Esprit pour habiter en nous, pour nous guider et
nous transformer (Jn. 14:16,17).

Dieu nous a également donné sa sainte Parole, la
Bible, pour que nous soyons correctement instruits :
« Toute Écriture est inspirée de Dieu, et utile pour
enseigner, pour convaincre, pour corriger, pour instruire
dans la justice » (2 Ti. 3:16). Regardons plus étroitement
ce verset biblique illuminant.

« utile pour enseigner… »
«Utile pour enseigner » signifie que les Écritures

sont essentielles pour connaître, vivre et enseigner la
volonté de Dieu. Elles nous révèlent qui Dieu est. Elles
révèlent aussi l’Évangile du salut par Jésus-Christ comme
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le seul Sauveur et Seigneur de l’humanité. Les doctrines
de l’Écriture doivent être notre fondation pour la vie et le
ministère !

Les vérités de la Bible doivent remplacer toutes
éthiques, valeurs culturelles ou pratiques qui contredisent
une vision biblique du monde. Ces fausses « vérités » que
nous avons gagnées à travers nos expériences dans la vie
doivent être rejetées et remplacées par la vérité de la
Bible.

De pasteur à pasteur
En tant que pasteurs et leaders, nous sommes appelés à

comprendre et ensuite à enseigner les préceptes de la Bible.
Un précepte est « une règle ou un principe prescrivant une
ligne de conduite particulière».

Par exemple, Jésus nous donne deux préceptes dans
Matthieu 22:37-40 : « Jésus lui répondit: Tu aimeras le
Seigneur, ton Dieu, de tout ton coeur, de toute ton âme, et de
toute ta pensée. C’est le premier et le plus grand
commandement. Et voici le second, qui lui est semblable: Tu
aimeras ton prochain comme toi-même. De ces deux
commandements dépendent toute la loi et les prophètes. »

Dans ce verset, le premier précepte est d’aimer Dieu
avec tout ce qui est en vous ; le second précepte est d’aimer
votre prochain.

À partir des préceptes nous développons ensuite des
concepts. Un concept est une idée générale dérivée ou
déduite des préceptes de la Bible. Le concept de Matthieu
22:37-40 serait d’aimer Dieu en pensée, parole et action, et
d’aimer tous les autres que Dieu a créés d’un amour
inconditionnel.

La Bible nous révèle ce que nous avons besoin de
connaître pour la vie et la piété. Le Saint-Esprit, l’Esprit de
Vérité, a la tâche d’illuminer la Parole de Dieu pour nous
(Jean 14:26). L’Illumination, c’est de prendre ce qui est caché
et de le faire connaître. « Jésus, reprenant la parole, lui dit: Tu
es heureux, Simon, fils de Jonas; car ce ne sont pas la chair
et le sang qui t’ont révélé cela, mais c’est mon Père qui est
dans les cieux » (Mt. 16:17). Quand quelqu’un reçoit cette
illumination, on s’y réfère parfois comme une révélation
personnelle (Ép. 1:17).

L’illumination sera toujours d’accord avec la Bible dans
sa totalité. Il n’y a pas de nouvelle révélation de Dieu (ou
aucune autre source) sinon ce qui est déjà dans la Parole de
Dieu. Ainsi, pasteurs, lorsque vous préparez vos
enseignements, rappelez-vous que les préceptes, les
concepts et l’illumination viennent de la Parole de Dieu. •

« Pour convaincre… »
Les Écritures sont également données pour

convaincre ou apporter la conviction sur l’homme
concernant la vérité de l’amour, du pardon et de
l’acceptation de Dieu ; et pour confondre ceux qui
voudraient nier la vérité du message de l’Évangile.

Nous ne devons pas compter sur les arguments ou les
débats intellectuels pour communiquer la vérité de la
Parole de Dieu (2 Co. 10:5; 1 Ti. 6:4). La Parole de Dieu
est vivante et puissante (Hé. 4:12), et seule, elle peut
changer même le cœur humain.

Nous pouvons faire confiance à la puissance de la
Parole de Dieu ! Nous devons proclamer avec confiance
ce que nous avons étudié et que nous connaissons : « Mais
sanctifiez dans vos coeurs Christ le Seigneur, étant
toujours prêts à vous défendre, avec douceur et respect,
devant quiconque vous demande raison de l’espérance
qui est en vous » (1 Pi. 3:15).

L’apôtre Paul reconnaissait la puissance du Saint-
Esprit pour confirmer également la vérité de l’Évangile et
de la Parole de Dieu : « Pour moi, frères, lorsque je suis
allé chez vous, ce n’est pas avec une supériorité de
langage ou de sagesse que je suis allé vous annoncer le
témoignage de Dieu. Car je n’ai pas eu la pensée de
savoir parmi vous autre chose que Jésus-Christ, et Jésus-
Christ crucifié. Moi-même j’étais auprès de vous dans un
état de faiblesse, de crainte, et de grand tremblement; et
ma parole et ma prédication ne reposaient pas sur les
discours persuasifs de la sagesse, mais sur une
démonstration d’Esprit et de puissance, afin que votre foi
fût fondée, non sur la sagesse des hommes, mais sur la
puissance de Dieu » (1 Co. 2:1-5).

« Pour corriger… »
Les Écritures doivent être notre guide pour restaurer

les choses à leur propre place et usage ; pour corriger les
fausses idées et les visions erronées : « Car Dieu n’est pas
un Dieu de désordre, mais de paix. Comme dans toutes les
Églises des saints » (1 Co. 14:33).

La Bible est notre autorité finale pour ce qui est juste
et vrai. Si ceux que vous dirigez veulent connaître ce qui
est juste à faire, présentez-leur la Parole de Dieu pour des
conseils et la sagesse. Tout autre livre, enseignement,
parole prophétique ou don ministériel doit être
entièrement d’accord avec la Bible dans toute sa totalité
avant de le recevoir.

Tout enseignement ou toute prophétie qui n’est pas
d’accord avec ce que Dieu a déjà révélé dans sa Parole
devrait être immédiatement rejeté. Il y a des faux
prophètes, des fausses religions, des doctrines de démon –
ils sont tous actifs dans le monde aujourd’hui (Mt. 7:15-
20; 24:4-12; 1 Ti. 4:1,2; 2 Ti. 4:3,4). Nous avons la Parole
de Dieu pour nous montrer ce qui est vrai. Nous devons
l’utiliser pour instruire, diriger et protéger le peuple de
Dieu dont nous devons prendre soin. En tant que leaders,
toute correction que nous apportons aux autres devrait
toujours être faite avec une attitude d’humilité et un esprit
de douceur (Ga. 6:1; Ép. 4:2,3).

« Pour instruire dans la justice… »
Parce que Dieu est saint, nous sommes appelés à être

saints pour que nous puissions avoir communion avec Lui.
Cela signifie que nous devons connaître ce qui est juste et
droit aux yeux de Dieu, et vivre seulement selon ces
standards. La Bible nous dit clairement ce que nous devons
embrasser et ce que nous devons rejeter : « On t’a fait
connaître, ô homme, ce qui est bien; et ce que l’Éternel
demande de toi, c’est que tu pratiques la justice, que tu
aimes la miséricorde, et que tu marches humblement avec
ton Dieu » (Michée 6:8; voir aussi Galates 5:19-23). �
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Nous avons maintenant une meilleure
compréhension de ce que les gens croient et
pourquoi les gens croient ce qu’ils croient.
Ceci montre l’importance de
l’enseignement, de la prédication et du fait
de montrer par l’exemple les vérités telles
qu’elles sont trouvées dans la Bible.

Tout le monde a une opinion
Beaucoup de gens ont des opinions

basées sur rien de plus que des sentiments
ou les traditions et la sagesse des gens
mondains. Ceci a souvent pour résultat des
pressions des groupes de pairs, de la
société, de la famille et même des médias.
Comme un exemple pratique, prenez
quelques minutes pour penser au sujet de ce
que vous croyez vraiment concernant la
moralité et certaines questions critiques de
notre époque, telles que :

1. La peine de mort pour les crimes
2. L’avortement
3. L’homosexualité
4. La pornographie
5. Les partis politiques
6. Le rôle du Gouvernement
7. La vérité
8. Le relativisme
9. Le péché
10. Dieu
11. L’Église
Nous avons tous des opinions et des perspectives,

même de forts sentiments, concernant ces questions. La
vraie question est : Est-ce que nos opinions ou sentiments
sont d’accord avec ce qui est dans la Bible ? Vous pouvez
également demander : Quelle serait la perspective de
Jésus sur les questions de moralité ou de vérité ?
Considérons quelques-uns de ses enseignements :

• « Ne croyez pas que je sois venu pour abolir la
loi ou les prophètes; je suis venu non pour abolir,
mais pour accomplir » (Mt. 5:17).

• « Ceux qui me disent: Seigneur, Seigneur!
n’entreront pas tous dans le royaume des cieux,
mais celui-là seul qui fait la volonté de mon Père
qui est dans les cieux » (Mt. 7:21).

• « Jésus reprit donc la parole, et leur dit: En
vérité, en vérité, je vous le dis, le Fils ne peut rien
faire de lui-même, il ne fait que ce qu’il voit faire
au Père; et tout ce que le Père fait, le Fils aussi
le fait pareillement » (Jean 5:19).

La question n’est pas : « Est-ce que nous avons une
vision du monde? », parce que nous avons tous une vision
du monde. La question est : « Quelle est la base de notre
vision du monde? » Comment avons-nous formé notre
opinion et pourquoi? Nos opinions sont-elles basées sur
l’acceptation désinvolte, des pensées soigneusement
considérées, ou sur une fondation de croyances
fondamentales?

La fondation des valeurs fondamentales
Une vision biblique du monde en est une qui est basée

sur les règles d’action ou de conduite qui nous sont
données dans les Écritures. Ces règles étaient données par
Dieu, Celui qui a créé l’homme, et qui sait ce qui est
mieux pour nous. En tant que pasteurs et leaders, nous
devrions proclamer avec courage cette vision biblique du
monde.

Une vision biblique du monde est formée sur une
fondation solide de valeurs fondamentales. Pour un
chrétien, ces valeurs fondamentales sont formées
principalement des Dix Commandements et des
préceptes de la Bible. Les préceptes sont des
commandements ou des principes qui ont pour but d’être
une ligne générale d’action ou de conduite.

Parmi les divers préceptes et doctrines bibliques que
nous pourrions étudier, regardons brièvement dix
préceptes essentiels ou doctrines qui devraient être à la
base d’une vision biblique du monde :

Chapitre 6
Développer une
vision biblique
du monde

JÉSUS VÉRITÉ



ACTION / 37

1. La Bible, y compris l’Ancien et le Nouveau
Testaments, est sans erreur telle qu’elle est originellement
donnée (2 Pi. 1:20,21).

• La Bible était verbalement inspirée (« insufflée »)
par Dieu et est une révélation complète de son
caractère et de sa volonté pour le salut des
hommes (2 Ti. 3:16,17).

• Les Écritures constituent la seule règle divine de
foi et de pratique chrétienne (2 Ti. 3:17).

2. Il y a un seul Dieu qui est infiniment parfait (Mt.
5:48).

• Dieu existe en trois Personnes : Le Père (Ph.
2:11), le Fils (Jean 10:30) et le Saint-Esprit (2
Co. 3:17). Chacun est entièrement Dieu, toutefois
ces trois Personnes sont une (De. 6:4).

3. Jésus-Christ est l’image (la représentation exacte
ou révélation) du Dieu invisible (Col. 1:15); Hé. 1:3), ce
qui veut dire qu’il est également Dieu (Jean 10:30).

• Il prit une nature humaine (Ph. 2:5-8 ; Hé. 2:9).
• Il était conçu du Saint-Esprit et né d’une vierge

(Mt. 1:20-23; Lu. 1:34).
• Il a souffert et est mort sur la croix (Jn. 19:30)

comme un substitut pour le péché du monde
(Hé. 9:26).

• Il est ressuscité physiquement des morts
(Lu. 24:1-7) et est monté au ciel (Ac. 2:32,33) où
il se trouve maintenant, intercédant pour nous
comme notre Souverain Sacrificateur (Hé. 7:25).

• Il reviendra personnellement et visiblement
(Lu. 21:27; Co. 3:4) pour juger les vivants et les
morts (2 Ti. 4:1).

4. Le Saint-Esprit est une personne divine, Dieu (2
Co. 3:17,18).

• Le Saint-Esprit est envoyé pour habiter (Jean
14:17), guider (Jean 16:13), enseigner (Jean
14:26), autoriser (Ga. 5:16, 17), et transformer
(Gal 5:22-25) chaque croyant en Jésus-Christ.

• Le Saint-Esprit convainc le monde en ce qui
concerne le péché, la justice, et le jugement (Jean
16:8-10).

5. L’homme était créé par Dieu à son image et à sa
ressemblance (Ge. 1:27).

• L’homme a choisi la rébellion contre les justes
commandements de Dieu, tombant ainsi dans un
état de péché (Ro. 5:12). Il en est ainsi pour tous
les hommes (Ro. 3:23), et à moins qu’un homme
soit né de nouveau, il ne peut voir le royaume de
Dieu (Jean 3:3).

• Le salut est par grâce seulement par la foi en
Christ (Ro. 3:24; Ép. 2:8,9).

• La punition des méchants et la récompense des
justes sont éternelles (2 Th. 1:9; 1 Ti. 1:16).

• Les justes connaîtront et feront l’expérience de
leur récompense ; les méchants connaîtront et
feront l’expérience de leur punition éternelle (Mt.
25:31-46; 2 Pi. 2:9).

6. Le salut a été pourvu pour tous les peuples
seulement par Christ (Jean 3:15-17).

• Seuls ceux qui se repentent et croient en Lui sont

nés de nouveau (Jean 3:3; Actes 2:38) par le
Saint-Esprit (Jean 3:5); il n’y a aucune autre
manière d’obtenir le salut que par la foi en
Christ ; il n’y a pas plusieurs chemins qui mènent
à Dieu (Jean 14:6).

• Ceux qui sont nés de nouveau reçoivent le don de
la vie éternelle (Jean 3:16) et deviennent des
enfants de Dieu (Ro. 8:16).

7. La sanctification, la sainteté et la vie victorieuse
sont le dessein et le commandement de Dieu pour
l’Église, qui est l’Épouse de Christ (Ép. 5:25-27; 1 Pi.
1:13-16).

• La sanctification inclut : 1) une consécration et
une séparation (mettre à part) de la vie de chaque
croyant pour un usage saint ; et 2) une
purification progressive de toute souillure morale
à travers toute la durée de la vie de quelqu’un (2
Co. 3:18; 2 Ti. 2:19-21; 1 Jn. 3:2,3).

• Dans le domaine de la sanctification, la pureté
sexuelle est nécessaire pour tous les enfants de
Dieu et cela exige l’abstinence de l’adultère, de la
fornication, de l’inceste, de l’homosexualité ou
des autres relations sexuelles ou pratiques
défendues par l’Écriture (1 Co. 6:18; 1 Th. 4:1-8;
Hé. 13:4; Lé. 18:1-30); le mariage est l’union d’un
homme et d’une femme dans un engagement par
alliance pour toute la vie, et c’est une institution
sacrée établie par Dieu (Mt. 19:4-6).

8. Être rempli ou guidé par le Saint-Esprit est la
volonté de Dieu pour chaque croyant (Lu. 11:13; 1 Co.
2:12; Ép. 5:18).

• Ceci est démontré par la sanctification continue
(2 Th. 2:13), le fait d’être séparé du péché et du
monde (Ro. 8:12-14) et d’être entièrement
consacré à la volonté de Dieu (Ph. 2:13).

• Cela conduit à la puissance pour vivre une vie
sainte et à un service efficace accompli par
l’amour (Ga. 5:6).

9. L’Église consiste en deux manifestations :
• L’Église globale, qui est formée de ceux qui

croient au Seigneur Jésus-Christ (Actes 2:38-
41,47), qui sont rachetés par son sang (Hé. 9:14),
et sont nés de nouveau par le Saint-Esprit (Jean
3:5). Christ est la Tête du Corps, l’Église (Col.
1:18), qui a été autorisée par Lui à aller dans le
monde entier comme un témoignage, prêchant
l’Évangile à toutes les nations (Mt. 28:19).

• L’Église locale, qui est le corps des croyants en
Christ dans une assemblée locale. Ces croyants
sont unis ensemble pour l’adoration de Dieu (Jn.
4:23), l’édification par la Parole de Dieu (2 Ti.
3:14-15), la prière (És. 56:7), la communion
fraternelle (Ac. 2:42), la proclamation de
l’Évangile (Ac. 2:47), et l’observance des
ordonnances du baptême et de la Sainte Cène
(Lu. 22:7-20). Les dons du Saint-Esprit sont
manifestés au sein de l’assemblée pour
l’édification des saints pour l’œuvre du ministère
(1 Co. 12:4-12).
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• La Résurrection sera une résurrection corporelle
des justes et des injustes : pour les justes, une
résurrection à la vie ; pour les injustes, une
résurrection pour le jugement (Jn. 5:28,29 ;
1 Co. 15:50-58).

Ces dix doctrines fondamentales de l’Écriture
fournissent une base solide pour développer une vision du
monde. Mais, le fait d’avoir une vision du monde va au-
delà du simple fait d’avoir des croyances justes ou une
compréhension correcte.

Nous devons être « d’accord avec Dieu » du plus
profond de notre être, démontrant une pleine coopération
avec Son Esprit et un désir d’obéir à Dieu et de faire Sa
volonté.

ACCORD
La Bible enseigne que notre marche avec Dieu exige

un accord avec Lui. « Deux hommes marchent-ils
ensemble, sans en être convenus? » (Am. 3:3).

L’accord avec Dieu signifie plus qu’une simple
entente intellectuelle ou mentale, car même les démons
croient en Dieu et tremblent (Ja. 2:19). Dieu cherche notre
accord intellectuel avec Lui. Cet accord est ensuite
confirmé par nos actes d’obéissance ! Il en est ainsi de
tous les croyants, mais particulièrement vrai pour les
pasteurs et les leaders, parce que nous sommes
responsables de ce que nous enseignons en paroles et par
l’exemple de nos vies.

Accord signifie « être en harmonie concernant une
question d’opinion, partager la même perspective ». Dieu
a fait connaître Ses voies à travers la Bible.

C’est notre responsabilité de tomber d’accord avec Sa
Parole. Être d’accord avec la vision de Dieu du monde
implique plus que le fait de reconnaître qu’Il est juste.
Accord signifie que nous avons remplacé notre vision par
Sa vision, et que nous vivons ensuite notre vie selon Ses
voies.

Nous pouvons être d’accord avec une vision biblique
du monde et les croyances fondamentales fondées sur
l’Écriture, et en même temps être encore très instables
dans la manière dont nous appliquons ce que nous
connaissons dans notre propre vie. En d’autres termes,
nous pouvons dire que nous croyons une chose et
toutefois en faire une autre. Cela ne devrait jamais arriver.

En tant que pasteurs et leaders, il est impératif que
nous fassions chaque jour de notre mieux pour vivre ce
que nous enseignons aux autres de la Bible (Ro. 2:21-24).

De pasteur à pasteur
Pasteur, en tant que ministre de l’Évangile, est-ce que

vous prêchez, enseignez, donnez des conseils et démontrez
une vision biblique du monde ? Tristement, de nos jours,
beaucoup de gens présentent leurs opinions personnelles,
l’humanisme séculier et d’autres formes de « traditions
humaines » comme la vérité. Ils prêchent des idées qui
attirent la chair humaine, mais qui travaillent à l’encontre du
fait de susciter des disciples soumis, obéissants et humbles
de Jésus (1 Ti. 4:1,2; 2 Ti. 4:3,4).

Rappelez-vous que l’apôtre Paul avertit l’Église contre

les ministres qui ont une vision non biblique du monde :
« Prenez garde que personne ne fasse de vous sa proie par
la philosophie et par une vaine tromperie, s’appuyant sur la
tradition des hommes, sur les rudiments du monde, et non sur
Christ » (Col. 2:8).

Il faut la foi et du courage pour se dresser contre le
courant de l’opinion populaire et être un homme ou une
femme de conviction qui prêche la vérité. En tant que
ministres et en tant qu’individus, si nous ne nous levons pas
pour une vision biblique du monde, nous serons induits en
erreur par la plus récente tendance populaire, théorie ou
déception (Ép. 4:14).

La culture de notre époque nous pousse à être
« tolérants ». Cette tolérance s’exprime souvent comme :
« toutes choses sont permises » ou « même si c’est mauvais,
je ne vais pas juger quelqu’un d’autre s’il le fait ».

Mais le compromis est toujours mauvais quand cela
signifie de sacrifier les principes bibliques. Nous pouvons
être tolérants envers les gens quand ils trébuchent ; mais
nous ne devrions jamais être tolérants de n’importe quelle
attitude ou comportement qui ne se conforme pas à la Vérité,
la Parole de Dieu.

Nous ne devons jamais compromettre ou diluer la vérité de
la Parole de Dieu pour la rendre plus acceptable. La Bible et
ses standards seront une offense pour certains (Ro. 9:32; 1 Pi.
2:4-8), mais la vérité peut les sauver de la destruction. • �

À ce point, nous avons gagné une meilleure
compréhension de notre citoyenneté céleste, pendant
que nous avons également appris :

• Ce que c’est qu’une vision du monde ;
• Comment une vision du monde est formée ;
• L’importance d’être instruit de notre propre

vision du monde ; et
• La nécessité de développer une vision biblique

du monde.
En tant que pasteurs et leaders, ce sera un grand

bénéfice d’apprendre comment enseigner, prêcher
efficacement, et communiquer une vision biblique du
monde. Un élément essentiel de ceci est de créer un
environnement où le Saint-Esprit est libre de faire l’œuvre
de renouvellement et de transformation dans les vies
individuelles.

Une intelligence renouvelée –
Changer notre vision du monde

« Ne vous conformez pas au siècle présent, mais
soyez transformés par le renouvellement de l’intelligence,
afin que vous discerniez quelle est la volonté de Dieu, ce
qui est bon, agréable et parfait » (Ro. 12:2).

Chapitre 7

L’impact transformateur d’une
vision biblique du monde
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La sanctification
La sanctification est essentielle à la croissance

continue de tous les croyants. Comme nous avons appris,
la sanctification est à la foi une consécration de notre vie
à Dieu et une purification progressive des souillures
morales.

Mais il y a plus dans la sanctification que le simple
fait de développer un bon caractère moral. La vraie
sanctification est un processus qui incorpore la vérité
libératrice de la Parole de Dieu, notre foi pour la recevoir,
et l’œuvre du Saint-Esprit pour accomplir un changement
dans la vie d’un croyant.

Avant de recevoir Christ, une grande partie de ce que
nous étions et faisions était le résultat d’être conformé aux
standards du monde (nous avons déjà étudié les diverses
manières dont une vision charnelle du monde est formée).

Mais après le salut, et par l’œuvre continue de la
sanctification, notre vision du monde peut être changée.
Comme notre vision du monde devient plus fondée sur la
Bible, nous pouvons mieux croire et obéir à la Parole de
Dieu dans sa totalité et mieux coopérer avec l’œuvre du
Saint-Esprit.

Étudions cet important aspect de la vie chrétienne
d’une manière plus détaillée.

Les niveaux de communication
Chaque personne est créée de trois parties : corps,

âme et esprit (1 Th. 5:23).
Le « corps » est notre corps physique. Notre corps

utilise les cinq sens – l’ouïe, la vue, le goût, l’odorat et le
toucher – pour communiquer avec le monde physique
dans lequel nous vivons.

« L’âme » est le centre de nos émotions (sentiments),
notre volonté (la capacité de choisir) et notre pensée
(intellect). Notre personnalité vient de notre âme. On se
réfère parfois à l’âme comme « le cœur de l’homme ».
L’âme fournit un autre niveau de communication avec les
gens et le milieu qui nous entourent.

L’esprit de l’homme
Bien que les gens soient capables d’établir des

rapports les uns avec les autres à un niveau physique et à
travers leur âme, nous sommes limités dans notre capacité
physique et intellectuelle de comprendre pleinement les
choses de Dieu : «… ce sont des choses que l’œil n’a point
vues, que l’oreille n’a point entendues, et qui ne sont
point montées au coeur de l’homme, des choses que Dieu
a préparées pour ceux qui l’aiment » (1 Co. 2:9; voir
aussi Ésaïe 55:8,9; Romains 11:33-36). Ni notre corps
(« œil/oreille ») ni notre âme (« cœur ») ne peuvent
pleinement comprendre Dieu et Ses voies.

Mais Dieu a également créé chaque personne avec un
esprit. L’esprit de chaque personne est mort dans le péché.
Mais au salut, l’esprit est rendu vivant par l’Esprit de
Dieu (Ro. 6:11,13; 1 Co. 15:22; Ép. 2:1,5; 1 Pi. 3:18).

De plus, au salut, chacun reçoit le Saint-Esprit en lui
(Jean 3:5-8) ; Actes 2:38,39). Le Saint-Esprit nous aide à
voir, entendre et comprendre les choses spirituelles qui
nous ont été données par Dieu. « Or nous, nous n’avons

pas reçu l’esprit du monde, mais l’Esprit qui vient de
Dieu, afin que nous connaissions les choses que Dieu
nous a données par sa grâce » (1 Co. 2:12).

La communication avec Dieu va au-delà des limites
de l’intellect humain ou de la sagesse humaine. C’est Son
Esprit qui enseigne à notre esprit : « Et nous en parlons,
non avec des discours qu’enseigne la sagesse humaine,
mais avec ceux qu’enseigne l’Esprit, employant un
langage spirituel pour les choses spirituelles »
(1 Co. 2:13). En tant que chrétiens, nous avons également
reçu « la pensée de Christ » (1 Co. 2:16) pour nous aider
à comprendre Dieu.

Alléluia ! Dieu nous a donné tout ce dont nous
avons besoin pour Le connaître, pour communiquer avec
Lui chaque jour, et pour vivre une vie chrétienne pieuse et
victorieuse (2 Pi. 1:3). Mais souvent, nous avons besoin
d’apprendre comment recevoir et utiliser ce que Dieu
nous a donné.

Dieu a dit que ceux qui marchent selon l’Esprit sont
Ses enfants (Ro. 8:12-17). En tant que Ses enfants, Il a
rendu possible pour nous de communiquer avec Lui, notre
Père. Mais tout comme n’importe quel don de Dieu, nous
devons souvent apprendre comment utiliser ce qu’il nous
a donné.

Jésus déclare : « Mes brebis entendent ma voix; je les
connais, et elles me suivent » (Jean 10:27). Presque tous,
nous apprenons à un jeune âge comment communiquer
physiquement et intellectuellement. Mais cela peut
prendre du temps pour apprendre à communiquer avec
Dieu sur une dimension spirituelle. Tous les obstacles
pour communiquer avec Dieu doivent être confrontés
dans nos vies, et nous devons également grandir en
sensibilité spirituelle.

L’homme naturel
La Bible révèle que nous avons tous péché et ne

sommes pas dignes de la gloire de Dieu (Ro. 3:23).
Comme une humanité « déchue », nous sommes tous
aveugles concernant les vérités spirituelles de Dieu.

On se réfère à l’individu qui rejette le don de Dieu en
Christ et n’est pas né de nouveau comme un « homme
naturel » : « Mais l’homme animal ne reçoit pas les choses
de l’Esprit de Dieu, car elles sont une folie pour lui, et il
ne peut les connaître, parce que c’est spirituellement
qu’on en juge » (1 Co. 2:14).

L’homme naturel peut comprendre seulement avec
son intelligence (âme). Ainsi, il ne peut pas recevoir ou
connaître les choses spirituelles de Dieu.

L’homme spirituel
Cependant, quand nous sommes nés de nouveau, la

capacité de comprendre les choses spirituelles de Dieu
nous est ouverte. La capacité de développer une vision
biblique du monde est rendue possible à cause de l’œuvre
du Saint-Esprit en nous (1 Co. 6:19). Son œuvre pour
reformer notre vision biblique est une partie essentielle du
renouvellement de nos intelligences (Ro. 12:2).

Pour que nos intelligences soient renouvelées, nous
devons examiner ce que nous croyons. Nous devons
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comparer ce que nous avons appris du monde à ce qui est
enseigné par Dieu. Nos intelligences ont besoin d’être
renouvelées (changées) dans les domaines où une vision
impie du monde a pris place : « Mais vous, ce n’est pas
ainsi que vous avez appris Christ, si du moins vous l’avez
entendu, et si, conformément à la vérité qui est en Jésus,
c’est en lui que vous avez été instruits à vous dépouiller,
eu égard à votre vie passée, du vieil homme qui se
corrompt par les convoitises trompeuses, à être
renouvelés dans l’esprit de votre intelligence, et à revêtir
l’homme nouveau, créé selon Dieu dans une justice et une
sainteté que produit la vérité » (Ép. 4:20-24).

Quand nous sommes nés de nouveau, notre esprit est
rendu vivant et capable de communiquer avec Dieu. Cette
communication est un dialogue à deux voies, parce que
nous parlons et Il écoute (Ps. 4:3; 1 Jn. 5:14). Il est
également important que quand Dieu nous parle, nous
ayons la capacité de L’entendre (1 Co. 2:11-13). Jésus a
dit que nous serons capables de L’entendre, et ainsi de Le
suivre (Jn. 10:27).

Le fruit de l’œuvre de l’Esprit
L’Esprit de Vérité, le Saint-Esprit, est notre Aide et

habite en chaque croyant. Le Saint-Esprit illumine
(apporte la compréhension des) les vérités de la Parole de
Dieu et nous révèle la nécessité de faire des corrections
dans nos vies.

Ces corrections font partie du processus de
renouvellement de notre intelligence. Une intelligence
renouvelée n’a pas simplement une plus grande capacité
intellectuelle, mais la capacité de reconnaître et de
connaître la vérité de la Parole de Dieu.

Ce processus de renouvellement a pour résultat notre
transformation : « Or, le Seigneur c’est l’Esprit; et là où
est l’Esprit du Seigneur, là est la liberté. Nous tous qui, le
visage découvert, contemplons comme dans un miroir la
gloire du Seigneur, nous sommes transformés en la même
image, de gloire en gloire, comme par le Seigneur,
l’Esprit » (2 Co. 3:17,18).

Quand nos intelligences sont renouvelées, cela
affecte notre attitude et notre comportement, lorsque nous
enlevons le « vieil homme » pour revêtir « l’homme
nouveau ». Le résultat de cette œuvre de l’Esprit sera le
fruit qui peut être clairement vu dans nos vies : l’amour,
la joie, la paix, la patience, la bonté, la bénignité, la
fidélité, la douceur et la tempérance (Ga. 5:22,23).

Quand nous vivons selon les voies de Dieu, nous
pouvons faire l’expérience d’une vie chrétienne vraiment
remplie et victorieuse. Dieu ne peut bénir que ce qu’il
approuve.

La transformation – une vision biblique du monde
Lorsque nos intelligences sont renouvelées, nous

sommes changés et transformés. La transformation peut
être définie comme « un changement remarquable
d’apparence ou de caractère, ordinairement pour le
mieux ».

La Bible nous dit que nous sommes de nouvelles
créatures en Christ. « Si quelqu’un est en Christ, il est une

nouvelle créature. Les choses anciennes sont passées;
voici, toutes choses sont devenues nouvelles »
(2 Co. 5:17).

Le Saint-Esprit habite en tous les croyants pour les
conduire et les guider dans la vérité. Le Saint-Esprit est
envoyé pour habiter (Jean 14:17), guider (Jean 16:13),
enseigner (Jean 14:26) et habiliter le croyant
(Ga. 5:16,17).

Le Saint-Esprit aide les croyants à voir le monde tel
que Jésus le voit : « Quand le consolateur sera venu,
l’Esprit de vérité, il vous conduira dans toute la vérité;
car il ne parlera pas de lui-même, mais il dira tout ce
qu’il aura entendu, et il vous annoncera les choses à
venir. Il me glorifiera, parce qu’il prendra de ce qui est à
moi, et vous l’annoncera. Tout ce que le Père a est à moi;
c’est pourquoi j’ai dit qu’il prend de ce qui est à moi, et
qu’il vous l’annoncera » (Jean 16:13-15; voir aussi Jean
14:15-17,25,26; 15:26).

Le conflit interne
Quel grand don nous avons reçu en la Personne du

Saint-Esprit ! Il est là pour nous aider continuellement, et
désire que nous vivions une vie chrétienne victorieuse.

Mais le Saint-Esprit ne fera pas son œuvre en nous
contre notre volonté. Chacun de nous doit
continuellement choisir soit de répondre à la conviction
du Saint-Esprit ou de rebeller contre elle. Nous devons
choisir ou bien d’être guidés par l’Esprit de Dieu, ou de
compter sur notre propre compréhension. Nous devons
choisir soit d’obéir à la Parole et d’être transformés, ou
d’y résister et de rester tels que nous sommes.

Parfois il est nécessaire de faire ce choix plusieurs
fois pendant une seule journée. Le Saint-Esprit est
toujours présent, oeuvrant toujours en nous pour nous
transformer de plus en plus en l’image de Jésus.

Ce processus de transformation n’est pas toujours
facile. Il peut créer un conflit ou une lutte en nous. Nous
voulons faire la volonté du Seigneur ; mais notre chair
veut également prendre le dessus. L’apôtre Paul exprime
ceci de la manière suivante : « Car la chair a des désirs
contraires à ceux de l’Esprit, et l’Esprit en a de contraires
à ceux de la chair; ils sont opposés entre eux, afin que
vous ne fassiez point ce que vous voudriez » (Ga. 5:17).

Renouvellement et renforcement
La Bible révèle que l’Esprit qui est en nous et notre

chair (l’âme de l’homme) sont en guerre (Ro. 7:23; 1 Pi.
2:11,12). L’Esprit et notre propre âme veulent influencer
nos pensées, nos actions et nos choix. Dieu désire nous
guider dans ses voies par Son Esprit ; le diable, le monde
et nos propres convoitises veulent nous éloigner de Dieu.

« Je dis donc: Marchez selon l’Esprit, et vous
n’accomplirez pas les désirs de la chair. Car la chair a
des désirs contraires à ceux de l’Esprit, et l’Esprit en a de
contraires à ceux de la chair; ils sont opposés entre eux,
afin que vous ne fassiez point ce que vous voudriez. Si
vous êtes conduits par l’Esprit, vous n’êtes point sous la
loi » (Ga. 5:16-18).

Chez un « homme naturel » (quelqu’un qui n’est pas
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né de nouveau), l’esprit est mort, séparé de Dieu. Ainsi, il
n’y a pas de guerre contre l’Esprit en lui, parce que
l’Esprit n’habite pas en lui.

Le corps et l’âme font tout ce qui paraît désirable de
faire, comme dans la période des juges en Israël, quand
« …chacun faisait ce qui lui semblait bon »
(Juges 21:25).

Mais quand nous sommes nés de nouveau, le Saint-
Esprit commence à travailler pour nous influencer vers
la justice. Dans notre immaturité, notre âme (et souvent
notre corps) résistera à l’Esprit. Nos vieilles habitudes et
nos anciens désirs veulent nous attirer dans le péché.
Ainsi, il peut être difficile d’être guidé par l’Esprit.
« Pour moi, frères, ce n’est pas comme à des hommes
spirituels que j’ai pu vous parler, mais comme à des
hommes charnels, comme à des enfants en Christ »
(1 Co. 3:1).

C’est l’une des raisons pour lesquelles il est
important que nos intelligences soient renouvelées par la
Parole de Dieu. Plus nous connaissons et comprenons les
voies de Dieu, plus nous pouvons reconnaître ce qui est de
Lui et ce qui est de la chair. Chaque fois que nous
choisissons les voies de Dieu sur nos désirs charnels,
notre esprit est raffermi ! Lentement mais sûrement, notre
esprit désirera s’accorder avec le Saint-Esprit plus
qu’avec nos propres voies.

« Ne vous conformez pas au siècle présent, mais
soyez transformés par le renouvellement de l’intelligence,
afin que vous discerniez quelle est la volonté de Dieu, ce
qui est bon, agréable et parfait » (Ro. 12:2).

Le renouvellement continu de l’intelligence nous
donne la force de faire le choix d’obéir à la Parole de
Dieu. Une intelligence renouvelée est plus facilement
convaincue et guidée par le Saint-Esprit. Nos vieilles
habitudes s’évanouiront et seront remplacées par de
nouvelles habitudes de sainteté.

« Mais vous, ce n’est pas ainsi que vous avez appris
Christ, si du moins vous l’avez entendu, et si,
conformément à la vérité qui est en Jésus, c’est en lui que
vous avez été instruits à vous dépouiller, eu égard à votre
vie passée, du vieil homme qui se corrompt par les
convoitises trompeuses, à être renouvelés dans l’esprit de
votre intelligence, et à revêtir l’homme nouveau, créé
selon Dieu dans une justice et une sainteté que produit la
vérité » (Ép. 4:20-24).

À mesure que le processus de renouvellement
continue, notre transformation personnelle devient plus
évidente. « Ne mentez pas les uns aux autres, vous étant
dépouillés du vieil homme et de ses oeuvres, et ayant
revêtu l’homme nouveau, qui se renouvelle, dans la
connaissance, selon l’image de celui qui l’a créé »
(Col. 3:9,10). Éventuellement, notre pensée et notre esprit
s’entendent mieux, et notre corps (chair) perd son
influence.

Ce processus de renouvellement et de transformation
est un processus qui commence au salut, et ne se termine
pas avant que nous ayons atteint notre demeure éternelle
(Ro. 8:29,30; 1 Co. 13:12; 2 Co. 3:18).

De pasteur à pasteur
Pasteur, j’espère que vous pouvez voir clairement

l’importance de connaître la Parole de Dieu et de l’enseigner
conformément et complètement à votre église. Chacun de
nous a des éléments de notre vision du monde qui ne sont
peut-être pas d’accord avec la Bible. Chacun de nous a
besoin d’une intelligence renouvelée et d’une vie
transformée ! Cela arrive conjointement avec la vérité de la
Parole vivante de Dieu et l’œuvre continue du Saint-Esprit.

Laissez-moi vous rappeler que cette œuvre de
renouvellement et de transformation est un processus qui
dure toute la vie. Récemment on m’a demandé : « Pourquoi la
transformation prend-elle si longtemps, et pourquoi est-elle si
difficile ? Pourquoi Dieu ne fait-il pas l’œuvre en nous
immédiatement ? »

Ma réponse est : « C’est une question à laquelle Dieu
seul peut répondre. Ses pensées sont plus élevées que nos
pensées. Mais je sais ceci : Dieu veut que nous lui obéissions
comme une expression volontaire de notre amour. Nos choix
sont un ingrédient très important dans notre relation avec
Dieu. Tandis que la transformation peut être un périple difficile,
Dieu nous a donné tous les outils, l’autorité et le pouvoir de
réussir. » • �

Dieu dans sa sagesse a pourvu tout ce dont nous
avons besoin pour « la vie et la piété » (2 Pi. 1:3). Dieu
nous a donné : Son Fils comme le seul chemin du salut
(Jn. 3:16); Son Saint-Esprit pour nous guider (Jn. 16:13);
et Sa Parole pour nous instruire dans la justice (Ps.
119:105).

Pour les chrétiens, notre désir devrait être une
intelligence renouvelée qui cherche à être guidée par
l’Esprit de Dieu. Lorsque nos intelligences sont
renouvelées, nous serons transformés davantage en
l’image de Christ.

Mais de quel outil Dieu se sert-il dans ce processus de
transformation ? Regardons quelques-uns parmi ceux-ci
maintenant.

1. L’étude biblique pour l’information et la
révélation
L’importance de la Parole de Dieu pour la

transformation personnelle ne peut être surestimée. La
Bible est la révélation complète de Dieu pour l’humanité,
et rien ne peut y être ajouté ou enlevé (Ap. 22:18,19).

Nous pouvons lire ou étudier la Bible de deux
manières fondamentales. La première est pour gagner de
la connaissance. On peut appeler ceci la Parole logos ou
Parole écrite. Le mot logos vient de la langue grecque et
signifie « parole ».

Gagner de la connaissance représente le fait

Chapitre 8

Les outils de renouvellement
et de transformation
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d’apprendre les faits et les informations trouvés dans la
Bible, tels que :

Les divisions de la Bible (Ancien et Nouveau
Testaments ; les livres prophétiques, les livres historiques
et les livres poétiques)

• Les noms des livres de la Bible
• Les dispensations ou âges de la Bible
• Les Alliances de la Bible
• Les histoires et paraboles de la Bible
• Les personnalités et personnages de la Bible
• La chronologie et l’histoire de la Bible
Apprendre les choses citées plus haut nous aidera à

gagner la perspective correcte de la Bible, à la
comprendre et à la révérer. Nous apprendrons au sujet de
la nature de Dieu, Sa sainteté et Sa souveraineté. Nous
nous familiariserons avec Ses promesses et Ses
provisions. En même temps, nous apprendrons ce à quoi
Dieu s’attend de nous. Nous apprendrons que nous
devons être saints et mis à part pour Ses desseins.

Quand nous étudions la Bible de cette manière, nous
gagnons la connaissance de la parole « logos » (écrite) et
nous jetons une fondation pour le niveau suivant, qui est
la compréhension.

La compréhension spirituelle
La compréhension de la Parole de Dieu vient à travers

l’illumination (révélation). Il y a un autre mot grec pour
« parole » et c’est rhema, ou la parole verbale. Ceci se
réfère à la nature spirituelle des Écritures.

La Parole de Dieu n’est pas simplement une
collection de mots qui ont un air religieux. Elle est
inspirée par l’Esprit. Elle est vivante, puissante et
spirituelle. « Car la parole de Dieu est vivante et efficace,
plus tranchante qu’une épée quelconque à deux
tranchants, pénétrante jusqu’à partager âme et esprit,
jointures et moelles; elle juge les sentiments et les pensées
du cœur » (Hé. 4:12).

À cause de la nature spirituelle de la Bible, le Saint-
Esprit se sert des Écritures pour nous « parler » — Esprit
à esprit ! Lorsque nous lisons ou étudions la Bible, les
Écritures peuvent tout à coup devenir vivantes à notre
compréhension. C’est comme si Dieu, par Son Esprit,
nous parle directement par Sa Parole au sujet de quelque
chose de spécifique qui nous concerne.

Le fait que Dieu nous parle à travers les Écritures
devrait être une chose commune parmi les chrétiens nés
de nouveau, parce qu’ils sont spirituels, et les Écritures
sont spirituellement inspirées (2 Ti. 3:16). Les théologiens
aiment dire que le Saint-Esprit « illumine » les Écritures
pour nous donner une compréhension qui n’est pas
simplement intellectuelle, mais spirituelle. Elle devient
une révélation personnelle de la vérité pour nous, et
souvent une révélation qui transforme la vie. Un homme
naturel (un homme qui n’est pas né de nouveau) n’est pas
capable de recevoir cette compréhension spirituelle
(1 Co. 2:13-15).

Pendant ces moments de dévotion dans la Parole, la
Parole rhema devient une parole qui change la vie. Il n’y
a aucun doute que Dieu vous a montré quelque chose de

profond et de personnel juste pour vous. Vous vous rendez
compte que Dieu est en train de vous révéler une vérité
qui a un impact sur la vie à travers les Écritures.

Rappelez-vous, vous ne devez pas simplement
acquérir des connaissances; vous devez également obtenir
la compréhension (Pr. 4:7). Il est important de répondre à
la compréhension que vous recevez d’une manière
appropriée. Cela peut vouloir dire que vous devez vous
repentir, pardonner à quelqu’un, changer une habitude ou
un comportement, recevoir fraîchement l’amour de Dieu,
ou plusieurs autres réponses.

Décidez que vous voulez plus que simplement la
connaissance (logos) de la Parole de Dieu. Sensibilisez
votre cœur. Priez pour la révélation et la compréhension
(rhema) et recherchez ces choses.

2. L’importance de la prière
La prière est un important outil de transformation,

particulièrement quand on comprend que la prière est un
dialogue entre vous et Dieu.

Souvent on nous apprend à prier comme un moyen de
faire connaître nos pétitions à Dieu. Nous demandons,
mais souvent nous manquons d’entendre en retour. Nous
ne nous attendons pas à ce que Dieu nous parle.

Mais la prière n’est pas une communication à sens
unique. La prière est un dialogue entre un croyant et
Dieu. Vous parlez et Dieu écoute ; Dieu parle et vous
écoutez – chacun parle et écoute à tour de rôle. Souvent,
Dieu a quelque chose à nous dire si nous écoutons avec
espérance dans la foi.

Lorsque nous étudions les Écritures, nous devrions
prier pour la compréhension et la révélation. Lorsque
nous lisons, nous devrions demander à Dieu : « Seigneur,
que signifie cela. » Notre attitude devrait être de nous
attendre à ce que le Saint-Esprit illumine, révèle et rend
claires Ses vérités.

Parfois il y a des obstacles à notre capacité d’entendre
Dieu clairement. Nous devons demander au Saint-Esprit
de révéler les obstacles afin que nous puissions nous
repentir, triompher et aller de l’avant dans notre relation
avec Lui.

3. L’importance de la vraie adoration
Le mot adoration est défini comme « adoration et

dévotion à Dieu ». L’adoration est centrale à
l’accomplissement de l’appel de Dieu sur nos vies et à la
représentation d’une théologie exacte. Mais, ce qui est
plus important, l’adoration est quelque chose que Dieu
désire de chacun de nous.

Dans sa signification principale, « l’adoration »
n’implique pas une forme externe, mais une « adoration
spirituelle ». Jésus, pendant qu’il parlait à la femme au
puits, dit : « Mais l’heure vient, et elle est déjà venue, où
les vrais adorateurs adoreront le Père en esprit et en
vérité; car ce sont là les adorateurs que le Père
demande » (Jean 4:23). Tandis que la définition de Dieu
de l’adoration n’a jamais changé, de nos jours, beaucoup
de gens se concentrent sur d’autres significations de
l’adoration. Par exemple :
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a. Un style de musique, tel que « la musique
d’adoration »; ou

b. L’activité d’aller à l’église (« j’ai assisté à un
service d’adoration dimanche »).

Ces deux concepts d’adoration sont valables.
Cependant, s’ils deviennent notre définition principale de
l’adoration, nous courons le risque de remplacer la
signification principale de l’adoration par une
signification secondaire. Il devient plus facile de nous
réjouir occasionnellement d’une bonne adoration
musicale que de mener une vie quotidienne consacrée à
Dieu.

L’adoration n’est pas une partie de la vie chrétienne ;
elle est la vie chrétienne ! « Je vous exhorte donc, frères,
par les compassions de Dieu, à offrir vos corps comme un
sacrifice vivant, saint, agréable à Dieu, ce qui sera de
votre part un culte raisonnable » (Ro. 12:1).

C’est vrai ! L’adoration qui vient du fond du cœur est
essentielle à une vie chrétienne victorieuse. Nous avons
besoin de la communion « d’Esprit à esprit » avec Dieu.
Cette communion peut avoir lieu seulement lorsque nous
nous courbons devant Lui et L’adorons. Notre adoration
extérieure doit venir comme un résultat direct de ce qui
est à l’intérieur – un cœur entièrement soumis à Dieu
comme Seigneur et Roi. Autrement, notre adoration sera
simplement une forme sans puissance, comme dit
Timothée 3:5 : «…ayant l’apparence de la piété, mais
reniant ce qui en fait la force ».

Comment discernons-nous la différence entre la
forme externe et le cœur interne de l’adoration ? Quelle
est la mesure de la « vraie » adoration ?

L’adoration spirituelle est plus qu’une offrande à
l’église une fois par semaine. L’adoration spirituelle
devrait révéler notre soumission quotidienne à la
souveraineté de Jésus-Christ dans nos vies, et notre désir
d’être obéissants à Lui. La vraie mesure de l’adoration
spirituelle se trouve dans 2 Corinthiens 3:18 :

« Nous tous qui, le visage découvert, contemplons
comme dans un miroir la gloire du Seigneur, nous sommes
transformés en la même image, de gloire en gloire,
comme par le Seigneur, l’Esprit. »

Les vies transformées représentent le fruit le plus
important du ministère. En tant que pasteurs et leaders,
nous devons fournir un environnement régulier où les
gens peuvent rencontrer Dieu dans l’adoration. Il doit y
avoir un temps accordé pour exprimer la louange et
l’honneur à Dieu, et ensuite pour L’attendre pour qu’Il
œuvre dans la vie des gens. La vraie adoration spirituelle
est une soumission complète à la souveraineté de Christ et
une ouverture à sa présence à l’œuvre dans notre vie
quotidienne.

4. L’importance d’un engagement à une église
« Veillons les uns sur les autres, pour nous exciter à

la charité et aux bonnes oeuvres. N’abandonnons pas
notre assemblée, comme c’est la coutume de quelques-
uns; mais exhortons-nous réciproquement, et cela
d’autant plus que vous voyez s’approcher le jour »
(Hé. 10:24,25).

L’église locale n’est pas un édifice ; l’église est une
assemblée de croyants unis sous un seul Chef, Jésus-
Christ (1 Co. 12; Ép. 1:22-23).

Quand vous dirigez (ou fréquentez) une église, il y a
trois choses essentielles qui doivent être présentes :

a. L’église doit être basée sur la Bible. « …sachant
tout d’abord vous-mêmes qu’aucune prophétie de
l’Écriture ne peut être un objet d’interprétation
particulière, car ce n’est pas par une volonté d’homme
qu’une prophétie a jamais été apportée, mais c’est
poussés par le Saint-Esprit que des hommes ont parlé de
la part de Dieu » (2 Pi. 1:20,21).

Il y a plusieurs manières de discerner une église basée
sur la Bible. Les enseignements seront tous tirés des
textes et versets de la Bible. Les membres de la
congrégation apporteront et utiliseront leur Bible. Le
pasteur et les leaders seront des étudiants fidèles de la
Parole de Dieu. Le fondement pour tout enseignement
dans une église en bonne santé spirituelle sera la Parole de
Dieu, vivante dans la vie des gens, selon la Bible. Il n’y a
aucun livre ou aucune autre forme de media qui peut
remplacer la Parole de Dieu ou y ajouter ou en retrancher.
Le fondement de tout enseignement dans une église en
bonne santé spirituelle sera la Parole de Dieu.

b. L’église doit être doctrinalement saine. « Car il
viendra un temps où les hommes ne supporteront pas la
saine doctrine; mais, ayant la démangeaison d’entendre
des choses agréables, ils se donneront une foule de
docteurs selon leurs propres désirs, détourneront
l’oreille de la vérité, et se tourneront vers les fables »
(2 Ti. 4:3,4).

Toute doctrine qui est enseignée ou modelée doit
avoir sa fondation dans la Parole de Dieu. Une église
devrait avoir une « Déclaration de foi » qui mentionne les
doctrines dans lesquelles elle croit, appuyées par des
références bibliques.

c. L’église doit reconnaître l’importance de
l’œuvre du Saint-Esprit dans la vie d’un croyant. « Ne
savez-vous pas que votre corps est le temple du Saint-
Esprit qui est en vous, que vous avez reçu de Dieu, et que
vous ne vous appartenez point à vous-mêmes? »
(1 Co. 6:19).

Faites attention à tout essai d’ajouter à l’œuvre
complète de grâce de Jésus-Christ sur la croix du
Calvaire. Le signe le plus facile pour vous alerter devant
cette déception est : trop de souci avec les pièges de la loi
– trop d’accent sur les règles et les règlements de
comportement, d’habillement et de conversation, au lieu
de la transformation spirituelle interne.

Cet accent sur la forme externe est connu comme
« légalisme ». C’est un vain essai de remplacer la vraie
œuvre transformatrice interne du Saint-Esprit : « Êtes-
vous tellement dépourvus de sens? Après avoir commencé
par l’Esprit, voulez-vous maintenant finir par la chair? »
(Ga. 3:3).

Dieu ne cherche pas la conformité, ce qui est
simplement un changement externe. Au contraire, Dieu
désire une vraie transformation, qui est un changement
interne (le cœur). Cependant, ce changement interne
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résultera souvent en des changements de comportement et
même dans l’apparence extérieure (Col. 2).

Nous pouvons être confiants que le Saint-Esprit, avec
ses outils de renouvellement et de transformation, la
Bible, la prière, l’adoration et l’église, est capable
d’accomplir une puissante œuvre de transformation chez
n’importe quelle personne qui se soumet à la souveraineté
de Jésus-Christ. Il ne nous abandonnera jamais, si nous ne
l’abandonnons pas : « Et c’est à cause de cela que je
souffre ces choses; mais j’en ai point honte, car je sais en
qui j’ai cru, et je suis persuadé qu’il a la puissance de
garder mon dépôt jusqu’à ce jour-là » (2 Ti. 1:12). �

Chapitre 9
Des principes supplémentaires

À mesure que nous développons une vision
biblique/chrétienne du monde, et guidons les autres à faire
de même, il y a certains principes à garder dans la pensée.

1. Travailler avec ou travailler pour Dieu !
Il est important d’encourager les autres dans leur

compréhension et leur foi de croire. Nous devons les aider
à mettre leur confiance en Dieu et Sa Parole. Ceci ne peut
être accompli en créant un système religieux de règles et
de règlements qu’ils doivent observer. Au contraire, notre
but principal en tant que pasteurs et leaders, est d’aider les
autres à entrer dans une relation sincère avec Jésus-
Christ. Naturellement, nous devons avoir cette relation
avec Christ également !

Une relation implique le fait de travailler ensemble
avec Dieu. Il désire travailler avec nous, Ses fils et Ses
filles. Nous coopérons avec ce processus en cédant à
l’œuvre du Saint-Esprit dans nos vies personnelles, aussi
bien que dans l’église. Dans ce sens, nous devenons des
partenaires avec Dieu (Jean 15:15).

En contraste, l’idée de travailler pour Dieu implique
une relation entre patron et employé, ou entre un maître et
un serviteur. En tant que croyants, nous sommes des fils

et des filles du Roi, ses enfants et non pas des
domestiques (Jean 15:9-17). Nous Le servons avec joie,
mais par amour et relation. Notre citoyenneté vient du
ciel, et nous sommes des ambassadeurs pour notre Roi !

2. Comme les pensées de son âme…
Ce n’est pas ce que vous dites, mais ce que vous

croyez réellement qui détermine qui vous êtes : « Car il
[l’homme] est comme les pensées de son âme » (Pr. 23:7).

Beaucoup des épreuves de la vie que Dieu nous
permet d’expérimenter ont un but principal : c’est de
confirmer ou de nier que ce que nous disons que nous
croyons est en fait ce que nous croyons vraiment (Jn. 6:6;
De. 8:2).

Nos actions parlent plus fort que les mots. Dieu ne
cherche pas des hommes et des femmes qui connaissent
simplement la vérité, mais Il cherche ceux qui mettront
cette vérité en pratique. « Mais quiconque entend ces
paroles que je dis, et ne les met pas en pratique, sera
semblable à un homme insensé qui a bâti sa maison sur le
sable. La pluie est tombée, les torrents sont venus, les
vents ont soufflé et ont battu cette maison: elle est tombée,
et sa ruine a été grande » (Mt. 7:26,27).

Nos actions doivent être conformes aux principes
bibliques. On a dit que à mesure qu’un homme pense, il
développera une habitude; à mesure qu’un homme
développe cette habitude, il développera un caractère; à
mesure qu’un homme développe un caractère, il
développera une destinée. Notre destinée finale, c’est
d’être « semblables à l’image de son Fils », Christ
(Ro. 8:29).

3. « Amen », ou être d’accord avec Dieu
Il est important d’examiner ce que nous croyons, et

ensuite de discerner ce qui est conforme ou non à la
Parole de Dieu. La Parole de Dieu, la Bible, est le
fondement sur lequel nous édifions nos croyances
fondamentales. Ce que Dieu accepte, nous devons
l’accepter. Ce que Dieu rejette, nous devons le rejeter.
Nous devons être d’accord (ou « amen ») avec Lui (Am.
3:3). Il y aura des fois où notre expérience personnelle ou
formation séculière sera en conflit avec notre
compréhension de ce que la Bible exige de nous. C’est
pendant ces moments que notre foi est éprouvée.

Prenons alors l’attitude de l’apôtre Paul : « Et c’est à
cause de cela que je souffre ces choses; mais j’en ai point
honte, car je sais en qui j’ai cru, et je suis persuadé qu’il
a la puissance de garder mon dépôt jusqu’à ce jour-là »
(2 Ti. 1:12).

4. Des ambassadeurs pour Christ
L’une des premières responsabilités de chaque

croyant ici sur la terre, c’est de vivre comme un
ambassadeur pour Christ. Nous avons reçu l’autorité de
représenter Jésus-Christ, notre Roi aux autres
(2 Co. 5:20). C’est pour cela que notre transformation
personnelle est si importante ! Comment pouvons-nous
représenter Christ adéquatement si nos vies ou nos
croyances ne sont pas conformes aux siennes ?
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Nous devons être des ambassadeurs en tout temps,
non pas simplement pendant les moments de ministère,
mais à la maison, au travail, à l’école ou partout où nous
sommes. Lorsque nous devenons plus semblables à Lui,
et que nous sommes sensibles pour être guidés par Son
Esprit, nous Le représenterons avec plus de précision
devant le monde qui nous entoure.

5. Des chercheurs de la vérité
« Sanctifie-les par ta vérité: ta parole est la vérité »

(Jean 17:17; Ps. 119:160). Nous devons devenir des
chercheurs de la vérité, comme c’est défini par la Bible.

La vérité vous affranchira ; un mensonge vous
asservira ! « Vous connaîtrez la vérité, et la vérité vous
affranchira » (Jean 8:32).

Une vérité partielle est encore un mensonge. Une
chose est soit vraie ou fausse. Satan comprend ceci, et
souvent il essaie de déformer ou de tordre la vérité pour
nous tenter ou nous décevoir. Tout ce que nous croyons et
pratiquons doit être complètement en ligne avec la Bible !

6. Notre citoyenneté
Rappelez-vous qu’en tant que croyants en Jésus-

Christ, notre citoyenneté est dans le ciel (Ph. 3:20). Notre
vision du monde devrait être d’une perspective céleste.
Cela signifie que la culture dans laquelle nous vivons ou
les traditions que nous avons sont secondaires au fait que
notre demeure et notre nationalité soient maintenant dans
le ciel.

Nous ne sommes pas Mexicains, Indiens, Africains,
Américains, Européens ou d’aucune autre nationalité,
mais nous sommes premièrement des Chrétiens ! Notre
patriotisme national, nos croyances et traditions sont
secondaires à notre identité en tant que chrétiens.

De pasteur à pasteur
Une fois, j’enseignais une classe sur « l’intégrité » à un

groupe de pasteurs. À la fin, j’ai mentionné que le vol est
toujours mauvais, quelle que soit la valeur ou la quantité de ce
qui est volé. Un pasteur fait le commentaire suivant : « C’est
la coutume dans ce pays que quand quelqu’un laisse
quelque chose, comme une montre, et s’en éloigne, qu’elle
devienne disponible pour que n’importe qui la prenne.
Quiconque la prend peut la garder, même s’il sait à qui elle
appartient. » Je les ai choqués quand j’ai répondu : « Ce pays
n’est plus votre pays, et les coutumes de ce pays ne
s’appliquent pas à vous ! Votre citoyenneté est maintenant
dans le ciel, et les lois du ciel sont celles selon lesquelles nous
vivons en tant que chrétiens. Dieu dit : « Tu ne déroberas
point. » C’est votre coutume maintenant ! » Les pasteurs ont
immédiatement compris la vérité de la Parole, quand ils ont
examiné leurs coutumes à la lumière des standards de la
Parole de Dieu. •

7. Séparer la culture de la doctrine
Comme nous étudions la Bible, nous devons faire

attention de discerner ce qui est culturel (local) et ce qui
est doctrinal (universel). Par exemple, dans le Nouveau
Testament il y a quatre Évangiles, chacun écrit à des

auditoires différents (locaux). Mais chaque Évangile
contient un seul message universel. Cependant, ce
message était écrit pour que les différents auditoires qui le
reçoivent puissent le comprendre :

• L’Évangile de Matthieu était écrit par un Juif
pour attirer d’autres Juifs.

• L’Évangile de Marc était écrit par un Juif qui
voulait attirer les Gentils (non Juifs).

• L’Évangile de Luc était écrit par un Gentil pour
d’autres Gentils.

• L’Évangile de Jean était écrit pour les Juifs et les
Gentils à la fois.
De plus,

• L’Épître aux Romains était écrite pour faire appel
à la manière de penser des Romains.

• L’Épître aux Hébreux était écrite pour faire appel
aux traditions et à la pensée hébraïques.

Dans chaque cas, beaucoup de soins étaient pris pour
communiquer d’une manière que les gens de ces cultures
et traditions (vision du monde) pouvaient comprendre.
Mais le message de l’Évangile n’avait jamais changé ou
n’était pas compromis pour le rendre plus acceptable à la
culture.

De pasteur à pasteur
En tant que pasteurs et leaders, nous devons faire bien

attention de ne pas tomber dans le piège du syncrétisme. Le
syncrétisme est le fait de mélanger ou de compromettre la
vérité avec d’autres croyances pour la rendre plus acceptable
(ou moins offensive) aux autres.

Par exemple :
Dire que Jésus n’était qu’un prophète, ou juste un parmi

plusieurs dieux parce que la culture croit en plusieurs dieux,
serait un sérieux compromis de doctrine et ainsi une hérésie.
Cela conduirait à l’asservissement et à la confusion. Il n’y a
qu’un seul Dieu, un seul Sauveur, et cette vérité doit être
déclarée.

Dire que les femmes doivent se voiler dans l’église (voir
1 Corinthiens 11:1-16) reflète une pratique culturelle,
simplement une expression d’une tradition locale d’honorer
Dieu. Ce n’est pas une doctrine. •

8. Ne soyez pas ignorants
L’apôtre Paul commence le chapitre 12 de sa lettre à

l’église corinthienne avec une aimable exhortation
concernant le fait de ne pas être ignorant des dons
spirituels (1 Co. 12:1). Ce principe de « ne pas être
ignorant » s’applique à plusieurs aspects de notre vision
du monde. Être ignorant signifie simplement de ne pas
savoir ou de ne pas être instruit de certains faits ou de la
vérité.

Par exemple, il y a une région où la pratique
culturelle commune est que les maris battent leurs
femmes. À une récente conférence, un ministre a enseigné
sur Éphésiens 5 concernant l’importance d’aimer sa
femme comme Dieu aime Son Épouse, l’Église. La
conviction du Saint-Esprit est tombée sur les pasteurs, et
ils se mirent à pousser des cris de repentance. Ils avaient
été élevés dans leur culture de battre leurs femmes, et
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faisaient ce qu’ils voyaient faire leurs pères et grands-
pères. Ils ne s’étaient pas rendu compte que cette pratique
n’était pas biblique, qu’elle était préjudiciable à leurs
épouses et ne plaisaient pas à Dieu.

La vision du monde de ces pasteurs avait changé en
un instant. Ils avaient une révélation personnelle de la
vérité de la Bible. La Parole de Dieu et l’œuvre du Saint-
Esprit les ont libérés de la culture d’asservissement à la
liberté scripturaire dans l’amour. Alléluia !

Êtes-vous un poulet ou un aigle ?
Il était une fois un fermier qui faisait l’élevage des

poulets. Un jour, pendant qu’il marchait à travers les
champs, il trouva un gros œuf. Se demandant quel genre
d’animal l’avait produit, il l’amena à la maison pour voir
si ses poulets pouvaient se coucher dessus pour le couver.
Une poule en particulier accepta l’œuf, bien qu’il (l’œuf)
fût plus gros que les autres.

Avec le temps, les œufs de la poule commencèrent à
éclore. Un petit poussin jaune sortait de chaque œuf. Le
nouvel œuf étranger était le dernier à éclore, et un petit est
sorti dedans avec de gros pieds et une couleur sale un peu
grise. Comme les autres poulets observaient cette
nouvelle addition, ils pensaient : « Ça, c’est un poulet très
laid ! »

La vie était difficile pour le jeune oiseau. Bien qu’il
eût essayé très fort pour trouver sa place parmi le groupe,
il était mal à l’aise et ne ressemblait pas du tout à un
poulet. Il avait de la misère à marcher comme les autres
poulets, et c’était un défi pour lui de becqueter de la
nourriture avec son large bec crochu. Peu après, les autres
poulets se mirent à l’éviter parce qu’il paraissait si
étrange. Il se sentait isolé et rejeté.

Un jour, pendant qu’il regardait le soleil, le jeune
oiseau remarqua deux beaux et majestueux oiseaux qui
montaient haut dans le ciel. Ils paraissaient contourner au-
dessus de sa tête, poussant des cris comme il n’en avait
jamais entendu faire les poulets. Leurs cris étaient
étrangement attrayants et ressemblaient à une invitation
qui lui disait : « Venez voler avec nous ! » Les oiseaux ont
volé là-haut pendant plusieurs jours et ensuite ils ont
disparu.

À partir de ce moment, le jeune oiseau ne pouvait
s’empêcher de penser à voler et planer avec ces oiseaux
majestueux. Mais il savait que les poulets ne pouvaient
pas voler. Les poulets sont terrestres, non pas célestes !

Alors un jour, quand personne ne regardait, l’oiseau
étendit ses ailes et se mit à les battre. Avec étonnement, il
s’éleva au-dessus du sol avec grâce et puissance. Mais il
avait une grande crainte de voler trop loin. « Que diraient
les autres poulets ? »

Alors, il rêvait secrètement de voler, désirant être
comme ces oiseaux qu’il avait vu planer dans le ciel avec
leurs ailes étendues… et, avec une force et une puissance
qu’il ne savait pas qu’il possédait, il se mit à voler !

Il montait en vrille, avec les yeux fixés sur le soleil,
sous peu, il planait avec ces deux étranges oiseaux.
Comme il s’approchait, il était étonné de se rendre compte
qu’il ressemblait à eux. Ils étaient beaux, puissants et

majestueux. Tout à coup, la révélation lui vint : « Je ne
suis pas un poulet… Je suis un aigle ! » La joie jaillit de
son âme et il sentait que maintenant il se trouvait dans
l’environnement qui lui convenait. Pour la première fois
de sa vie, il sentait l’amour vrai et l’acceptation.

Un des aigles plus âgés dit : « Nous nous demandions
pourquoi cela vous a pris tant de temps pour nous
rejoindre. »

L’aiglon répondit : « Je ne savais pas que j’étais un
aigle. Parce que j’étais né parmi des poulets, je pensais
que j’étais un poulet. »

L’aigle plus âgé répondit : « Vous avez agi comme un
poulet parce que vous pensiez comme un poulet ; mais,
maintenant que vous connaissez la vérité, la vérité vous a
affranchi… pour être un aigle. C’est pour cela que vous
êtes né. Votre demeure n’est pas dans un nid de poulets,
mais ici avec nous dans le ciel. Venez, voler avec
nous… » « Mais ceux qui se confient en l’Éternel
renouvellent leur force. Ils prennent le vol comme les
aigles; ils courent, et ne se lassent point, ils marchent, et
ne se fatiguent point » (És. 40:31).

Les chrétiens sont appelés à être des aigles, non des
poulets ! Il se peut bien que nous soyons dans le monde,
mais nous ne sommes pas du monde. Notre citoyenneté
est dans le ciel. La puissance transformatrice de la Bible
et l’œuvre et la direction du Saint-Esprit sont suffisantes
pour vaincre l’impact négatif et l’influence que le monde
a eu sur notre vision du monde.

C’est vraiment une aventure excitante que de
commencer à nous voir, nos familles, nos églises et nos
ministères comme Dieu les voit. C’est ce que fournit une
vision biblique du monde : reconnaître que notre
citoyenneté est dans le ciel ; voir le monde dans lequel
nous vivons d’une perspective plus céleste ; et trouver
notre place dans l’œuvre du royaume de Dieu à mesure
que nous sommes transformés davantage en l’image de
Christ par son Esprit !

Ma prière pour vous est « qu’il illumine les yeux
de votre coeur, pour que vous sachiez quelle est
l’espérance qui s’attache à son appel, quelle est la
richesse de la gloire de son héritage qu’il réserve aux
saints » (Ép. 1:18). Amen ! �

Notre citoyenneté est dans le Ciel.
La puissance transformatrice de la
Bible et l’œuvre et la direction du
Saint-Esprit sont suffisantes pour

vaincre l’impact négatif et
l’influence que le monde a eu sur

notre vision du monde.
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La houlette du berger – connue par certains
comme « une école biblique complète dans

un livre ». Ce livre de plus de 1.000 pages est
destiné à former et équiper les dirigeants

ecclésiastiques. Il est rempli d’enseignements
oints du Saint-Esprit de plusieurs auteurs.

Ce livre était compilé pour satisfaire les
besoins spéciaux des dirigeants

ecclésiastiques en Asie, Afrique et
Amérique Latine. Si vous êtes un

nouveau lecteur du magazine
ACTIONS et que vous n’avez

pas encore reçu un exemplaire de La
houlette du berger, faites-en la

demande maintenant.
La houlette du berger contient :
[1] Un manuel de formation pour le nouveau converti qui couvre tous les sujets qui doivent être enseignés

aux nouveaux enfants du royaume.
[2] Une concordance avec des milliers de références bibliques touchant à plus de 200 sujets majeurs de la

Bible. Cette section de référence de La houlette du berger vous aidera à enseigner la Bible à d’autres
personnes.

[3] Un guide de formation pour les dirigeants qui contient la meilleure formation ecclésiastique compilée par
World MAP au cours des trente dernières années.
Toutes ces choses sont renfermées dans ce puissant manuel de formation appelé La houlette du berger.
Pour recevoir votre exemplaire de ce puissant manuel de formation, La houlette du berger, vous pouvez en

faire la demande en ligne à world-map.com/applyform.html, ou remplissez soigneusement le Formulaire de
demande qui se trouve à l’intérieur de la couverture arrière de ce magazine (ou imprimez EN LETTRES
MOULÉES tous les renseignements requis sur une autre feuille de papier si vous ne voulez pas découper votre
magazine). Après avoir répondu à chaque question et écrit vos réponses aussi clairement que possible, postez le
formulaire au bureau de World MAP le plus proche de vous. (Les adresses sont données sur le Formulaire de
demande.) Si vous avez accès à l’Internet, c’est plus facile et plus rapide de faire la demande en ligne, et cela
vous sauvera les frais de poste! Vous recevrez votre exemplaire du livre La houlette du berger aussitôt que
possible (mais puisque le courrier peut parfois être très lent, veuillez permettre au moins 6 mois avant de
recevoir La houlette du berger). Merci.
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ATTENTION LEADERS D’ÉGLISE :
Est-ce que vous entrez plus profondément dans
l’Écriture avec La houlette du berger, le puis-
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